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_ La région traitée dans ce fascicule comprend Madagascar et 
l'Archipel des Comores. 

Le Précambrien est divisé en quatre systémes entiérement 
constitués de roches cristallines. A la base se trouve le Systéme 
Androyen à facies leptynite prédominant divisé en trois groupes 
zonéographiques : Fort-Dauphin, Tranomaro, Ampanihy. Vient 
ensuite le Systeme du Graphite formé de leptynites, migmatites, 
gneiss, micaschistes, essentiellement caractérisé par la fréquence 
du graphite, divisé en plusieurs groupes zonéographiques : Ampa- 
nihy, Manampotsy, Ambatolampy, Andriba. Une monazite allu- 
viale de ce systéme est datée de 2 600 millions d’années. Au-dessus 


_ se trouve le système du Vohibory à prédominance amphibolique 


constitué de leptynites, migmatites, gneiss, micaschistes, schistes 
verts, à minéralisation aurifère fréquente et divisé en groupes 
zonéographiques : Vohibory, Amborompotsy, Beforona, Maeva- 
tanana, Daraina. La limite supérieure de ce système est donnée 
par l’âge conventionnel de la galène d’Andrambo (2140 + 
70 MA) (1). La dernière formation précambrienne est représentée 
par la Série des Cipolins, localisée dans le centre de l’île et dont 
la limite supérieure est fixée à l’âge conventionnel de 1125 MA. 
Une importante orogenése se marque à l’Eocambrien (485 MA). 

Après une importante lacune, le Paléozoïque débute au Dé- 
vonien par la Série des Schistes et Quartzites affectée par des 
plissements. 

Le Karroo, reposant en discordance majeure sur les schistes 
cristallins arasés, comprend trois groupes séparés par des discor- 
dances. A la base, le groupe de la Sakoa montre des schistes noirs 
et des tillites, puis des couches à charbon à Gangamopteris et 
Glossopteris et des grès et argilites rouges. Le groupe de la Saka- 
mena, schisto-gréseux, renferme Glossopteris, des Amphibiens et 
Reptiles. Au sommet, le groupe de l’Isalo, avec des grès à strati- 
fication entrecroisée prédominante et des argilites monte, suivant 
les régions, à diverses hauteurs jusque dans le Jurassique moyen. 

Le Karroo renferme de nombreuses et importantes intercala- 
tions marines. La première qui ouvre le canal de Mozambique se 


(1) Note ajoutée en cours d'impression. La limite supérieure du Système 
du Graphite était fixée jusqu'ici à 1750 MA par l’âge conventionnel de la 
galène de Besakay. Une mesure toute récente du laboratoire HOUTERMANS sur 
la galéne d’Andrambo (filon aurifére interstratifié, district de Nosy Varika) 
abaisse cette limite 4 2140 MA. 
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place au Permien moyen avec des calcaires a Spirifer et Pro- 
ductus (Vohitolia, Ankitokazo). Le Permien supérieur est riche 
en Cyclolobus tandis que l’Eotrias inférieur montre des faunes a 
Poissons et Ammonites, Gyronites, Flemingites (Ankitokazo, 
Barabanja). 

Le Lias supérieur marin affleure dans la région de Kandreho 
et dans l’Extréme Nord. Le Jurassique moyen est représenté par 
de puissantes couches calcaires. La deuxiéme transgression ma- 
rine généralisée sur le versant Ouest débute avec les couches a 
Macrocephalites et une série marine trés continue, avec locale- 
ment des dépéts continentaux, se poursuit dans tout le Jurassique 
supérieur et passe en continuité au Crétacé. Dans ce dernier sys- 
tème, le régime marin est toujours prédominant, mais les dépôts 
continentaux prennent beaucoup plus d’importance. Une troi- 
sième transgression marine généralisée, affectant cette fois la côte 
orientale débute au Campanien et les dépôts se poursuivent jus- 
qu'à l’Eocène moyen où s’amorce une importante régression. De 
rares lambeaux d’Oligocéne et de Miocène marins sont connus. 
La série marine jurassique supérieure et crétacée est extrême- 
ment riche en fossiles, en particulier en Ammonites. 

Au Néogène, des formations continentales surtout gréseuses 
recouvrent le Sud-Ouest et l'Ouest, passant en continuité aux 
sables roux du Sud et à la carapace sableuse de l'Ouest. Un im- 
portant Quaternaire continental à Clavator est connu dans le Sud. 
Des formations lacustres néogènes et quaternaires remplissent 
quelques dépressions du socle (Alaotra, Antsirabe, Ranotsara). 

Outre plusieurs granitisations et venues éruptives dans le 
socle cristallin, les terrains sédimentaires sont traversés par des 
roches éruptives diverses : série alcaline de la province d’Ampa- 
sindava, granites hyperalcalins, gabbros, dolérites et épanchements 
crétacés. D’autres épanchements surtout basaltiques se font jour 
au Miocène puis au Quaternaire. Actuellement l’activité volca- 
nique persiste à la Grande Comore. 


Juin 1956. H. BESAIRIE. 
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ALAOTRA (Série lacustre de I’ ...) ..... Pliocène-Pléistocène 


La cuvette tectonique du lac Alaotra au Nord-Est de Tana- 
narive présente un important remblayage de sédiments lacustres 
dont les plus anciens ont disparu par érosion pour leur plus 
grande partie. Cette cuvette a été décrite en détail par R. Lon- 
GUEFOSSE (L’Antsihanaka, Bull. Ec. Mad., 1922-1923) et P. BRENON 
(L’Alaotra, T.B.G., 8, 1949). On distingue : 

3. La terrasse supérieure formée de sables jaunes, trés pro- 
fondément érodée et dont il ne subsiste plus que des lambeaux 
plus ou moins remaniés que l’on trouve encore dans les points 
les plus élevés à la cote 970 soit à 120 m au-dessus du lac actuel. 
Ces sédiments, correspondant aux dépôts du grand Alaotra, 
avaient une extension considérable. 

2. Les moyennes terrasses dont il ne subsiste également que 
_des lambeaux d’une épaisseur de 50 m ont leur sommet vers la 
cote 800, soit à 50 m au-dessus du lac. Elles sont formées de 
grès et de sables à stratification entrecroisée avec lentilles d’argile. 

1. Les alluvions modernes sont constituées de sables, limons 
et tourbes. 

En bordure externe du lac, un sondage dans la vallée de la 
Sahabe est descendu à 80 m restant toujours dans des sédiments 
et a rencontré successivement: argiles grises, vases noires à 
racines de Cyperus, zone sableuse, zone mixte sables et argiles, 
-zone essentiellement sableuse et enfin, à la base, une zone essen- 
tiellement argileuse. 

Ces sédiments lacustres se retrouvent un peu au Nord dans 
la cuvette d’Anosimbohangy et au Sud, dans la région de Mora- 
manga où la moyenne terrasse, formée de grès, sables et argiles 
est bien développée. 


AMBARIMANINGA (Couches d’ ...) ................ Albien 


Cotticnon (M.) (1949). (L’Albien d’Ambarimaninga, Ann. 
Géol. Serv. Min. Mad., XVI) a décrit la remarquable et abondante 
faune d’Ambarimaninga, à 90 km au Sud de Majunga où les Cé- 
phalopodes forment 50% des espéces avec prédominance de 
Lemuroceras (onze espéces) et Brancoceras (dix espéces) associés 
A Douvilleiceras, Pseudosonneratia, Cleoniceras, Metahamites. Le 
sommet de la formation est très riche en Echinides (M. CoLLIGNON, 
1950) avec Toxaster gaudryi Cottr. prédominant. 


AMBATOFINANDRAHANA (Complexe plutonique d’ ...) 
Précambrien supérieur 


EMBErGER (A.) (1955). (Bull. Ac. Malg., XXXII, p. 88) a décrit 
et cartographié ce complexe plutonique qui comprend une grande 
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variété de types pétrographiques: granites alcalins, calco-alca- 
lins, syénites, syénites néphéliniques, diorite, gabbro. Il est intru- 
sif dans la série des cipolins. Les granites sont en liaison avec une 
minéralisation cupro-plombifère dont les galènes ont été datées 
(Houtermans) de 1125 Ma. 


AMBATOLAMPY (Groupe d’...) ......:........ Précambrien 


Guieues (J.) (1952). Carte géologique Antsirabe-Ambato- 
lampy et TBG. 28. 

Guicuss (J.). (1952). Thèse Nancy, p. 25. 

BEsAIRIE (H.) (1952). C. R. Ac. Se., 235, p. 457. 

BESAIRIE (H.) (1954). C. R. XIX* Congrès Géol. Int., p. 342. 


J. Guicuss a décrit sous le nom de série d’Ambatolampy une 
série gneissico-micaschisteuse A graphite avec niveaux de quart- 
zites et, surtout à la base, des gneiss A pyroxene et minéraux 
calciques. H. BESAIRIE a pris cet ensemble comme type d’un 
groupe du Système du Graphite qui est largement développé dans 
la région centrale et se retrouve aussi dans le Nord. Le groupe 
d’Ambatolampy correspond, à son sens, à un faciès moins méta- 
morphique du groupe du Manampotsy. Il englobe dans la région 
centrale les séries locales du Valabetokana, du Vakinankaratra, 
d’Ambositra et, dans le Nord, la série micaschisteuse d’Ambilobe. 
Outre le graphite, les produits utiles sont lor qui se trouve en 
veinules quartzeuses interstratifiées, principalement concentrées 
a la base du groupe, au-dessus du front des migmatites, le corin- 
don, quelques pegmatites à minéraux. Une monazite alluviale, en 
provenance du Sud-Est d’Antsirabe, a été datée de 2400 mil- 
lions d’années. 


AMBATOMIRANTYE vcs. es ccs cae os eee Précambrien 


Murauon (J.) (1917). (Bull. Ac. Malgache, 1914, 1, p. 73) a 
décrit sous le nom d’Ambatomiranty, des filons de granite monzo- 
nitique de quelques dizaines à quelques mètres d’épaisseur, attei- 
gnant des longueurs de plusieurs kilométres et qui recoupent les 
schistes cristallins du système du Graphite. Ces roches finement 
grenues, légèrement foliées, donnent d’excellents pavés. 


AMBATRY "(Couches d'ra) STATA TER eee. Maëstrichtien 


Les environs ouest de la localité d’Ambatry, district de Be- 
tioky, Sud-Ouest de Madagascar, ont fourni à H. BESAIRIE une 
faune particulièrement intéressante du fait qu’elle provient d’un 
niveau directement transgressif sur les grès de l’Isalo. Cette 
faune, étudiée par M. CozzieNoN (1951) (Faune maéstrichtienne 
de la Côte d’Ambatry, A. G. S. M., XIX) est rapportée au Maës- 
trichtien inférieur; elle contient surtout des Lamellibranches et des 
Gastéropodes : Spondylus calcaratus Forbes, Neithea aequicostata 
Lmk., Buchia madagascariensis Coll, Nordenskjüldia besairiei 


sa Campanile inauguratum Stol., Pachydiscus compressus 
Spath. 


RETS 
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AMBODIMAGODRO (Couches d’...) .. Lias supérieur-Bajocien 


- Ambodimagodro est un village situé à 80 km au Sud de Diégo- 
Suarez, sur la route d’Ambilobe, au sommet de la falaise Sud du 
plateau calcaire de l’Ankara. Les couches d’Ambodimagodro 
(H. BEsAIRIE, 1936, Mém. Ac. Malg., XXI, p. 36) montrent : 

2. Calcaires et marnes bajociens à Witchellia, Stomechinus 
bigranularis Lmk., Diplocidaris besairiei Lambert, Besairiecidaris 
ankarensis Lambert, Gymnocidaris madagascariensis Lambert, 
Orthopsis microstoma Wright, Tiarechinopsis besairiei Lambert, 
Rhynchonella fageae Besr. (20 m). 

1. Calcaires et marnes du Lias supérieur à Spiriferina rostrata 
Schloth. var. madagascariensis Thévenin (50 m). 


AMBOROMIHANTO (Couches d’ ...) 
Bathonien supérieur - Callovien inférieur 


Au Sud de la Baie de Baly à Ouest de Majunga, dans la 
région de la haute Kapiloza et du moyen Andranomavo, le Ba- 
thonien supérieur et le Callovien inférieur et moyen présentent 
un magnifique développement avec une faune extrémement riche 
(V. Houra et M. Cotiicnon). L’épaisseur des couches ne dépasse 
pas 10 mètres. On distingue les niveaux suivants: 
` 4. Callovien à Reineckeia anceps Rein. 

3. Niveau à Notocephalites semilaevis Waag. 

2. Couches d’Amboromihanto avec: Holcophylloceras medi- 
terraneum Neum., Calliphylloceras disputabile Zittel, Thysanoly- 
toceras adeloides Kud., Macrocephalites formosus Sow., M. trian- 
gularis Spath, Indocephalites kheraensis Spath, Kheraiceras cos- 
mopolita Par. et Bon., Paleonucula blanfordi Cox, Nuculoma 
blakei Cox, Pecten kachhensis Cox. L’élément original de la 
faune, par rapport à celle de Cutch est constitué par la présence 
le très nombreux Oppeliidae non encore décrits et par Eudesia 
cardium Lmk. 

1. Couches de Mahabo à Clydoniceras, Micromphalites, Gra- 
silisphinctes. 


AMBOROMPOTSY (Groupe d’ ...) ............ Précambrien 


EMBERGER (A.) (1955). (Bull. Ac. Malgache, nouvelle série, 
XXXII, p. 88). 

Le groupe d’Amborompotsy, rattaché au système du Vohibory, 
iffleure dans l'Ouest du pays Betsileo. Il comprend deux séries : 
a Série de Vohimena au sommet (micaschistes, cipolins, quartzi- 
es, amphibolites, quelques gneiss) et la Série d’Ikalamavony à la 
zase (gneiss, quelques cipolins). Le terme « Groupe d’Amborom- 
>otsy » correspond en fait à la Série de Vohimena d’A. LENOBLE 
‘>t au Vohimena inférieur d’H. BESAIRIE. 


AMPANDRANDAVA (Groupe d’...) .......... Précambrien 
BEsAIRIE (H.) (1948). (Not. expl. carte Tsivory, p. 2). 
Besarrie (H.) (1954). (C. R. XIX” Congr. géol. intern., XX, 

>. 340). 


Ampandrandava (Groupe d...) (suite) 


Besarrie (H.) (1954). (Bull. Ac. Malg., Numéro Cinquante- 
naire, p. 3). - A y 

Le groupe d’Ampandrandava, qui tire son nom d'une impor- 
tante localité minière de l’Androy, forme la partie supérieure du 
système Androyen ét occupe une importante superficie dans le 
Centre-Sud de l’île. Il est principalement formé de gneiss, mig- 
matites, leptynites, malgachites, pyroxénites à phlogopite, amphi- 
bolites, avec quelques quartzites, cipolins, sakénites diverses avec 
le type rare à saphirine. Les minéraux accessoires des roches sont 
le grenat, le diopside, la sillimanite, la cordiérite, le spinelle, 
l’'amphibole. Si une très grande partie du groupe présente le faciès 
leptynite, certaines zones présentent une intensité de métamor- 
phisme moins grande avec des gneiss renfermant de la biotite, 
des migmatites et aussi des amphibolites alternant avec des lep- 
tynites. Pour cette dernière association, on peut se demander si 
les amphibolites ne dérivent pas de sills ou de coulés volcani- 
ques. Les sakénites à saphirine sont connues en plusieurs points 
et semblent s’aligner à la limite supérieure du faciès leptynite, 
dans la zone de passage au faciès gneissique à biotite. Les roches 
les plus caractéristiques du groupe sont les pyroxénites à phlo- 
gopite qui forment de très nombreuses lentilles ou bancs de lon- 
gueur comprise entre quelques dizaines de mètres et rarement 
quelques kilomètres. Ces roches présentent parfois des phéno- 
mènes de rhéomorphisme qui, au départ d’un banc interstratifié, 
les injectent en filons recoupant les roches encaissantes. Les py- 
roxénites ont une importance économique considérable du fait 
qu’elles renferment de nombreux gisements de phlogopite et aussi 
une minéralisation en thorianite. 

G. Norzet (1954) (TBG 57, p. 10) a, pour la région d’Ima- 
nombo, établi la stratigraphie suivante dans le groupe: Couches 
de Mafilefy, au sommet, avec gneiss à pyroxéne, à grenat et silli- 
manite, pyroxénites recouvrant des cipolins 4 humites et spinelles 
surmontant quelques lits de quartzites. Couches d’Iantsisitra dans 
la partie médiane : gneiss à sillimanite, magnétite, rare cordiérite, 
passant latéralement à des gneiss à cordiérite, sillimanite, magné- 
tite. Couches d’Ambia à la base : pyroxénites et quartzites. Gneiss 
et leptynites à grenat. 

A l'Ouest de la région d’Imanombo, R. LauTEL (1953) (TBG 40, 
p. 7) a détaillé la composition du groupe d’Ampandrandava qui 
s’ennoie à l'Ouest sous le Système du Graphite, se montre com- 
posé principalement de gneiss, leptynites et pyroxénites avec 
quelques quartzites sans cipolins et présente trois faciès princi- 
paux : à l'Est, dans la région d’Andalatanosy, on trouve des mig- 
matites avec cordiérite et sillimanite et de nombreuses venues 
granitiques, le plus souvent laccolitiques et interstratifiées. Au 
centre, la région de Mikoboka montre un fond de gneiss et lepty- 
nites avec pyroxénites et nombreux bancs de granites en feuil- 
lets. Enfin, à l'Ouest, des gneiss à biotite, parfois sillimanite, des 
amphibolites et pyroxénites sont associés à de grosses masses de 


quartzites renfermant de la sillimanite à la base et de la mus- 
covite au sommet. 


ee 
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. M. Besson (1953). (TBG. 47, p. 6), dans la région d’Ampan- 
_drandava a séparé trois séries qui se succédent d’Est en Ouest: 

Série I: gneiss à spinelles prédominants avec leptynites, gneiss à 
pyroxène, quelques amphibolites, migmatites embréchitiques ; 
Série II: gneiss et migmatites avec association cordiérite-biotite, 
quelques pyroxénites et quartzites A magnétite, rares sakénites A 
saphirine ; Série III : gneiss et leptynites avec nombreuses pyroxé- 
nites à phlogopite, cipolins rares mais en bancs épais, quelques 
gneiss à sillimanite, cordiérite, grenat. Cette dernière série mon- 
tre des feuillets de granite et de malgachite. 

J. AUROUZE (1953). (T BG. 42, p. 9) a décrit la région de Bekily 
faisant suite à l'Ouest, à celle dont il est question ci-dessus. La 
roche dominante est un gneiss à amphibole à faciès malgachitique. 
Dans l’ensemble, on peut séparer plusieurs groupes bien carac- 
térisés pétrographiquement mais dont les rapports stratigraphi- 
ques ne peuvent être précisés d’une façon certaine: Zone des 
leptynites grenatifères ou non et des gneiss à sillimanite, sans 
pyroxénite. Zone des pyroxénites en bancs ou lentilles dans les 
gneiss à hornblende. Zone des quartzites, souvent à sillimanite, 
en bancs épais, rares pyroxénites, amphibolites feldspathiques. 
Zone riche en cipolins au milieu de gneiss amphiboliques et de 
cipolins. 

P. Brenon (1953). (TBG. 48, p. 19) a étudié la région d’Isakoa- 
Betroka. Le groupe d’Ampandrandava comporte ici de puissantes 
masses de leptynites à grenat et surtout un épais complexe, plus 
ou moins migmatitique, de gneiss dans lequel les roches à cor- 
diérite, sillimanite, grenat, magnétite occupent une place pré- 
pondérante. Les gneiss comprennent d'importantes récurrences 
de leptynites alors que l’inverse a lieu mais avec beaucoup moins 
d’ampleur. Les pyroxénites à phlogopite sont très disséminées 
‘ dans toute la région. Le complexe renferme encore quelques 

quartzites et cipolins et de rares roches à saphirine et lazulite. La 
migmatisation passe par un maximum d'intensité dans la zone 
montagneuse, à l'Ouest du moyen Mangoky. Une des caractéristi- 
ques du groupe est la présence de grands massifs de syénites à 
orthose porphyroïde entourés d’auréoles de granites souvent por- 
phyroïdes et de migmatites. 

Les faciès du groupe d’Ampandrandava décrits ci-dessus se 
rertouvent plus au Nord dans les régions d’Ihosy décrites par 
H. Besarrie (1934) (Notice explicative Ihosy Nord) et A. SAVORNIN 
(1937) (Not. expl. Ihosy Sud) où l’on note de gros ensembles de 
leptynites, de gneiss à biotite et de gneiss à cordiérite. La région 
de Sakeny, au Nord-Est d’Ihosy montre de nombreuses sakénites 
à corindon, saphirine, spinelle. 
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AMPANIHY (Groupe d’ ...) .................. Précambrien 
BesarrIe (H.) (1948). (Not. expl. carte Ampanihy, p. 2). 
Besarrie (H.) (1954). (C. R. XIX” Congrès géol. int., p. 341). 
BouLanGER (J.) (1954). (T.B.G., 56). 

Le terme Groupe d’Ampanihy a été créé pour le faciés lepty- 
nite du Système du Graphite qui s’étend dans le Sud-Ouest et, en 
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Ampanihy (Groupe d’...) (suite) 


particulier dans le district d’Ampanihy. Son individualité strati- 
graphique est bien marquée par l'apparition brutale et le grand 
développement des couches à graphite. Le caractère le plus typi- 
que est l'abondance des leptynites à quartz aplati, très riches en 
graphite, généralement grenatifères, associées à des malgachites 
avec des gneiss à amphibole et quelques amphibolites, micaschis- 
tes, quartzites. Les plagioclasites ne jouent qu’un rôle très subor- 
donné. La migmatisation est très faible. Il faut noter, dans ce 
groupe, la présence de plusieurs massifs importants d’anorthosites 
à texture cataclastique (labradoritites à hypersthène) et de quel- 
ques pyroxénolites. Le grenat est très fréquent et intéressant du 
point de vue économique. La minéralisation comprend graphite, 
titane, manganèse. Le graphite se rencontre surtout dans les 
leptynites et aussi, mais beaucoup plus rarement, dans des peg- 
matites et en veines filoniennes à gangue quartzeuse; les réserves 
sont énormes mais l’absence de latéritisation, un abatage et un 
traitement onéreux, le manque d’eau font préférer l'exploitation 
plus facile des roches graphiteuses latéritisées des plateaux ou 
de la côte orientale. Il faut signaler toutefois la grande pureté du 
graphite des pegmatites (99 % C). Le titane sous forme d’ilménite 
ou de magnétite titanifére forme des ségrégagtions dans les anor- 
thosites avec concentrations éluvionnaires importantes. Le man- 
ganése sous forme de rhodonite, acerdése, haussmanite, pyrolusite 
se rencontre dans de trés nombreuses lentilles de faibles dimen- 
sions. 


AMPASINDAVA (Province lithologique d’ ...) ...... Crétacé 


A. Lacrorx (1922) a décrit sous le nom de province litholo- 
gique d’Ampasindava un remarquable ensemble de roches alca- 
lines qui affleure principalement dans la presqu’ile d’Ampasindava 
au Sud de Nossi-Be et qui comprend: granites et syénites à 
riebeckite ou lanéite, nordmarkites, pulaskites, lavrikite, akérite, 
une série néphélinique compliquée : syénites, monzonites néphé- 
liniques, essexites, théralites (mafraites, luscladites), fasinite, 
bekinkinite, berondrite, fasibitite. Ces roches recoupent le Lias 
supérieur et le Jurassique moyen dans la presqu'île d’Ampasin- 


dava, le Jurassique supérieur au Sud de Maromandia. On admet 
leur âge crétacé 


ANDAFIA-VONGOHO (Série d’ ...) 

Lias supérieur - Jurassique moyen 
i La coupe Andafia-Vongoho, très légèrement au Sud du paral- 
lèle de Morondava met en évidence une série à faciès mixte pas- 
sant vers le Nord à la série entièrement marine du Bemaraha 
(V. Hourca, 1950). 

9. Couches de Bevaho à Holcophylloceras mediterraneum 
Neumayr, Kamptokephalites, Choffatia recuperoi Gemm., Eucy- 
cloceras (Callovien inférieur). 

8. Calcaires de Soaravikely à Macrocephalites formosus J. de 
C. Sow., Indocephalites chrysoolithicus Waagen, Choffatia recu- 
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peroi Gemm., Stephanoceras daubenyi Gemm., Polypiers (Batho- 
nien supérieur). 

7. Calcaires et marnes du Tongobory à Micromphalites mi- 
cromphalus Phillips, Clydoniceras cf. planum Gross., Cadomites 
aff. rectelobatus Hauer (Eobathonien supérieur). On peut placer 
ici ce niveau qui ne se trouve pas sur la coupe considérée mais 
à une cinquantaine de kilomètres au Nord. 

6. Couches de Bokarano et Fanikay à Corbula lyrata Sow., 
Protocardia grandidieri Newton (faciès local pouvant se trouver 
à plusieurs niveaux dans le Bathonien supérieur). 

5. Couches à faciès mixte de Vongoho: grès et argilites à 
faciès karroo et intercalations de lits calcaires à Acrosalenia col- 
canapi Cottreau, Sphaerotiaris meandrina Ag., Echinobrissus 
amplus Desor, Anabacia cf. orbulites Lamouroux, Nerinea batho- 
nica Rig. et Sauv., Trigonia cf. costata Morris et Lycett (Batho- 
nien inférieur et moyen). 

4. Grès et argilites à faciès Karroo (Isalo III). 

3. Niveau calcaire d’Andafia Ic. 

2. Grès et argilites d’Andafia Ib (Isalo II). 

1. Niveau de grès calcaire d’Andafia Ia attribué au Lias 
supérieur. 


ANDIMAKA (Couches d’...) ............. Campanien moyen 


Les couches d’Andimaka, au voisinage Sud du Manambolo, 
sont formées de grès calcaires renfermant une riche faune décrite 
par M. Corzrenon (1938) : Delawarella subdelawarensis Coll., 
Pseudophyllites indra Forbes, Hauericeras gardeni Baily, Submor- 
toniceras aff. woodsi Spath, Submortoniceras condamyi Coll., 
Menabites besairiei Coll., Eupachydiscus levyi Gross., E. isculen- 
sis Redt., E. grossouvrei Kossmat, Pachydiscus arrialoorensis 
Stol., P. colligatus Binck., P. manambolensis Basse, Bostrychoceras 
otsukai Yabe, Epiaster nobilis Stol., Inoceramus regularis d’Orb. 


ANDRAFIAVELO (Couches d’...) .. Campanien-Maésirichtien 


La région d’Andrafiavelo, au Nord de Maintirano montre une 
coupe complète du Campanien moyen au Maéstrichtien (H. BE- 
SAIRIE, 1930). 

4. Grés sans fossiles. 

3. Calcaires crayeux d’Andrafiavelo 4 Hercoglossa danica 
Schl., H. rota Blanford, Pachydiscus gollevillensis d’Orb., Bostry- 
choceras aff. polyplocum Roemer, Inoceramus regularis d’Orb. 

2. Calcaires et grès a Pachydiscus neubergicus Hauer. 
P. gollevillensis d’Orb., P. colligatus Binck., Hoplitoplacenticeras 
vari Schl., Stygmatopygus lamberti Besr., Toxopatagus cf. per- 
sicus Cott. et Gauthier, Alectryonia ungulata Schl. 

1. Grés A Delawarella subdelawarensis Coll., transgressifs sur 
les coulées basaltiques. 


ANDRANOFOTSY (Couches d’...) .......... Crétacé moyen 
Cozzrenon (M.) (1951) (L’Albien supérieur d’Andranofotsy, 


— 


et 
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A.G.S.M., XIX) a décrit les faunes recueillies par P. HIRTZ (1948) 
dans la région de la rivière Marotify, cercle de Manja, Sud-Ouest 
de Madagascar. La série d’Andranofotsy comprend: à la base 
des calcaires à grosses Ammonites (30 à 50 mètres) peu détermi- 
nables qui semblent pouvoir être attribuées au genre Cheloni-. 
ceras; grès ferrugineux (40 m); couches à Nautiles, épaisses de 
quelques mètres avec Cymatoceras kayei Blanf., C. aff. crebri- 
sulcatum Blanf., C. andranofotsyense Coll.; au sommet grès à 
Ammonites (25 à 30 m). Ce dernier niveau est formé de grès 
jaunes, faiblement calcaires, contenant un peu de glauconie et de 
nombreuses Ammonites: Neophlycticeras sexangulatum Seeley, 
Venezoliceras madagascariense Coll, Dipoloceras cristatum 
Brongt., plusieurs espèces nouvelles de Dipoloceras, Pervinquieria 
arietiformis Spath., var. andranofotsyensis Coll, Deiradoceras 
cunningtoni Spath., Myloceras serotinum Spath, Labeceras cf. 
plasticum Spath. 


ANDRANOMANTSY (Série d’ ...) ...... Bathonien-Callovien 


La série d’Andranomantsy (M. Cottienon, C.R. Ac. Sc., 1953, 
t. 236, p. 2418) affleure dans l’extrême Nord de Madagascar, au 
Sud de la vallée du Rodo, renferme à la base des calcaires batho- 
niens, puis une série marneuse débutant par un niveau a Streno- 
ceras et montant jusqu’au Callovien moyen a Reineckeia. La conti- 
nuité n’est pas parfaitement établie du fait d’une faille de faible 
rejet. 

CALLOVIEN moyen : Couches rouges a Reineckeia avec : Huber- 
toceras madagascariense Spath, Hecticoceratidae. 

CALLOVIEN inférieur : Alternance de bancs calcaires et mar- 
neux avec : Phylloceras nombreux, Sivajiceras aff. kleidos Spath, 
S. aff. polymorphum Waag., Kheraiceras cosmopolita Par. et Bon., 
Cardium (Unicardium) nov. sp. 

à BATHONIEN supérieur - CALLOVIEN inférieur, épais de 5 à 6 
metres, avec: Macrocephalites triangularis Spath, M. formosus 
Sow., Indocephalites kheraensis Spath., Indocephalites transitorius 
Spath., Pleurocephalites maevaranensis Besr., P. habyensis Spath., 
Kamptocephalites lamellosus Sow. 

BaTHONIEN supérieur marneux à Epistrenoceras histricoides 
Rollier, Trochidae, Lamellibranches, Crinoïdes avec, à la base un 
banc lumachellique peu épais (0,50 m) renfermant une très riche 
faune de Gastéropodes (Trochidae), de Lamellibranches (Palaeo- 
nucula blanfordi Cox, Nuculana blakei Cox) et quelques Ammo- 
nites pyriteuses. 

BATHONIEN : Calcaires grumeleux du niveau de Mahabo avec 


faune riche mais mal conservée à Clydoniceras, Micromphalites, 
Gracilisphinctes. 


ANDRARONA (Schistes d’...) ................. Paléozoique 


LACROIX (A.) (1922). (Minéralogie de Madagascar, p. 21). 
Cette dénomination s'applique à une série de la région Ouest 
d’Antalaha constituée par des schistes et quartzites noirs, car- 
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urés, traversés par des filons de quartz parfois auriféres. Ces 
sédiments d’une cristallinité très faible sont considérés comme 
aléozoïques et anté-permien. A. LENOBLE (1940) les a rattachés 
2 sa série des Schistes et Quartzites dont ils forment la base. 


mNDHIDA (Granite du) em on ITR Précambrien 


Guyonnavup (G.) (1951) (Trav. Bur. Géol., 24, p. 14), a carto- 
zraphié et décrit les très spectaculaires conditions de gisement 
des granites d’Andriba qui se présentent en une succession de 
bancs concordants, d’une épaisseur variant de quelques centaines 
à quelques mètres, au sein des gneiss du groupe de même nom. 
Vu le plongement modéré des couches, les lames déterminent une 
succession d’escarpements en forme de cuesta. 

LAUTEL (R.) (1953) (Thèse, Clermont) a étudié ces granites. Ils 
sont migmatitiques et hétérogènes au sein d’une même lame et 
d’une lame à l’autre, alcalins ou calco-alcalins, à structure engre- 
née ou engrenée à résidus granoblastiques, avec un microline 
très perthitique d’aspect tigré toujours prépondérant et accom- 
pagné de grandes plages de quartz venu postérieurement. Ces 
granites sont un type particulier des granites stratoïdes et en cou- 
pole de la région centrale. On les retrouve dans la région d’Amba- 
tolampy et dans tout le pays Betsileo (granite type Midongy). 


ENDRIBA (Groupe:d#.….)....:..1:::.44% ce Précambrien 


Guyonnaup (G.) (1951). Carte géologique Maevatanana et 

TBG. 24; LAUTEL (R.) (1952). Carte géologique Ankazobe-Anjozo- 
robe et TBG. 29; BEsaIRIE (H.) (1952b). C. R. Ac. Sc., t. 235, p. 457; 
LauTEL (R.) (1953). Thèse Clermont, p. 38. 
G. Guyonnaup a décrit sous le nom de série d’Andriba une 
formation non graphiteuse comprenant a la base des migmatites, 
puis une zone moyenne constituée de gneiss à deux micas, gneiss 
à amphibole et gneiss à pyroxéne où la sillimanite et le grenat 
sont abondants et, au sommet, une zone supérieure essentielle- 
ment constituée de gneiss à muscovite dominante, avec ou sans 
sillimanite et comprenant une importante intercalation de gneiss 
à pyroxène. 

R. LAUTEL a suivi cette série dans la région d’Ankazobe où 
elle repose sur des gneiss et migmatites à graphite. Sous le nom 
de groupe d’Andriba, H. BEsaIRIE en fait le sommet non graphi- 
teux du Système du Graphite. Il renferme localement de Por en 
veines quartzeuses interstratifiées, des asbestes amphiboliques et 
des nodules de fibrolite. 


ANDRINGITREEN (Granite ...) ................ Paléozoique 


Besatrie (H.) (1948) (Carte géologique Sud-Sud-Est Madagas- 
car). Le type de ce granite se trouve dans le gros massif de 
PAndringitra, au sud d’Ambalavao. Le massif forme un batholite 
d’où s'échappent des coupoles secondaires et des lames stratoides. 
Le type normal est monzonitique, rougeatre, a grain fin; le feld- 
spath est un microcline vermiculé d’oligoclase; le plagioclase est 
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rarement individualisé; le minéral coloré est une amphibole d’un 
gris-bleu clair. Ce granite recoupe l’ensemble du Précambrien et 
métamorphise les quartzites d’Ankaramena (production de tour- 
maline ferrifère) attribués à la Série des Quartzites. Il s'ensuit 
que ce granite doit être considéré comme paléozoique. 


ANDROIAVY (Couches d’...) ........... Albien-Cénomanien 


Besarrre (H.) (1936). (Rech. Géol. Mad., Mém. Ac. Malg., 
XXI, p. 78) a décrit les couches d’Androiavy, situées au bord de 
mer, dans la baie de Narinda, au Sud d’Analalava : 

4. Coulées basaltiques. 

3. Grès et argiles à Mantelliceras vicinale Stol. (Cénomanien). 

2. Grès et marnes à Pervinquieria cf. inflata Sow., Hystero- 
ceras orbignyi Spath (Albien supérieur). 

1. Grès verts glauconieux d’Androiavy avec une très riche 
faune à Oxytropidoceras, Manuaniceras, Adkinsites, Pseudoho- 
laster, Epiaster, Discohelix thevenini Coll. 


ANDROYEN (Système ...) ....7............... Précambrien 


BesatrIE (H.) (1946) (A.G.S.M., p. 9) a désigné sous le nom 
de Système Androyen, les vieux terrains précambriens surtout 
paragneissiques. 

BEsaIRIE (H.) (1954) (C. R. XIX* Congrès géol. international, 
XX, p. 339) reprend la définition du système, représentant la for- 
mation la plus ancienne de Madagascar. C’est un complexe mig- 
matito-leptynique dérivant de sédiments silico-alumineux et cal- 
ciques, très fortement métamorphisé avec prédominance du faciès 
leptynite, se présentant en plis isoclinaux très serrés, très inclinés, 
souvent subverticaux, d’une orientation générale Nord-Sud mais 
montrant dans le détail une tectonique complexe de plis bien 
mise en évidence dans les cartes récentes au 1/100 000. Les roches 
les plus caractéristiques sont des leptynites litées, à quartz aplatis 
dépourvues de minéraux hydroxylés, mais souvent très riches er 
grenat, cordiérite, spinelle, sillimanite et aussi des gneiss à py- 
roxène et des plagioclasites variées, en particulier des pyroxénites 
a phlogopite, des wernéritites, des sakénites. Ces leptynites, avec 
des paragneiss divers sont associées à des migmatites rubanées 
généralement grenatifères qui présentent parfois le faciès mal- 
gachitique. Le granite est connu, mais il est très rare, d’une 
importance tout à fait secondaire et sans aucune comparaisor 
avec le développement qu’il aura dans le système du Graphite 
En restreignant la définition donnée en 1946, le système Androyer 
qui tire son nom de la province de l’Androy (extrême Sud), com: 
prend les trois groupes de Fort-Dauphin, Tranomaro et Ampan- 
drandava qui se succédent d’Est en Ouest. 

; Le groupe de Fort-Dauphin s’allonge le long de la côte sud: 
orientale et est composé presque uniquement de leptynites ortho: 
siques a grenat et cordiérite dans sa partie Sud et de leptynite 
a grenat dans sa partie Nord. Il s’avance en pointe au Nord 1 
long de la faille de Ranotsara jusque dans la région d’Ihosy 
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L’association minéralogique caractéristique comprend: quartz, 
orthose, grenat et cordiérite. La haute teneur en alumine de ces 
roches suggère une origine paragneissique. 

Le groupe de Tranomaro (chef-lieu de canton du district 
d’Ambovombe) fait suite à l'Ouest au précédent. Il comporte une 
extrême abondance de paragneiss calcique et magnésien: mig- 
matites, gneiss à diopside, plagioclasites, pyroxénites à phlogopite, 
wollastonitites, lamboanites à spinelle, cipolins, sakénites, gneiss 
à saphirine. Les minéraux caractéristiques sont : biotite, plagio- 
clase, diopside, amphibole, phlogopite, grenat, cordiérite, spinelle, 
sillimanite. 

Le groupe d’Ampandrandava (centre minier du Nord de 
l'Androy) s'allonge à l'Ouest du groupe de Tranomaro et s'étend 
jusqu’au parallèle de Fianarantsoa. Il est principalement formé 
de gneiss, migmatites, leptynites, malgachites, parapyroxénites à 
phlogopite avec quelques quartzites, cipolins, sakénites, gneiss à 
saphirine. Les minéraux caractéristiques sont: biotite, plagio- 
clase, diopside, amphibole, phlogopite, grenat, cordiérite, spinelle, 
sillimanite. 

Dans les groupes de Tranomaro et d’Ampandrandava, les 
pyroxénites ont une importance économique considérable par la 
„présence de riches gisements de phlogopite. Il est important de 
souligner que ces roches, dont l’origine sédimentaire a été ample- 
ment démontrée par les nombreuses analyses de A. Lacrorx se 
présentent fréquemment en gisements très particuliers témoignant 
d’une remise en mouvement rhéomorphique tardive. Ces roches 
à structure grenue, se montrent non seulement en bancs inter- 
stratifiés dont la régularité est souvent rompue par des amas et 
lentilles en chapelets, très irréguliers, mais aussi en filons intru- 
_sifs remplissant des cassures dans les roches encaissantes. 

s J. Junc et M. Roques (1952) rattachent les groupes de Tra- 
nomaro et de Fort-Dauphin à la zone isométamorphique des 
« Gneiss ultra-inférieurs ». 


ANKARA (Série de I’ ...) ... Lias supérieur-Jurassique moyen 


Le plateau calcaire de l’Ankara qui s'étale largement au Sud 
de Majunga, entre la Betsiboka et la Mahavavy et qui se poursuit 
à l'Ouest par les plateaux du Kilifely et du Namoroka montre 
une excellente série du Lias supérieur et du Jurassique moyen 
(A. THÉVENIN, 1908; L. BARRABE, 1929). Une coupe du Beronono 
de Kandreho à Ankirihitra montre, sur une épaisseur estimée à 
400 m: 

7. Calcaires à Macrocephalites d’Ankirihitra. 

6. Calcaires marneux à Trigonia cf. duplicata Sow., Lopha cf. 
costata Sow., Natica globosa Roemer, Terebratula. Vers l'Est ces 
couches passent à des calcaires à Echinides : Acrosalenia colca- 
napi Cottreau, Echinobrissus orbicularis Kitchin, Echinobrissus 
burgundiae Cottreau, tandis que très à l'Ouest, à Mahabo, dans le 
Causse du Namoroka (V. Hourca, 1949) le niveau renferme : 
Micromphalites micromphalus Phillips, Clydoniceras, Holectypus 
depressus (Bathonien supérieur). 


Ankara (serie de 1’ ...) (suite) 


5. Epaisse série de calcaires en dalles avec parfois Terebra- . 
tula plano-convexa Kitchin, Rhynchonella varians Schl. Ces cou- 
ches correspondent à la plus grande partie du plateau (Bathonien) : 

4. Calcaires à Witchellia formant le sommet de la falaise me- 
ridionale du plateau (Bajocien). 

3. Calcaires et schistes bitumineux. 

2. Calcaires et schistes à Trigonia tenuicostata Lycett, Lio- 
gryphea sublobata Desh., Astarte astartoides Thev. (base du Ba- 
jocien). 

1. Marnes à gypse et à lignite, calcaires marneux avec une 
riche faune du Lias supérieur: Bouleiceras nitescens Thev., 
Harpoceras madagascariense Thev., H. cf. crassifalcatum Dum., 
H. pseudo-gruneri Thev., Hildoceras inclytum Fuc. var. mada- 
gascariensis Thev., Spiriferina rostrata Schloth., var. madagas- 
cariensis Thev., Pecten ambogoensis Thev., Eopecten cf. tubercu- 
losus Goldf., Liogryphaea sublobata Desh., Terebratula jauberti 
Desl., T. copiapensis d’Orb., etc. 


ANKARATRA (Série volcanique de l’...). Néogène-Pléistocène 


A. LENOBLE (1938) classe ainsi qu’il suit les diverses éruptions: 

5. Eruptions basanitiques d’Antsirabe, sub-actuelles, à for- 
mes parfaitement conservées. 

4. Eruptions basaltiques puis ankaratritiques recouvrant les 
dépôts pléistocènes. 

3. Eruptions andésitiques et basaltiques recouvrant les dépôts 
pliocènes : début du Pléistocène. 

2. Premières éruptions basaltiques interstratifiées dans les 
parties moyennes et supérieures du Pliocène. 

1. Eruptions trachytiques ou trachy-phonolitiques antérieures 
au dépôt des sédiments lacustres. 


ANKAZOABO (Faune de...) e ne Oxfordien 


Cozzienon (M.) (1949) (Annales Hébert et Haug., VII, p. 87) 
a donné le nom de faune d’Ankazoabo (150 km au Nord-Est de 
Tuléar) à un remarquable ensemble de gisements fossilifères 
oxfordiens situés aux environs de cette localité et autour du 
massif de la Manamana, dont les premiers ont été découverts par 
M. Nicozar (1950) à l’Est de Manamana, aux environs de Berenty 
et de Beroy (route Ankazoabo-Bezangoa) et les autres par 
M. CoLciGNoN dans la région Besalampy-Miary, à l'Ouest du 
Manamana. Ces gisements ont une importance considérable car 
ils nous montrent des rapports très nets, non seulement avec 
l'Inde, ce qui est banal, mais aussi et surtout avec les coupes 
classiques de l’Oxfordien des régions européennes. La stratigra- 
phie est la suivante : 

3: Couches supérieures de Besalampy à Epimayaites falcoides 
Spath, E. transiens Waag., Neaspidoceras cf. varians Spath, Calli- 
phylloceras lodaiense Waag. (Argovien). : 

2. Couches d’Ankazoabo a Holcophylloceras mediterraneum 
Neumayr. race indica Lemoine, Hemilytoceras lemoinei Coll., 
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Mayaites maya Sow., M. rotundus Spath., M. obesus Spath., 
M. smeei Spath., Dichotomosphinctes aff. rota Waag., D. rotifor- 
nis Spath., Peltomorphites eugenii d’Orb., Peltoceratoides cf. 
idens Waag., Euaspidoceras babeaui d’Orb., E. cf. nikitini Boriss., 
Paraspidoceras erardae Coll. (Oxfordien supérieur). 

_ 1. Couches de Kilambia à Rursiceras praespissum Spath., Pa- 
rapeltoceras cf. annulare Qu., Peltoceratoides cf. semirugosus 
Waag., P. interscissus Uhlig., P. torosus Oppel, Parawedekindia 
irduennensis d’Orb. (Oxfordien inférieur et moyen). 


ANKAZOMIHEVA (Couches d’ ...) 
| Bathonien supérieur - Callovien inférieur 


La colline de l’Ankazomiheva, à 15 km au Sud-Ouest de 
Sakaraha, dans la région de Tuléar présente un des plus beaux 
zisements des couches à Macrocephalites (E. Basse, 1935; E. Basse 
t M. PERRODON, 1951), constituées par des marnes et des calcaires 
Jolithiques. Le niveau a un très grand développement dans le 
Sud-Est : Ankazoabo, Adabofolo près d’Ankazomiheva et au Sud 
le l’Onilahy : Lazarivo, Lagniro (H. BesaïRIE, 1930). Les princi- 
Jaux éléments de cette très riche faune sont: Paracenoceras 
cumagunense Waag., P. jumarense Waag., Holcophylloceras 
mediterraneum Neum., Calliphylloceras disputabile Zittel, Thy- 
sanolytoceras adeloides Kud., Macrocephalites triangularis Spath., 
M. madagascariensis Lemoine, M. compressus Qu., Indocepha- 
ites transiens Spath., I. kheraensis Spath., I. diadematus Waag., 
Pleurocephalites habyensis Spath., Pl. paronai Basse, Kamptoce- 
ghalites lamellosus Sow., K. sakondryensis Basse, K. besairiei 
Basse, Indosphinctes errans Spath., I. patiniformis Spath., Sub- 
yrossouvria blakei Spath., Coelopis lorieri d’Orb., Ceromya con- 
‘entrica Sow., Pholadomya crassa Ag., Indogrammatodon virgatus 
Sow., Sphaera madagascariensis Newt., Heligmus rollandi Douv., 
Lopha gregarea Sow., Pecten kachhensis Cox, Astarte mülleri 
Dacque, Holectypus depressus Leske, Sphaerotiaris vivaldii Besr., 
Acrosalenia spinosa Ag., Pygurus cottreaui Besr., Mepygurus de- 
ressus Ag. 


ANKILIZATO (Marnes jaunes d’...) .... Callovien a Argovien 


Ankilizato est une localité située à 80 km à l'Est de Moron- 
Java. Hourca (V.) (1950). Ann. Géol. Serv. Min. Mad., XX, p. 48) 
7 a pris le type de cette formation qui s'allonge sur 150 km 
lepuis le Nord de la Tsiribihina jusque dans la région Nord du 
Mangoky. Ces couches dont l'épaisseur ne dépasse pas 80 m sont 
‘onstituées de marnes jaunes, parfois glauconieuses, avec quel- 
ques intercalations calcaires et beaucoup plus fréquemment de 
rès grossiers, glauconieux. Un niveau à lignite, d’ailleurs réduit, 
st connu à un niveau non précisé. On distingue dans la forma- 
ion trois niveaux à Ammonites : 

3. COUCHES p’ANDRANGORY, marnes à lits calcaires à faune de 
’Argovien supérieur à Calliphylloceras lodaiense Waag., Ptycho- 
shylloceras jaraense Waag., Epimayaites aff. transiens Waag., Pe- 
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Ankilizato (Marnes jaunes d’...) (suite) 


risphinctes indogermanicus Waag., Pachyplanulites subevolutus 
Waag., Dichotomosphinctes subrota Choffat, Peltoceratoides ar- 
duenensis d’Orb., Euaspidoceras. os 

2. COUCHES d’ AMBATOMANENDRY, grès glauconieux de l’Argo- 
vien inférieur, très riches en Bélemnites, avec : Belemnopsis ge- 
rardi Oppel, Hibolites weberi Stolley, Ptychophylloceras ptychoi- 
cum Qu., Taramelliceras, Trimarginites, Metahaploceras, Epi- 
mayaites aff. transiens, Peltoceratoides arduennensis, Euaspido- 
ceras, Gregoryceras transversarium d’Orb. 

1. CALCAIRES MARNEUX D’ANDRANOMIOLAKA à faune oxfordienne 
avec: Peltoceras aff. athleta Phillips, Putealiceras trilineatum 
Waag., Hecticoceras, Aspidoceras, Liogryphaea imbricata Krauss. 
ANKIRIHITRA (Couches d’...) ...... Bathonien à Tithonique 

La région d’Ankirihitra, à 100 km au Sud de Majunga pré- 
sente d'excellentes coupes dans les couches marneuses et calcaires 
du Jurassique supérieur, qui se retrouvent dans les régions voi- 
sines de Malakialina, Saonja, Ankidabe (L. BARRABÉ, 1929; H. BE- 
SAIRIE, 1939; M. Cottignon, 1953). La série comporte trois ter- 
mes : 

TITHONIQUE : grès blancs, calcaires, lits gréseux glauconieux 
à Hibolites astartinus Etallon, Blanfordiceras hourcqi Besr., Aula- 
cosphinctes, Himalayites (30 à 120 m). 

PORTLANDIEN : niveau supérieur gréseux à rares Virgatos- 
phinctes. Niveau inférieur marneux à Hildoglochiceras kobelli 
Oppel. 

KIMMERIDGIEN : marnes à Hybonoticeras hybonotum Oppel, 
Holcophylloceras polyolcum Ben., Torquatisphinctes similis 
Spath., Physodoceras avellanoides Uhlig. L'ensemble Kimerid- 
gien-Portlandien a une épaisseur de 50 m. 

ARGOVIEN : non encore identifié avec certitude, mais la série 
montre une grande continuité dans les faciés marneux. 

OXFORDIEN : marnes à fossiles pyriteux avec Peltoceras 
athleta Phillips, P. annulare Rein., Properisphinctes bernensis de 
oes Horioceras baugieri d’Orb., Erymnoceras dorothea Spath. 

m). 

CaLLOVIEN : Marnes et argiles à petits fossiles pyriteux, épais 
de 40 m. Niveau supérieur calcaire formant un repère continu, 
épais de quelques décimètres, très riche en Brachiopodes : Kalli- 
rhynchia versabilis Kitch., Rhynchonella brevicostata Kitch. Ni- 
veau moyen marneux à Reineckeia, Phlycticeras franconicum Qu., 
Oecoptychius refractus Rein., Sindeites, Putealiceras. Niveau in- 
férieur a Obtusicostites obtusicosta Waag. Au-dessous, couches 
de passage, toujours marneuses à Pseudoclydoniceras besairiei 
Coll., Calliomphalus et Avicula. 

BaTHONIEN SUPERIEUR: niveau supérieur marneux riche en 
Rhynchonella pseudo-inconstans Kitch., Terebratula acuto-pli- 
cata. Niveau inférieur de calcaires oolithiques et de lits marneux 
avec une très riche faune à Macrocephalites madagascariensis Le- 
moine, Pleurocephalites habyensis Spath., Indocephalites, Indos- 


phinctes, etc. reposant sur les calcaires bathoniens du plateau de 
TY Ankara. 


: 
19. 
NKITOKAZO (Couches d’...) .............. Permien-Trias 


-` Besarrte (H.) (1930). (Rech. géol. Mad., p. 32). Dans l'extrême 
lord, le bassin d’Ankitokazo, du nom de la localité située à 
0 km au Sud d’Ambilobe montre la meilleure coupe des for- 
ations marines permo-triasiques sur une épaisseur variant de 
00 à 600 mètres : 

5. Schistes et argiles d’Iraro, sans fossiles, recouverts par les 
rès de l’Isalo. 

4. Schistes à Poissons et Ammonites (Flemingitien-Gyroni- 
ien) à Glyptophiceras besairiei Coll., G. gracile Spath., Meeko- 
eras ambilobense Coll, M. aff. radiosum Waag., Prionolobus 
pathi Coll., Clypeoceras cf. crassum Krafft, Cl. cf. magnumbili- 
atum Diener, Cl. madagascariense Diener, Koninckites, Whiteia 
»0odwardi Moy-Thomas, Wh. tuberculata M.T., Coelacanthus ma- 
agascariensis M.T., Piveteauia madagascariensis Lehman, Pteno- 
isculus arambourgi Lehman, Pt. macropterus White, Pt. broughi 
Æhman, Pt. cicatrosus White, Boreosomus gillioti Brough, Birge- 
ia nielseni Lehman, Saurichtys madagascariensis Piveteau, 
t. stensidi Lehman, Errolichtys mirabilis Lehman, Bobasatrania 
rahavica White, Ecrinesomus dixoni Woodward, Perleidus mada- 
ascariensis Piveteau, P. piveteaui Lehman, Australosomus merlei 
ïveteau, Watsonulus eugnathoides Piveteau, Parasemionotus la- 
ordei Piveteau, Stensionotus intercessus Lehman, Jacobulus no- 
us Lehman, Thomasinotus divisus Lehman, Paracentrophorus 
nadagascariensis Piveteau. Ces couches renferment en outre des 
tégocéphales et, a l’Andavakoera le curieux Batracien anoure : 
-rotobatrachus massinoti Piveteau. 

3. Schistes 4 Claraia (Otoceratien), avec Claraia cf. griesbachi 
sittner, Antrimpos madagascariensis v. Straelen, Aviculopecten 
f. punjabensis Reed. 

2. Schistes argileux à gros nodules fossilifères (Permien su- 
érieur) à Cyclolobus walkeri Diener, Episageceras boulei 
T. Couturier, Popanoceras collignoni Besr., Propinacoceras, Xe- 
aspis carbonarius Waag., Orthoceras, Bellerophon. 

1. Grès argileux à Xenaspis carbonarius Waag., Productus 
allatinensis Girty, var. madagascariensis Astre, Pr. abichi Waag., 
pirifer musakheylensis Davidson, Spiriferina billingsi Shumard, 
ar. latisinuata Astre, Sp. roissyi Léveillé, Enteletes nodosus 
\stre, Dielasma elongata Schloth., ete. Ces couches reposent di- 
ectement sur le socle cristallin. 

A l'Est du bassin d’Ankitokazo, le bassin de Barabanja mon- 
re des couches a Flemingites, équivalent latéral des schistes 
PIraro. 

Voir : PRIEM, 1924; G. Astre, 1928; L. VAILLANT-COUTURIER 
‘REAT, 1933; J. PIveTEAU, 1935; J. P. LEHMAN, 1952. 


ENOSYEN (Système...) 5... mes asnes.. Précambrien 


Besarrie (H.) (1948). (Note expl. Carte géol. Behara-Fort- 
Jauphin, p. 2). Le systeme Anosyen correspond a un ensemble 
ranitique précambrien comprenant deux types de granites : type 
sirien et type kalambatréen. Ce terme n’est plus utilisé. 
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ANTANTILOKY (Couches d’...) .................. Turonien 


Besarrie (H.) (1936) (Rech. géol. Mad., Mém. Ac. Malo, XXI, 
p. 81) a décrit les couches d’Antantiloky formées de grès très fossi- 
lifères recouvrant les coulées basaltiques à l'Est d’Antonibe et au 
Sud d’Analalava. La faune très riche a été étudiée par J. Lam- 
BERT (1933) et M. Corzienon (1934); les éléments essentiels sont : 
Parapuzosia gaudama Forbes, Metaplacenticeras besairiei Coll., 
Modiola typica Forbes, Protocardium madagascariense Coll., Rapa 
cancellata Sow., Tritonidea trichinopolitensis Forbes, avec de trés 
nombreux Echinides: Phymosoma regulare Ag., Tetragramma 
besairiei Lb., Salenia trigonopyga Lb., Hemiaster mutabilis Lb., 
H. pseudoantiquus Lb., H. integer Lb. 


ANTONGIL (Granite de) 25... ...6sccceeh oo ae Précambrien 


BesarrIe (H.) (1952) (Carte géol. Mad., 1/1 000 000), a appelé 
de ce nom le vaste ensemble granitique du Nord-Est de Mada- 
gascar qui est traversé par la baie d’Antongil et qui se retrouve 
dans la région Antalaha-Vohémar. C’est un granite très hétéro- 
gène, migmatitique, dont l’âge n’est pas clairement établi. Dans la 
région de la baie d’Antongil, ce granite renferme des enclaves, 
des schistes verts du système de Vohibory. Plus au Nord, sur la 
bordure est du massif du Tsaratanana, il encaisse des cipolins 
du méme systéme. Dans la région de Vohémar il est en relation 
avec une pegmatite à samarskite (Befarafara) dont l’âge chi- 
mique non corrigé de 255 MA ne peut étre retenu avant d’avoir 
des confirmations isotopiques. Il est vraisemblable qu’une carto- 
graphie encore insuffisante a placé dans le méme ensemble des 
granites d'âge différent. Les granites qui, d’après A. LENOBLE 
(1940), traversent la série des quartzites à Ouest d’Antalaha 
sont a séparer des formes migmatiques hétérogénes d’Antongil, 
plus anciennes. 


Voir : H. de la Rocxe, 1951 et J. Aurouze, 1951. 


ANTSALOVA (Couches d’...) ......... Kimmeridgien-Aptien 


Dans la région d’Antsalova, localité de l'Ouest (secteur de 
Maintirano) on trouve plusieurs coupes richement fossiliféres 
permettant de relever une excellente stratigraphie du Kim- 
meridgien a l’Aptien. Les couches d’Antsalova sont des marnes 
et grés, généralement glauconieux, d’une épaisseur moyenne de 
80 m, transgressives sur le Callovien A Reineckeia anceps 
(V. Hourca, 1950; M. Corano, 1954). 

APTIEN : Marnes blanches d’Antanatanamirafy à Phylloceras 
(Salfeldiella) guettardi Rasp., Phyllopachyceras baborense Coq., 
Phylloceras sp. aff. moreli d’Orb., Ph. hourcqi Coll., Hemitetrago- 
nites aff. aeolus d'Orb., H. aff. crebrisulcatus d’Orb., Puzosia cf. 
matheroni d’Orb., Puzosia (Valdedorsella) hourcqi Coll., Paraho- 
plites aff. grossouvrei Jacob., Acanthoplites nolani Seunes. Les 


affinités méditerranéennes de cette faune sont tout à fait remar- 
quables. 


— 
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BaRREMIEN : Calcaires durs d’Ampasimbe à Phyllopachyceras 
infundibulum d’Orb., Lytoceras cf. phestus Math. et calcaires du 
Tongobory d’Antamango à « Crioceras » aff. karsteni Hoh.- sile- 
siacum Uhlig. 
= HAUTERIVIEN : Marnes et calcaires glauconieux avec innom- 
brables Duvalia dilatata Blainv. 

VALANGINIEN : Marnes et calcaires glauconieux 4 Ptychophyl- 
loceras semisulcatum d’Orb., Holcophylloceras calypso d’Orb., 
Lytoceras quadrisulcatum d’Orb., Duvalia lata Blainv., Belem- 
nopsis africanus Tate, B. madagascariensis Besr. 

TITHONIQUE: Calcaires marneux à Blanfordiceras, Aulaco- 
sphinctes, Palaeoplitide. 

PORTLANDIEN: Grés et calcaires glauconieux avec deux 
niveaux. Niveau supérieur a Virgatosphinctes avec: Hibolites 
joleaudi Besr., Pseudaganides strambergensis Oppel, Ptycho- 
phylloceras tithonicum Spath, Haploceras elimatum Oppel, Sub- 
dichotomoceras sparsiplicatum Waag., Virgatosphinctes dense- 
plicatus Waag., V. haugthoni Spath, V. saheraensis Spath, Micra- 
canthoceras nov. sp., Hemisimoceras semistriatum Spath. Niveau 
inférieur a Hildoglochiceras avec: Hibolites compressus Stol- 
ley, H. claviger Waag., Holocophylloceras silesiacum Oppel., 
Hemilytoceras liebigi Oppel, Streblites indopictus Uhlig, S. pla- 
nopictus Uhlig, Haploceras elimatum Oppel, Glochiceras depla- 
natum Waag., Hildoglochiceras kobelli Oppel, H. kobelliforme 
Bon., H. lastrigatum Uhlig, Subplanulites adeloides Spath. 

KIMMERIDGIEN: Niveau supérieur de marnes blanches a 
Aptychus cf. punctatus Voltz et Hibolites claviger Waag. Niveau 
moyen calcaire à Aspidoceras avec: Holcophylloceras polyolcum 
Ben., Calliphylloceras benacense Cat., Hemilytoceras rex Waag., 
Taramelliceras pseudoflexuosum Favre, Katroliceras depressum 
Spath, Pachysphinctes bathyplocus Waag., Aspidoceras iphice- 
roides Waag., Physodoceras avellanum Zitt. Niveau inférieur 
calcaire à Hybonoticeras avec : Calliphylloceras benacense Cat., 
Holcophylloceras polyolcum Ben., Aspidoceras cf. acanthicum 
Neum., Hybonoticeras hildebrandti Beyr., H. kachhensis Spath. 


ANTSIRABE (Bassin lacustre d’...) .... Néogène-Pléistocène 


Le bassin lacustre d’Antsirabé-Sambaina, auquel il faut 
joindre le bassin d’Antanifotsy se trouvent dans le centre de 
Madagascar et ont été décrits par A. LENOBLE, E. ManGuIN et 
E. Boureau (Ann. géol. Serv. min. Mad., 1949, XVIII). Ces bas- 
sins résultent de barrages volcaniques dus aux éruptions de l’An- 
karatra dans lesquels se sont accumulés des sédiments lacustres, 
des projections volcaniques et des coulées. On y distingue une 
série argileuse avec lignites et schistes bitumineux, rapportee au 
Pliocéne, d’une épaisseur de 160 métres dans le bassin d’Antani- 
fotsy, et une série pléistocéne discordante, entaillant la précédente 
et se développant largement dans le bassin de Sambaina, où les 
dépôts sont actuellement fort érodés, mais dont les témoins indi- 
quent que la puissance a dû dépasser 230 metres, 


Antsirabé (Bassin lacustre d’ ...) (suite). 


Le Pliocéne bien développé dans le bassin d’Antanifotsy, plus 
réduit et incomplet dans le bassin de Sambaina, est surtout argi- 
leux et renferme des bancs de lignite et schistes bitumineux, des 
lits de diatomites et, vers la base, quelques sables, marnes et 
calcaires, le tout avec des intercalations volcaniques, coulées, tufs. 
La flore renferme Panicum(?) rogeri Bour., Cyperus lenoblei 
Bour., Poacites, Scirpus; il y a, outre de nombreuses écailles de 
Poissons, de nombreuses Diatomées: Melosira italica Mang., M. 
roeseana Rabh., Terpisinæ americana Rolfs., Nitzschia bituminosa 
Pant., Gomphonema parvulum Grum. Cette série pliocène se ter- 
mine par des coulées basaltiques recouvertes d’une cuirasse 
bauxitique. Compte tenu des éléments floristiques et fauniques 
peu caractéristiques il est vraisemblable que la base de la série 
doit être antépliocène (H. BESAIRIE). 

Le Pléistocène est formé surtout d’argiles avec des sables et 
des projections volcaniques d’importance très variable. La strati- 
fication entrecroisée est fréquente. La flore renferme: Uvaria, 
Carpolithus madagascariensis Bour., tandis que la faune montre 
de très rares ossements (Héron, Crocodiliens), spicules d’Eponges 
et surtout les Diatomées sont abondantes : Anomæoneis serians 
Cl., Cymbela, Gomphonema longiceps Ehr., Cyclotella kutzingiana 
Thw., Opephora martyi Herib. Il y a aussi quelques lignites ter- 
reux a marcassite. La partie supérieure est principalement formée 
de cinérites. Un Pléistocéne trés récent forme le remplissage des 
marais actuels avec argiles et tourbes; il renferme la faune sub- 
fossile 4 Hippopotamus et Aepyornis. 

Du point de vue économique, les schistes bitumineux ren- 
ferment une haute teneur en huile, dépassant généralement 10 % 
sur échantillons secs et atteignant parfois 20 %. Les lignites ont 
une trés forte teneur en cendres résultant d’un mélange intime 
de matière organique et de cendres volcaniques. Le Pléistocène 


5 FE : : QUE 
d’Antsirabé renferme des gisements secondaires d’uranocircite 
(Vinaninkarena). 


ANTSOHIHY (Séries d’...) . Jurassique supérieur - Néocomien 

Dans le Nord-Ouest de l’île, la région d’Antsohihy, depuis la 
Loza jusqu’à la Sofia, montre d’excellentes coupes du Néoco- 
mien (300 mètres) et du Jurassique supérieur (200 mètres) 
(H. BESAIRIE, 1936). 

APTIEN : Grès de Komiranja dans la presqu’ile Radama à 
Hypacanthoplites malgachensis Breistr., Acanthoplites cf. subpel- 
toceratoides Sinzow, A. aff. bergeroni Seunes. 

BARRÉMIEN - HAUTERIVIEN : Grès épais, sans fossiles avec 
schistes à nodules (faciès de Lavaloalika), marnes à Duvalia dila- 
tata à la base. 

: VALANGINIEN SUPÉRIEUR : Couches à Rogersites d’Ambiky, 
grès glauconieux et lits calcaires à Rogersites schenki Oppel, R. 
baini Sharpe var. ambikyensis Besr., plusieurs autres espéces de 
Rogersites, Hoplitides provincialis Sayn, H. trezanensis Sayn, 
H. jacobi Besr., Neocomites madagascariensis Besr., Distoloceras 
sparsispinum Haussmann, Neolissoceras grasianwm d’Orb., He- 
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milytoceras liebigi Oppel, Belemnopsis africanus Tatr., B. mada- 
gascariensis Besr., Duvalia, Pseudobelus. 

__ VALANGINIEN INFÉRIEUR : Argiles à gypse épaisses A Hibolites 
joleaudi Besr., Duvalia, Pseudobelus. 

INFRAVALANGINIEN : Couches d’Andavaravy, argiles et lits cal- 
caires a Kilianella pexiptycha Uhlig, Thurmannites aff. boissieri 
Pictet, Berriasella, Spiticeras, Hibolites joleaudi Besr. 

TITHONIQUE : Argiles à Hibolites joleaudi Besr. 

PORTLANDIEN : Argiles à Belemnites à intercalations calcaires 
fossilifères avec: Hibolites flemingi Spath, Virgatosphinctes an- 
dranosamontae Lemoine, V. colcanapi Lemoine, Haploceras elima- 
tum Oppel, Hildoglochiceras kobelli Oppel. 

KIMMÉRIDGIEN : Niveau supérieur argileux à Hibolites fle- 
mingi Spath, sans Ammonites. Niveau moyen calcaréo-marneux à 
Hybonoticeras hybonotum Oppel, Physodoceras avellanoides 
Uhlig, Haploceras staszcii Zeuschner, Metahaploceras percevali 
Fontannes. Niveau inférieur calcaire à Torquatisphinctes mada- 
gascariensis Besr., Aspidoceras aff. meridionale Gemm., A aff. 
longispinum Oppel, Calliphylloceras benacense Cat. 

ARGOVIEN : Couches à Hibolites weberi Stolley, H. compres- 
sus Stolley, Gryphaea balli Stefanini. 

; OXFORDIEN : Marnes et calcaires à Pachyplanulites et Meta- 
peltoceras. 

CALLOVIEN : Marnes à Belemnopsis calloviensis Oppel. 

BATHONIEN SUPÉRIEUR - CALLOVIEN : Calcaires, argiles et grès 
avec à Misorobe (Nord Loza) une magnifique faune à Macroce- 
phalites madagascariensis Lemoine, M. formosus Sow., Pleuro- 
cephalites habyensis Spath, Pl. besairiei Spath., Indocephalites, 
Indosphinctes, Alcidia obsoleta Rollier, Choffatia aff. recuperoi 
.<Gemm., etc. Au sud de la Loza, les Ammonites disparaissent et 
on trouve: Mepygurus depressus Ag., Pygaster joleaudi Besr., 
Alectryonia gregarea Sow., Rhynchonella paoli Stefanini. 

BaTHONIEN SUPÉRIEUR : Calcaires à Corbula lyrata Besr., Pro- 
tocardia grandidieri Newton, Pseudotrapezium depressum New- 
ton, Astarte baroni Newton. 


BARABANJA (COUCHES de ss) oa 220 30. rues Eotrias 


BeEsarrIE (H.) (1936) (Recherches géologiques à Madagascar, 
première suite, p. 33). Dans le bassin de Barabanja, à 80 kilo- 
mètres au Sud de Diégo-Suarez, on rencontre, entre les schistes 
cristallins et les grès de l’Isalo, une formation gréseuse et schis- 
teuse correspondant aux couches à Poissons et Ammonites d’An- 
kitokazo recouverte par un niveau schisto-argileux dit couches 
de Barabanja renfermant une riche faune étudiée par M. Cozzr- 
GNON (1933-1934) : Flemingites compressus Waag., F l. pulcher 
Walter, Fl. radiatus Waag., Fl. flemingi de Koninck var. mada- 
gascariensis Coll., Fl. griesbachi Krafft, Meekoceras markhami 
Diener, M. pseudoplanulatum Krafft, M. khoorense Waag., M. aff. 


Barabanja (Couche de...) (suite). 


falcatum Waag., Clypeoceras besairiei Coll., C. crassum Krafft, C. 
spitiense Krafft, C. haydeni Krafft, C. ensanum Krafit, C. wan- 
neri Coll., C. boulei Coll., C. Jacobi Coll., Hoedenstroemia mojsi- 
vovicsi Diener, Pseudosageceras multilobatum Noetling, Paranan- 
nites cottreaui Coll; Proptychites douvillei Coll., Pr. roedereri 
Coll., Juvenites besairiei Coll. | 
La coupe du bassin de Barabanja se présente comme suit, sur 
une centaine de mètres : 
. Grès de l’Isalo; 
. Schistes et argiles à Flemingites; 
. Banc lumachellique; 
. Schistes à septaria; 
. Grès sans fossiles (Permien supérieur) reposant sur le socle 
cristallin. 


BASALTIOVES (Couléest Je MP ese ee Crétacé 


De très importantes coulées, principalement basaltiques, se 
sont épanchées durant le Crétacé, tant sur les côtes occidentales 
et orientales que dans l’extrême Sud (A. Lacroix, 1922). Les 
émissions ont été surtout fissurales et accompagnées de multiples 
filons doléritiques et diabasiques. Dans le bassin de Majunga, les 
coulées reposent sur des grès post-cénomaniens (Antsatrama- 
havelona) et sont recouvertes par le Turonien supérieur d’Antan- 
tiloky. On peut donc les dater du Turonien. Dans la partie nord 
du bassin de Morondava, au Sud du cap Saint-André, les coulées 
reposent sur le Turonien supérieur de Masiaposa et sont recou- 
vertes par le Coniacien inférieur d’Ankotrofotsy; elles sont là un 
peu plus récentes. Sauf par quelques lambeaux, les coulées ne 
sont plus représentées entre le Manambolo et le Mangoky. Au 
Sud de ce fleuve, leur niveau principal s’intercale entre les cou- 
ches à Pseudoschloenbachia du Santonien supérieur de Soatanana 
et le niveau à Manambolites du Campanien inférieur d’Ianjona; 
un niveau inférieur moins important est localisé à un niveau infé- 
rieur du Santonien. 

Sur la côte orientale, la base ne peut être datée, mais les cou- 
lées sont recouvertes par le Maéstrichtien à Pseudophyllites indra. 
En ce qui concerne l’extrême Sud (Androy), il n’y a, faute de ter- 
rains datés, aucun repère. Les épanchements sont rattachés à ceux 
des versants côtiers par analogie et aussi par le fait que d’impor- 
tants faisceaux de filons basiques s'étendent en continuité de 
l’'Androy à la région Sud de l’Onilahy. 

Si dans tous ces épanchements, les basaltes sont prédominants 
(basaltes, labradorites, sakalavites), il y a également des venues 
acides. Dans la région de Maintirano et dans l’Androy, des rhyo- 
lites sont superposées aux basaltes. Sur la côte orientale, dans la 
région Mananjary-Mahanoro, les épanchements débutent par des 
dacites et dellenites et se poursuivent par des basaltes. 


BEDOA (Niveau-repére de ...) .................... Argovien 


Le niveau-repére de Bedoa, dans le Sud-Ouest, sur la route 
Ankazoabo-Befandriana, montre au milieu des grés continentaux 
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une intercalation de grès rouges avec une faune type de l’Argo- 
vien: Calliphylloceras manfredi Oppel, Epimayaites lemoinei 
Spath, E. aff. axonoides Spath, E. evolutus Spath, E. excentricus 
Spath, E. falcoides Spath, Paryphoceras badiense Spath, P. rugo- 
sum Spath, Dichotomosphinctes gr. falculae Ronch., Kranao- 
sphinctes (Pachyplanulites). 

Ces couches argoviennes se retrouvent plus au Nord, a Amba- 
tomanendry, sous un faciés de calcaires durs glauconieux et de 
marnes jaunes avec: Belemnopsis gerardi Oppel, Epimayaites 
transiens Waag., Peltoceratoides arduennensis d’Orb., Rhyncho- 
nella pauciplicata Kitch., et, A Andrangory avec: Epimayaites 
transiens Waag., Perisphinctes indogermanus Waag., Gregoryceras 
transversarium d’Orb., Dichotomosphinctes subrota Choffat, Pel- 
toceratoides arduennensis d’Orb. On les retrouve encore plus au 
Sud avec un faciès analogue à celui de Bedoa, mais plus grossier, 
a la base des collines Vohipaly et en deux points rapprochés, au 
Sud de Fiherenana, le long de la rivière Mahaboboka et, dans le 
ravin d’Andangovato, à l'Ouest de Beraketa où elles se caracté- 
risent par la profusion des Liogryphaea et des grands Peris- 
phinctes. 


BEFORONA (Groupe de ...) .................. Précambrien 


BesatriE (H.) (1954) (C. R. XIX” Cong. géol. int., XX, p. 343). 

Le Groupe de Beforona, du nom d’une gare du chemin de fer 
Tananarive-Tamatave, appartient au système du Vohibory. Il est 
constitué par des amphiboloschistes, des amphibolites et des mig- 
matites à amphibole, parfois à épidote. Il s’allonge en larges 
bandes subméridiennes de Beforona au lac Alaotra, du Nord de 
Tananarive à la région de Tsaratanana, constitue une partie de 
l’anticlinal du cap Saint-André et se retrouve encore dans le Sud 
du massif de l’Andringitra. Sur la côte Est, il faut lui rapporter 
les bandes de micaschistes à disthène de la région Vavatenina- 
Fenerive, discordantes sur les migmatites du système du Graphite. 


Voir: L. LAPLAINE, 1952; J. AUROUZE, 1952; P. Grraup, 1955. 


BEMARAHA (Série du ...) .... Jurassique moyen - Callovien 


Le plateau calcaire du Bemaraha s’étale largement dans 
l'Ouest de Madagascar, du Manambao à la Tsiribihina. La série 
du Bemaraha montre a Tsiandro et Antsalova, une coupe décrite 
par plusieurs auteurs (L. BaRRABÉ, 1929; H. Besarriz, 1930; 
V. Hourca, 1950). 

5. Marnes calloviennes d’Ambohidroa, riches en pyriteux avec 
Reineckeia anceps Reineck, Indosphinctes ,Sindeites, Grossouvria 
curvicostata Oppel, Holcophylloceras mediterraneum Neumayr. 

4. Marnes et calcaires d’Antsiareza, à Macrocephalites cha- 
riensis Waag., Pleurocephalites, Indocephalites, Kheraiceras cos- 
mopolita Par. et Bon., Choffatia balutchistanensis Noetling, Ch. cf. 
balinensis Neumayr, Alcidia cf. obsoleta, Ptychophylloceras fed- 
deni Waag., Paracenoceras calloviense Oppel, Belemnopsis callo- 
viensis Oppel, Alectryonia gregarea Sow. (Callovien inférieur et 


Bemaraha (Série du...) (Suite). 


couches de passage au Bathonien). Les couches 4 et 5 ont une 
épaisseur de 15 mètres. 

3. Marnes et calcaires des clairières et de la lisière Ouest de 
l’Antsingy à Echinides, d’une épaisseur de 45 métres: Sphaero- 
tiaris vivaldii Besr., S. meandrina Ag., Pygaster umbrella Ag., 
Diplocidaris gigantea Ag., Hemicidaris zeguellensis Gauthier, Ple- 
giocidaris cauliculus Lambert, P. bifrons Lambert, Pseudocidaris 
collignoni Lambert, P. truncata Lambert, P. pseudohorrida Lam- 
bert, Rhabdocidaris kizambyensis Lambert, Heligmus rollandi 
Douv. 

2. Calcaires massifs de l’Antsingy et du Bemaraha, très épais, 
constituant la majeure partie du plateau, A fossiles indégageables : 
Ampfiastrea, Microsalenia, Lima, Nerinea bathonica Rig. et Sauv., 
(450 m). 

1. Calcaires dolomitiques de base (40 m), sans fossiles, attri- 
bués au Lias supérieur par V. Hource (1950). 


BERAMBO (Série de ...) ............... Albien-Cénomanien 


BEsaIRIE (H.) (1936) (Rech. géol. Mad., Mém. Ac. Malg., XXI, 
p. 75) a décrit la série Berambo-Antsatramahavelona qui affleure 
largement dans la presqu'île Radama, au Nord d’Analalava : 

8. Coulées basaltiques. 

7. Grès sans fossiles. 

6. Grès et calcaires ferrugineux de l’Antsatramahavelona dont 
la faune, étudiée par M. Cocrienon (1933), comporte comme élé- 
ments essentiels : Phylloceras velledae Mich., Stoliczkaia dispar 
d'Orb., St. argonautiformis Stol, Euomphaloceras cunningtoni 
Sharpe, Mantelliceras vicinale Stol, Mammites subnodosoides 
Coll., Baculites baculoides Mantell (Cénomanien). 

5. Grès sans fossiles de Berambo supérieur avec lits de 
lignite à la base. 

4. Grès verts glauconieux de Berambo moyen à nombreux 
Oxytropidoceras, O. acutocarinatum Schumard, O. bravoense 
Bose, Manuaniceras jacobi, Adkinsites mirapeli d’Orb., Discohelix 
thevenini Coll. (Albien moyen-supérieur, Oxytropidocératien). 

3. Grès verts et rouges avec schistes de Berambo inférieur à 
Beudanticeras walleranti Jacob, Douvilleiceras mamillatum Schl., 
D. solitae d'Orb. (Albien moyen). 

2. Grès sans fossiles (Albien inférieur, Leymerellien AE 

1. Grès verts grossiers de l’Andranomena à Acanthoplites 
nolani Seunes, A. bigoureti Seunes, A. bergeroni Seunes, A. an- 


dranomenensis Besr., Diadochoceras nodosocostatum d'Orb. (Clan- 
sayesien). 


BERERE (Couches de ...) ............ Santonien-Campanien 


Les couches de Berere, localité du Sud du Manambolo, sont 
extrêmement fossiliféres. V. Hource (1950) y a séparé neuf zones 
fossilifères dont les fossiles ont été décrits en partie par M. Cozxr- 
GNON (1948, 1952, 1954) et ont fourni les genres nouveaux Mena- 
bites, Bevahites, Bererella, dans la famille des Texanitidae. La 
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série de Berere débute au sommet du Santonien et englobe tout 
le Campanien inférieur. Voir : série du Menabe. 


BETIOKY (Série de ...) .................. Jurassique moyen 


La série de Betioky, d’une épaisseur d’environ 150 mètres, 

correspond au Jurassique supérieur du Sud de l’'Onilahy (H. Besar- 
RIE, 1930). Les mêmes couches se retrouvent aux environs de 
Tongobory (E. Basse, 1935). 
- _ 6. Calcaires détritiques et oolithiques de Lagniro avec une 
riche faune 4 Macrocephalites, Pleurocephalites habyensis Spath, 
Subgrossouvria blakei Spath, S. eurypticha N eumayr, et de nom- 
breux Indosphinctes : I. errans Spath, I. patiniformis Spath, I. 
natvaris Spath, I. urbanus Spath, Mepygurus depressus Ag. 
Couches de passage au Callovien. Au sommet de ces couches, 
M. Cot.ienon a recueilli d'importants restes d’un Plésiosauridé 
qui serait d'après J. Prvereau le seul Plésiosaure actuellement 
connu dans l'hémisphère austral. 

5. Grès à Cadomites rectelobatus Hauer, Heligmus rollandi 
Douv. 

4. Grès à Anabacia orbulites Lamouroux. 

3. Grès à Bois fossiles, intercalations à Pseudotrapezium, 
“Corbula. 

2. Bancs calcaires à Trigonia costata Sow, Trigonia pullus 
Sow. 

1. Calcaires à Polypiers: Comoseris, Amphiastrea, Girva- 
nelles reposant sur les grès de l’Isalo I. 


BEZAHA (Sondage de...) ................ . Sakamena-Isalo 


Situé immédiatement au Nord-Est du village de Bezaha, dans 
da vallée de l’Onilahy, ce sondage de la Société des Pétroles de 
Madagascar, placé vers la base de l’Isalo II a recoupé les forma- 
tions suivantes : 

0-40. Terrains superficiels, sables roux. 
40-120. Argilites sableuses bariolées, quelques passages de 
grès à galets et de grès kaoliniques. Isalo II. 
Limite supérieure de l’Isalo I. 

120-500. Grès arkosiques blanc à rose, friables, à grain moyen, 
feldspaths blancs et très rares lits d’argilites rouges, 
vertes, brunes. Pas de traces de calcaires. 

500-1000. Grès dominant, mais les argilites sont plus fréquentes, 
micacées et bariolées. Pas de calcaire. 

1000-1280. Grès dominants avec des argilites toujours bariolées 
mais moins fréquentes. 

1280-1800. Grès arkosiques dominants parfois à ciment calcaire; 
argilites assez fréquentes. 

1800-2080. Grès gris blanc à gris vert, à ciment argileux, grain 
moyen, assez tendre, souvent micacé, avec quelques 
passages à ciment calcaire. Il y a moins d’argilites. 

Limite supérieure de la Sakamena. x 

2080-2630. Grès et argilites en proportions égales. De 2080 à 

2111: argilites schisteuses bariolées, vertes et lie 
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de vin, noires micacées, abondantes, alternant parfois 
finement avec du grès assez compact, arkosique. IL 
y a un passage à ciment calcaire au sommet de cette 
zone. De 2111 à 2630 alternance en bancs plus ou 
moins serrés d’argilites bariolées, d’argilites mica- 
cées noires et de grès arkosiques blancs à feldspaths 
roses. Grès compacts et durs. Pas de calcaire. 

2630-2713. Les grès prédominent très largement; ils sont durs, 
compacts, rouges. Rares lits d’argilites schisteuses 
noires, un banc d’argilite de 10 m à 2670. 


BRICKAVILLE (Migmatite granitoide de...) .... Précambrien 


BEsAIRIE (H.) (1952). (Carte géol. Mad. 1/1 000 000). Les mig- 
matites granitoides de Brickaville constituent une importante 
formation qui s’allonge sur 500 kilomètres le long de la côte 
orientale d’Andilamena au Nord, jusqu’à Ampasinambo au Sud, 
recoupant le système du Graphite et se poursuivant au contact 
de ce système et du système du Vohibory (groupe de Beforona 
au Nord, groupe de Vohilava au Sud). Une migmatisation stra- 
toïde tardive a attaqué ici le système du Graphite laissant toute- 
fois intactes des enclaves plus ou moins développées. Ces migma- 
tites, très rubanées, parfois œillées, à gros grenats et amphibole 
sont associées à des malgachites charnockitiques. L'analyse montre 
une composition de granite monzonitique. 

LaPLAINE (L.) (1952). (Thèse, Nancy, p. 47) a décrit cette 
formation dans la feuille Brickaville. Ce sont des roches claires, 
très feldspathiques, rubanées, parfois ceillées et le plus souvent 
porphyroïdes avec gros phénoblastes de grenats et amandes de 
biotite et hornblende verte distribuée en taches. Elles montrent 
au microscope : quartz, microcline, oligoclase, biotite, hornblende 
verte, grenat, apatite, zircon. La structure granoblastique rési- 
duelle est parfois cataclastique : quartz à extinctions roulantes 
et plagioclases à mâcles tordues. La composition chimique con- 
duit au paramètre 1’. 4. 2’. 3. A. Lacroix (1923), avait considéré 
ces roches comme des orthogneiss; le rubanement très accusé 
et l'abondance des minéraux alumineux leur confèrent un carac- 
tère migmatique et non orthogneissique. 

Lauter (R.) (1953). (Thèse, Clermont, p. 136) montre la pro- 
longation nord de la formation de Brickaville dans la feuille 
Ambodilaza sous le nom de granite stratoïde. Cette strate graniti- 
que, d’une épaisseur moyenne de 3 000 m, plongeant régulièrement 
vers l'Ouest, intercalée entre les groupes du Manampotsy et de 
Beforona, présente une composition minéralogique constante 
identique à celle signalée plus haut. C’est une formation migma- 
tique formée par métasomatose, ainsi qu’en témoignent les septa 
sur le terrain et les cloisons au microscope. | 

Guiques (J.) (1954). (C.R. XIX* Congrès Géol. Intern., p. 348) 
signale la prolongation sud de la formation de Brickaville qu’il 
considère comme un axe granitique traversant le groupe du 
Manampotsy. Le type moyen de ce granite est une roche de com- 
position monzonitique, foliée, renfermant des grenats volumineux, 
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de l’amphibole ou du mica, quelquefois du graphite. L’analogie 
de composition minéralogique entre le granite et les gneiss 
suggère fortement une origine par granitisation. 


CIPOLINS (Série des ...) ............ Précambrien supérieur 


Tous les auteurs sont actuellement d’accord pour séparer 
une série des Cipolins dans la série Schisto-quartzo-calcaire de 
A. Lacroix. Voir le paragraphe consacré à cette série où l’on 
trouvera les descriptions locales. Ses caractères essentiels sont 
une abondance de calcaires métamorphiques associés à quelques 
schistes, parfois des amphibolites et pouvant atteindre une épais- 
seur de plusieurs centaines de mètres. L'existence d’une discor- 
dance à la base est controversée. Au sommet, une discordance 
nette la sépare de la série des Schistes et Quartzites. Les miné- 
ralisations sont le cuivre, le plomb et les gemmes pegmatitiques. 
Cette série est traversée par les pegmatites sodalithiques de la 
Sahatany (690 + 70 MA, lépidolite, NicoraysEeN). La limite supé- 
rieure est fixée par les âges conventionnels concordants des ga- 
lènes d’Ampandrano et d’Ambatofangehena, en filons dans les 
cipolins, qui ont donné respectivement 1 110 + 60 et 1 140 + 70 MA 
(F. G. HOUTERMANS). 


COMORES (Séries volcaniques des ...) Miocene à Quaternaire 


SAINT Ours (J. de) (1953). (Etude géologique de l’Archipel 
des Comores, TBG, n° 51) a séparé trois phases éruptives succes- 
sives. Des comparaisons avec la morphologie de la Montagne 
‘d Ambre, à l’extrémité Nord de Madagascar, semblent indiquer 
que la phase inférieure correspondrait à l’Aquitanien et la phase 
intermédiaire au Quaternaire ancien. La phase supérieure est 
visiblement d’Age quaternaire récent et se poursuit encore de 
nos jours au Karthala (Grande Comore). 

La phase volcanique inférieure comprend: basaltes, basa- 
nitoïdes, limburgites, ankaramites, ankaratrites basanitiques. La 
phase moyenne est surtout formée de basaltes labradoriques et 
andésitiques, avec, à Mayotte, des phonolites et téphrites néphé- 
liniques. Quant à la phase supérieure, elle renferme : basaltes 
andésitiques et labradoriques, basanitoïdes, limburgites, tufs tra- 
chytiques. 


FOHBULAT® (Couches 4.) 2. cence essa ..Bathonien 


Les couches à Corbula forment un repère cartographique 
commode mais dont la position stratigraphique n’est pas abso- 
lument rigoureuse. Le plus souvent elles se placent immédiate- 
ment au-dessous des couches à Macrocephalites du Bathonien 
supérieur mais on les trouve aussi parfois un peu plus bas, dans 
le Bathonien moyen et même inférieur. Ces couches se rencon- 
trent dans l’extrême Nord (Analamera), dans la région d’Antso- 
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hihy et dans les parties médiane et méridionale du bassin de 
Morondava. La faune renferme Corbula lyrata Sow., C. pectinata 
Sow, C. bouvreti Besr., Pseudotrapezium ventricosum Newton, P. 
depressum Newton, P. elongatum Newton, Protocardia grandi- 
dieri Newton, Astarte baroni Newton. Associés à cette faune 
saumâtre on trouve encore parfois des restes de Dinosauriens et 
Crocodiliens. 


GRETACE "INFÉRIEUR oe eee ..Crétacé inférieur 

Le Crétacé inférieur comporte les divisions suivantes (H. 
BESAIRIE, 1936 et 1953; M. CoLLIGNON, 1954) : 

4. Barrémien (?) à Paracrioceras. 

3. Hauterivien: Zone à Saynella besairiei; Zone à Duvalia 
dilatata. i 

2. Valanginien : Zone à Rogersites schenki; Zone à Belem- 
nopsis africanus. 

1. Berriasien : Zone a Spiticeras. 

D’une maniére générale, dans l’extréme Nord et le bassin 
de Majunga la base du Crétacé inférieur est marine avec une 
faune a Belemnites africanus, Belemnites madagascariensis, Ro- 
gersites et Duvalia, tandis que le sommet est formé de grés conti- 
nentaux se terminant parfois par une transgression marine 
aptienne. Au Sud du cap Saint-André, dans le secteur de Mainti- 
rano, la série est entièrement marine et glauconieuse avec faune 
identique. Elle n’est plus représentée à la hauteur de Morondava 
que par un horizon du Valanginien supérieur. Au Sud du Man- 
goky, le Valanginien et l’Aptien sont seuls connus. Au Sud de 
l'Onilahy, il y a une lacune à la base, ’ Hauterivien à Bélemnites 
reposant directement sur le Callovien. La présence du Barrémien 
est douteuse. L’Aptien manque. 

EXTREME Norp. — Sur la côte orientale de l’extrême Nord, le 
Crétacé inférieur montre les divisions suivantes : 

— Marnes albiennes de la base du Mont Raynaud. 

— Grès continentaux de Sahareny, 450 m (Aptien-Barré- 

mien). 

— Marnes supérieures de la vallée du Rodo (Hauterivien 
inférieur) à Duvalia dilatata Blainv., Pseudobelus rodoi 
Lem., Phylloceras spathi Coll., Crioceras sp. 

— Marnes inférieures de la vallée du Rodo (Valanginien) à 
Rogersites madagascariensis Lem., Neocomites aff. neo- 
comiensis d’Orb., Hoplites gr. teschenensis Uhlig, Kilia- 
nella sp., Duvalia aff. lata Blainv., Pseudobelus rodoi 
Lem. La base de ces couches est inconnue. 

BassIN DE Masunca. — Au Nord de la Betsiboka, le Crétacé 
inférieur est surtout marin et forme une bande continue, d’une 
épaisseur moyenne de 300m, très fossilifére dans sa partie basale 
et, en particulier dans la région d’Antsohihy (voir le paragraphe 
des séries d’Antsohihy) : 

5. Grès glauconieux de Komiranja à Acanthoplites (Aptien). 

4. Grés sans fossiles. 

3. Grès glauconieux d’Ambiky à Rogersites (Valanginien 
supérieur). 
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2. Argiles à gypse à Hibolites joleaudi. 

1. Argiles et lits calcaires à Spiticeras, Thurmannites (Infra- 
zalanginien). 

_ A l'Ouest de la Betsiboka, les faciès changent et il s’intro- 
duit dans la série marine, d’épaisses formations continentales 
le grès montrant souvent la stratification oblique ou entrecroisée. 
LE. la région de Sitampiky on a la coupe suivante (H. BESAIRIE, 
d . Grès et sables glauconieux de Belohasifaka II (Clansaye- 
sien). 

4 5. Continental II (Barrémien-Aptien ?) 70m. Grès sans fos- 
siles. 

_~ 4. Grès glauconieux de Belohasifaka I (Hauterivien) 40m à 
Saynella besairiei Coll., Crioceras sp., Menuthiocrioceras, Thysa- 
nolytoceras aff. strambergense Zittel, Phyllopachyceras eichwaldi 
Karak., Duvalia, Belemnites (M. CoLLIGNoN, 1948). 

3. Continental : grès de Sitampiky, 300 à 500 m. fins ou gros- 
siers, avec graviers et galets de quartz, parfois sableux, souvent 
à stratification entrecroisée. 

2. Niveau calcaire oolithique d’Ankararana (Valanginien su- 
périeur) a Rogersites schenki Oppel, Acanthodiscus asiaticus 
Uhlig, Neocomites teschenensis d’Orb., Phylloceras serum Oppel, 
Liogryphaea imbricata Krauss, Cucullaea kraussi Tate. 

1. Grés sans fossiles 70m (Valanginien inférieur). 

A l'Ouest de l’Andranomavo, près du cap Saint-André, les 
épaisseurs diminuent beaucoup et la série comprend à la base 
les grès marneux infravalanginiens à Garniericeras puis des grès 
continentaux, épais de 50m recouverts par l’Albien fossilifère. 


SECTEUR DE MAINTIRANO. — Le Crétacé inférieur fait suite 
en continuité au Tithonique et comprend une série marneuse qui 
s'étend du Valanginien à l’Aptien (voir paragraphe Antsalova). 
La série est la suivante (V. Hourca, 1950) : 

4. Aptien : marnes blanches d’Antanatanamirafy à Phyllopa- 
chyceras baborense Coq. 

3. Barrémien : calcaires d'Ampasimbe et d’Antamanga à Crio- 
eras aff. karsteni Hoh. 

2. Hauterivien : marnes et calcaires glauconieux a Duvalia 
lilatata. 

1. Valanginien : marnes et calcaires glauconieux à Duvalia et 
Belemnopsis. 


SECTEUR DE Moronpava. — Un lambeau de Valanginien supé- 
rieur marneux renferme Rogersites et Neocomites à l'Ouest d’An- 
cilizato. Une lacune correspond au reste du Crétacé inférieur 
‘ant au-dessus qu’au-dessous. 


SECTEUR Mancoky-OnttaHy. — Le Valanginien marneux, 
arfois glauconieux à Belemnopsis repose sur le Tithonique en 
ontinuité. Sa partie supérieure est généralement érodée par la 
ransgression aptienne. L’Hauterivien n’a été mis en évidence 
qu’au Sud de l’Onilahy où une bande de grès verts glauconieux 
2 Leopoldia, Saynella, Duvalia repose directement sur les couches 
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a Macrocephalites. Ces grés montent peut-étre dans le Barrémien 
(Paracrioceras). 

Dans tout le Sud-Ouest, depuis Fenoarivo au Nord de Tongo- 
bory sur l’'Onilahy jusqu’au Mangoky, l’Aptien se présente sous 
forme de grès très durs et très grossiers caractérisés par 
d'énormes Tropoeum atteignant 1 mètre de diamètre. Ce niveau 
dur est nettement marqué dans la topographie. La faune ren- 
ferme : Tropoeum jacki Etheridge, Paracenoceras, Australiceras, 
Acanthoplites besairiei Breistr., Cheloniceras bigoureti Seunes, 
Ch. cf.royeri d’Orb., Hinnites studeri Pictet et Roux. La partie 
supérieure renferme des Brachiopodes, Argonauticeras besairiei 
Coll., et des Douvilleiceras roulés indiquant la présence ancienne 
de l’Albien sous le Cénomanien transgressif. Le type de ces 
couches aptiennes du Sud-Ouest est pris A Beraketa (M. Cor- 
LIGNON). 


CRETACE MOYEN 


Le Crétacé moyen présente les divisions suivantes (H. BESAI- 
RIE, 1936; M. CoLLIrGNoON, 1954) : 


5. — Coniacien ... Zone à Prionocycloceras guyabanum et Vol- 
viceramus involutus; 
Zone a Barroisiceras onilahyense, Stolleyice- 
ramus madagascariensis. 
4. — Turonien .... Zone à Romaniceras deveriai, Prionocyclus 
neptuni, Inoceramus humboldti; 
Zone a Prionotropis, Inoceramus inaequi- 
valvis; 
Zone a Mammites nodosoides, Fagesia su- 
perstes. 
3. — Cénomanien. Zone à Acanthoceras vicinale; 
Zone a Acanthoceras rotomagense; 
Zone a Procanthoceras harpax; 
Zone a Mantelliceras mantelli; 
Zone a Mantelliceras martimpreyi. 
2.— Albien ...... Zone a Neophlycticeras madagascariense; 
Zone a Pervinquieria inflata; 
Zone à Hysteroceras varicosum; 
Zone a Hysteroceras lafferrerei var. orbignyi; 
Zone à Dipoloceras cristatum; 
Zone à Oxytropidoceras acutocarinatum et 
Manuaniceras jacobi; 
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Zone à Beudanticeras revoili. Douvilleice- 
Zone à Lemuroceras spathi .. ras 
Zone à Cleoniceras besairiei . mamillatum 


Zone à Pseudosonneratia sakalava; 
Lacune de la zone à Leymeriella (pas de fos- 
sile). 
1. — Aptien ..... Zone a Acanthoplites nolani; 
Zone a Aconeceras nisus; 
Zone a Tropoeum jacki. 
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D’une manière générale le Crétacé moyen forme dans l’ex- 
trême Nord une série marine continue depuis l’Albien moyen à 
Manuaniceras jusqu’au Coniacien. Albien et Cénomanien sont 
marneux, riches en pyriteux tandis que les termes supérieurs 
sont gréseux. Dans le secteur d’Analalava, la formation est ma- 
rine depuis l’Aptien avec des termes glauconieux dans l’Aptien 
et l’Albien et des émersions locales à lignite dans cet étage. En 
descendant vers le Sud et jusqu’à la Betsiboka se produit un im- 
portant changement de faciés avec passage latéral quasi-complet 
a des formations continentales gréseuses. 

Au Sud de la Betsiboka et jusqu’au cap Saint-André, le Cré- 
tacé moyen débute par un Clansayesien glauconieux puis un Al- 
bien marin trés richement fossilifére (Ambarimaninga, Mokaraha, 
Komihevitra). L’Albien terminal et les étages supérieurs sont 
gréseux avec des débris de Reptiles dans le Turonien-Coniacien. 

Au Sud du cap Saint-André, le Crétacé moyen est formé de 
gres rouges, sans fossiles, largement transgressifs, dans lesquels 
s’intercalent, vers Antsalova, des marnes fossiliféres où Cénoma- 
nien, Turonien et Coniacien sont caractérisés par des faunes d’Am- 
monites. Des paralléles de Morondava a Manja, les grés sans fos- 
siles reprennent et, au Sud de cette localité, les terrains rede- 
viennent fossiliféres de l’Albien au Turonien. Au voisinage de 
*Onilahy la série est entièrement marine de l’Aptien supérieur 
au Coniacien avec de trés belles faunes dans tous les étages. 


EXTRÊME NORD. — La région du mont Raynaud, de la monta- 
gne des Francais et les environs de Diégo montrent la succession 
suivante avec des séries trés riches en fossiles (voir paragraphe 
mont Raynaud et Diégo-Suarez) : 

4. Coniacien : Grès calcaire à Gauthiericeras aff. margae, Ba- 
culites. 

3. Turonien : Grès calcaire avec niveau calcaire à Priono- 
cyclus neptuni, Protocardium hillanum. 

2. Cénomanien : Marnes de Diégo-Suarez souvent gypsifères 
à très riche faune pyriteuse à Acanthoceras, Mantelliceras (M. 
COLLIGNON, 1928 et 1931). 

1. Albien: Marnes à Neophlycticeras; marnes et calcaires a 
Pervinquieria; marnes et grés a Manuaniceras. 

L’Aptien est inconnu. Les couches a Manuaniceras reposent 
sur les grés continentaux de Sahareny. L’ensemble du Crétacé 
moyen a une épaisseur d’environ 500 mètres. 


SECTEUR p’ANALALAVA. — Ce secteur s'étend de la presqu'île 
Radama à la Sofia et montre la coupe suivante, sur une épais- 
seur de 500 à 600 mètres. 

Coniacien : Grès d’Antsira à Barroisiceras, Peroniceras. 

Turonien : Grès d’Antantiloky avec une magnifique faune où 
les Céphalopodes sont très rares et les Echinides abondants avec 
très nombreux Gastéropodes et Lamellibranches (J. LAMBERT, 1933, 
M. CoLLIGNON, 1934) : Metaplacenticeras, Protocardium hillanum 
(voir paragraphe Antantiloky). 


Coulées basaltiques. 
3 Mad 
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Cénomanien : Grès et calcaires ferrugineux d’Antsatramaha- 
velona a Stoliczkaia dispar, Mammites, Acanthoceras, Mantelli- 
ceras, Sharpeiceras (voir paragraphe Antsatramahavelona). 

Albien : Grès calcaires du Maniamba-amba a Pervinquieria; 
Niveau discontinu à-lignite; Grès verts glauconieux d’Androiavy 
et de Berambo à Manuaniceras et Oxytropidoceras (voir paragra- 
phes Berambo et Androiavy); Grès verts et rouges de Berambo 
inférieur à Uhligella, Beudanticeras, Douvilleiceras mamillatum; 
Grès verts grossiers de l’Andranomena à Acanthoplites nolani. 

Aptien : Grès de Komiranja à Hypacanthoplites. 


SECTEUR SoFlA-BETSIBOKA. — Le Crétacé moyen marin de la 
région d’Analalava passe progressivement vers le Sud à une 
épaisse formation continentale, les grès de l’Ankarafantsika ren- 
fermant toutefois quelques faibles intercalations marines. Les 
coulées basaltiques sont recouvertes par du Turono-Coniacien 
gréseux continental a Reptiles. 


BASSIN DE SITAMPIKY. — La coupe générale se présente de la 
manière suivante (J. de Saint-Ours, T.B.G. 34, 1952). 

Coniacien et Turonien : Grès continentaux III à stratification 
entrecroisée et débris de Reptiles (100 à 200 m). 

Coulées basaltiques. 

Albien : L’Albien est constitué dans sa partie moyenne par un 
ensemble surtout marneux, avec parfois des calcaires. La base 
est gréseuse et glauconieuse tandis que le sommet est gréseux et 
sans fossiles. L’épaisseur totale varie de 50 à 150 mètres. Compris 
sous le terme général de série d’Ambarimaninga, l'étage renfer- 
me de riches gisements fossilifères : Ambarimaninga (M. Cozzr- 
GNON, 1950), Mokaraha et Komihevitra (M. CozzieNon, 1950). Il 
présente la coupe suivante : 

10. Grès sans fossiles. 

9. Couches de Mokaraha supérieur (Hysteroceratien) à Hyp- 
orbulites seresitensis Perv., Deiradoceras cunningtoni Spath, 
Hysteroceras binum Sow., Ellipsoceras expansum Coll. 

8. Couches de Mokaraha inférieur (Oxytropidoceratien) à 
ES tn Oxytropidoceras acutocarinatum Shum., O. boulei 

oll. 

7. Couches de Komihevitra et Besavotra (Douvilleicératien 
s.s) à Beudanticeras revoili Perv., B. hourcqi Coll., Rissoa hourcqi 
Delp., Plicatula perinflata Coll. 

6. Couches d’Ambanjabe, Befamonto, Malandiandro (Dou- 
villeicératien s.s.) à Phylloceras velledae Mich., Anisoceras aff. 
saussurei Pictet, Douvilleiceras inaequinodum Qu., nombreux 
Crustacés. 

5. Couches d’Ambarimaninga et d’Ampanihy (Lémurocéra- 
tien) a Lemuroceras aburense Spath, L. indicum Spath, L. spathi 
Coll., Brancoceras besairiei Coll., Puzozia quenstedti Par. et Bon., 
Douvilleiceras benonae Besr. 

4. Couches d’Ambatolafia (Cleonicératien) A Cleoniceras 
besairiei Coll., C. madagascariense Coll. 

3. Couches du Mont Manosibohitra (Sonnératien) A Sonne- 
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ratia manosibohitraensis Coll., Pseudosonneratia steinmanni Jacob, 

P. subiserensis Coll. 

3 2 Couches de Belohasifaka II (Clansayésien); Grès et sables 

ecg a Acanthoplites nolani Seunes, A. andranomenensis 
esr. 

1. Aptien supérieur (Gargasien) à Aconeceras nisus. 


SECTEUR MAINTIRANO-MORONDAVA. — Au Sud du cap Saint- 
André, le Crétacé moyen est représenté par des grés rouges sans 
fossiles qui entourent le dôme cristallin de Bekodoka. Il faut y 
citer les grès du Kipatso à érosion ruiniforme en piliers. Au Sud 
de Besalampy et jusque vers Antsalova le facies est identique 
avec des grès rouges azoïques, à grain généralement assez gros, 
mal cimentés, passant parfois à des sables, sans traces de strati- 
fication. Au Sud d’Antsalova une série gréso-marneuse apparaît 
au milieu des grès avec quelques gisements fossilifères. La série 
est constituée comme suit (L. BARRABÉ, 1929; V. Hourca, 1950) : 

6. Calcaires et marnes alternés renfermant à Beantaly, au 
Nord de la Tsiribihina : Barroisiceras onilahyense Basse, Koss- 
maticeras cf. sparsicostatum Kossmat, Pachydiscus jimboi Koss- 
mat, Prionotropis alluaudi B.L.T., Prionocycloceras, et au Sud- 
Ouest d’Ampozalaka, au Sud de la Tsiribihina et au-dessus des 
coulées basaltiques : nombreux Barroisiceras, Kossmaticeras theo- 
baldianum Stol., Protocardium hillanum Sow., Inoceramus inae- 
quivalvis Schliiter. 

Ces faunes sont coniaciennes. Au Nord du Manambolo, ces 
couches passent a des grés rouges sans fossiles. 

5. Marnes et calcaires gréseux de Masiaposa à Romaniceras 
deveriai d’Orb., var. masiaposensis Coll., Romaniceras sp., Coilo- 
poceras requienianum d’Orb., Placenticeras cf. whitefieldi Hyatt, 
Kossmaticeras cf. sparsicostatum Kossmat, Prionotropis alluaudi 
B.L.T. Turonien supérieur. 

4. Grès et calcaires d’Animokotra à Fagesia superstes Kos- 
smat, Neoptychites cephalotus Court., Vascoceras polymorphum 
Perv., Mammites conciliatus Stol., Prionotropis douvillei Perv., 
Inoceramus labiatus Schloth. Turonien inférieur. 

3. Marnes grises à septaria d’Andranovoritelo avec Eucalyco- 
ceras jeanneti Coll., Hourcgiceras andranovoritelense Coll., H. 
hourcqi Coll., Mantelliceras menabense Coll., Mammites hourcqi 
Coll. (Cénomanien supérieur). 

Grès et marnes d’Analatsikaka à Forbesiceras largillerti d’Orb. 
(Cénomanien inf.-moyen). 

2. Grès sans fossiles. 

1. Aptien d’Antanatanamirafy. 

En descendant vers le Sud, le Crétacé moyen redevient entiè- 
rement gréseux (200 m) et on wy connaît, sur le parallèle de 
Morondava qu’un niveau calcaire albien à Desmoceras planulatum 
Sow. et Turrilites mayori d’Orb. 

SECTEUR pu Mancoxy. — Au Sud du parallèle de Morondava 
et jusqu’a la région de Manja, le Crétacé moyen est mal connu 
et formé de grés souvent ferrugineux. Entre Manja et le Mangoky, 
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les formations sont perturbées par des failles. On y connait des 
grès cénomaniens à Mantelliceras mantelli Sow, Acanthoceras 
vicinale Stol., Forbesiceras obtectum Sharpe et la belle série al- 
bienne d’Andranofotsy (voir ce paragraphe) à Dipoloceras cris- 
tatum Brongt., Pervinquieria, Myloceras serotinum Spath, Labe- 
ceras cf. plasticum Spath. 

Au Sud du Mangoky la série comprend : 

5. Grés sans fossiles au-dessous des basaltes. 

4. Grès argileux du Vohidroy (E. Basse, 1935) a Fagesia 
superstes Kossmat, Prionotropis douvillei Perv., Mammites cf. 
conciliatus Stol. du Turonien inférieur. 

3. Grés jaunes, calcaires gréseux et marnes du Cénomanien, 
fossiliféres partout entre le Mangoky et le Fiherenana avec Euca- 
lycoceras newboldi Kossmat, Protacanthoceras harpax Stol. 

2. Grés et marnes albiennes localisées au Manamana avec 
Pervinquieria kiliani Lasswitz et au lac Roray avec Douvilleiceras 
mamillatum Schloth. 

1. Clansayesien à Acanthoplites nolani Seunes. 

SECTEUR DE L'ONILAHY. — Dans cette région le Crétacé moyen 
est richement fossilifère. On y connaît les formations suivantes : 

5. Grès continentaux santoniens. 

4. Grès coniaciens, gypsifères à Barroisiceras onilahyense 
Basse, avec faune type à Eboro (voir ce paragraphe) 40 mètres. 

3. Grès du Turonien supérieur à Romaniceras et du Turonien 
inférieur à Fagesia superstes Kossmat, Neoptychites cephalotus 
Court., Mammites conciliatus Stol., Thomasites rollandi Th. et Pe- 
ron. 20 mètres. 

2. Grès du Cénomanien supérieur à concrétions et nodules 
calcaires avec Acanthoceras newboldi Kossmat et couches gréso- 
marneuses à fossiles pyriteux du Cénomanien inférieur à Mantel- 
liceras mantelli Sow., Flickia pervinquieri Coll, Forbesiceras 
obtectum Sharpe, 50 à 150 mètres. 

1. Grès albiens de Ranonda-Aontzy (au Sud de lOnilahy) 
avec niveau supérieur à Pervinquieria pachys Seely, P. inflata 
Sow., niveau moyen à Douvilleiceras mamillatum Schloth., D. 
inaequinodum Qu., niveau inférieur à Acanthoplites cf. andrano- 
menensis Bsr., 10 m. 


CRÉTACÉ SUPÉRIEUR. 


La stratigraphie du Crétacé supérieur s’établit ainsi qu’il 
suit (M. Cotticnon, 1954). 
Maëstrichien ...... Zone à Sphenodiscus; 
Zone à Pachydiscus neubergicus et Herco- 
glossa; 
Zone a Pachydiscus colligatus et Neodesmo- 
ceras mokotibense. 
Campanien ....... Zone a Hoplitoplacenticeras vari; 
Zone a Eupachydiscus levyi et Delawarella 
subdelawarensis; 
Zone a Pachydiscus grossouvrei; 
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Zone a Anapachydiscus deccanensis; 
pi» Zone à Maorites aemilii; 

Zone à Karapadites karapadensis, Eulopho- 

ceras, Diaziceras; 

Zone à Anapachydiscus wittekindi. 
Santonien ......... Zone à Pseudoschloenbachia umbulazi; 

Zone à Lewesiceras jimboi; 

Zone a Texanites oliveti. 


Le Crétacé supérieur malgache présente à la base, dans tout 
le bassin de Majunga une épaisse formation continentale de grés 
a stratification entrecroisée A Reptiles qui dans la région de 
Diégo passe a des formations marines. La transgression marine 
débute à Antonibe avec les couches à Pseudoschloenbachia du 
Santonien supérieur et 4 Majunga avec le niveau beaucoup plus 
élevé des marnes a Crania et Lunulites du Maéstrichtien infé- 
rieur. A Diégo, le Maéstrichtien supérieur est gréseux, continen- 
tal, sans fossile tandis qu’à Majunga, le Crétacé supérieur marin 
passe au Tertiaire sans aucune solution de continuité. 

Au Sud du cap Saint-André, dans la région Nord de Maintira- 
no, le Santonien est inconnu et la transgression marine débute 
au Campanien moyen a Delawarella subdelawarensis. Au Sud de 
Maintirano et jusqu’au Sud de la Tsiribihina, le Crétacé supérieur 
est entièrement marin et présente une prodigieuse abondance de 
fossiles dont une partie seulement a été étudiée. On trouve là 
une région privilégiée du monde pour la connaissance de ces for- 
mations et les résultats déjà acquis ne s’accordent pas toujours 
avec les standards proposés dans d’autres régions. 

Au Sud du Mangoky, le Santonien d’abord marin passe à des 
grès continentaux et la transgression marine se place au Campa- 
nien. Sur la côte orientale de l’île, des dépôts maéstrichtiens sont 
connus en plusieurs points. 

Le Crétacé supérieur a vu d’importantes manifestations érup- 
tives et volcaniques avec en particulier de grands épanchements 
basaltiques et de multiples venues filoniennes doléritiques 


SECTEUR DE Dréco. — La stratigraphie du Crétacé supérieur de 
’Extréme Nord de l’île, bien représenté dans la montagne des 
Francais s’ordonne ainsi qu'il suit. 

5. Grès et sables sans fossiles (20 à 60 m) (Maéstrichtien). 

4. Couches à Echinides, épaisses de 20 à 80 mètres, formées 
de marnes crayeuses ou marnes gréseuses, sans Ammonites avec : 
Guettaria rocardi Cotteau, Lampadaster grandidieri Cotteau, L. 
gauthieri Lb., Menuthiaster cotteaui Lb., Hemiaster hawkensis Lb., 
Hemiaster jacobi Besr. et Lb., Seunaster gauthieri Lb., Inocera- 
mus cf. cripsi Mantell (Campanien supérieur). 

3. Grès et marnes à Hauericeras, Latidorsella diphylloides 
Forbes, Puzosia gaudama Forbes, Lewesiceras boulei Coll., Pla- 
centiceras (Santonien). 

2. Grés a Baculites. 

1. Grès jaunes coniaciens à Barroisiceras onilahyense Basse. 

Les couches 1, 2 et 3 font une centaine de métres d’épaisseur. 
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SECTEUR D’ANTONIBE. — Le Santonien marin de la région de 
Diégo passe ici à une formation continentale de grès avec quel- 
ques argiles et ossements de grands Dinosauriens. On trouve au- 
dessus les séries suivantes (J. LAMBERT, 1933; H. BESAIRIE, 1936; 
M. Cozzrenow, 1951) dont l’épaisseur totale avoisine 400 à 500 mè- 
tres. | 

8. Calcaires et calcaires gréseux de Komanjara à Schizaster 
eopneustes Lb. Infraéocène. 

7. Calcaires crayeux à Hercoglossa danica Schloth, H. mada- 
gascariensis Coll., Tripylus pseudoviviparus Lb., Cidaris beaugeyi 
Lb. 

6. Calcaires très marneux à Polypiers (J. ALLOITEAU, 1936) et 
Echinides : Leptocyathus hexacostatus All, Smilotrochus jacobi 
All., Tripylus pseudoviviparus Lb. 

5. Calcaires marneux à Crania costata Sow., Lunulites gold- 
fussi Hagw., Tubulostium besairiei Coll. 

4. Calcaires crayeux à Vertebrites kayei Forbes, Haueri- 
ceras rembda Forbes, Crania costata Sow. 

3. Calcaires crayeux à Terebratula carnea Sow. 

2. Grès d’Antonibe à Pseudoschloenbachia umbulazi Baily et 
ses variétés, P. papillata Spath. 

1. Santonien continental gréseux. 

SECTEUR DE LA BETSIBOKA. — Le Santonien continental d’An- 
tonibe se poursuit vers le Sud avec une épaisseur accrue. La coupe 
du Crétacé supérieur est la suivante : 

6. Calcaires à Echinides du km 24 de la route de Majunga, 
épais de 50 mètres (J. LAMBERT, 1936; M. Cotticnon, 1951) avec: 
Cidaris beaugeyi Lb., Gauthieria menuthiae Lb. et Savin, Hemias- 
ter hawkensis Lb., Tripylus antonibensis Lb., Linthia sindensis 
Duncan et Sladen, Crassatella wanneri Perv., Pholadomya 
esmarkii Nillson, Procerithium morgani Douv. 

5. Calcaires sans fossiles (50 m). 

4. Marnes à Huitres (50 m), Alectryonia ungulata Schloth., 
Pycnodonta vesicularis Lmk., Lunulites, Crania. 

3. Grés de Maevarano (150 m) avec intercalations d’argiles 
épaisses à Reptiles: Titanosaurus madagascariensis Depéret, Ste- 
gosaurus madagascariensis Piveteau, Megalosaurus crenatissimus 
Depéret, Ceratodus, Tortues, Crocodiliens. 

2. Grès grossiers de Marovoay (100 m) à structure entrecroi- 
sée, intercalations lenticulaires d’argile, fossiles rares, dents de 
Ceratodus. 

1. Grès et argiles d’ Ankazomihaboka (100 m) avec quelques 
restes de Vertébrés. Ces couches se placent au-dessus des cou- 


lées basaltiques et passent latéralement au Nord au Turonien a 
Echinides d’Antantiloky. 


SECTEUR DE MAINTIRANO. — Au Sud du cap Saint-André, le 
Crétacé supérieur n’apparait que dans la région d’Andrafiavelo, au 
Nord de Maintirano où il débute par le Campanien moyen d’An- 
drakaraka à Delawarella subdelawarensis Coll., transgressif sur le 
Néocomien et les coulées basaltiques, se poursuit par le Campa- 
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nien supérieur d’Andrafiavelo à Hoplitoplacenticeras vari Schl., 
puis par le Maëstrichtien à Pachydiscus gollevillensis d’Orb., Her- 
coglossa danica Schl. Au Sud de Maintirano et jusqu’au Manam- 
bolo la série est plus complète à la base mais incompléte au som- 
met et comprend (H. Besarrig, 1930, 1936) : 
_ 6. Grès et calcaires A Micraster trangahyensis Lb. 

5. Grés et calcaires A Hoplitoplacenticeras vari Schl. 

4. Grès à Echinides, Seunaster gauthieri Lb. 

3. Grès à Pachydiscus manambolensis Basse. 
fe Marnes a pyriteux avec Pseudoschloenbachia umbulazi 

y. 
_ 1. Grès à Texanites (Mitraiky) et marnes à Gaudryceras 
(Tsianaloky) transgressifs sur les coulées basaltiques. 

On trouvera les coupes détaillées aux paragraphes Andra- 
fiavelo et Menabe. 


SECTEUR DU MENABE. — Au Sud du Manambolo et jusqu’au 
dela de la Tsiribihina le Crétacé supérieur jusqu’au Campanien 
moyen devient d’une exceptionnelle richesse en fossiles, avec 
Céphalopodes prédominants et les séries fossiliféres descendent 
jusqu’au Turonien. Ce Crétacé supérieur est formé, au-dessus des 
marnes turono-coniaciennes par une alternance de calcaires et de 
marnes, souvent a gros nodules. A la base se trouvent des calcaires 
marneux parfois crayeux et au-dessus, une alternance réguliére 
de bancs calcaires marneux et gréseux n’excédant pas un métre 
de puissance et de marnes; il s’ensuit une série de ressauts qui 
permet une récolte facile des fossiles horizon par horizon. Un des 
caractères essentiels de la série est la présence dans toute son 
épaisseur de nodules de calcaire gréseux très durs, de forme va- 
riée qui sont parfois fossiliféres et livrent de magnifiques échan- 
tillons. L’abondance des bois silicifiés est également remarquable. 
V. Hource (1950) a longuement décrit ces faciès et les mul- 
tiples faunes récoltées qui lui ont permis d’établir une stratigra- 
phie précise du Santonien et du Campanien. Les travaux de 
V. Hource ont été poursuivis récemment (M. CoLLIGNON, 1953-54) 
st l’on trouvera au paragraphe série du Menabe une stratigraphie 
complétée qui s’étend en continuité du Turonien au Campanien 
moyen. 

Une littérature abondante se rapporte à cette région : L. BAR- 
RABE (1929), E. Basse (1931), M. CozrieNoN (1931, 1932, 1938, 1948, 
1954, 1955), V. Hourca (1949, 1950), J. LAMBERT (1933, 1936), H. 
BESAIRIE (1936). 


SECTEUR Moronpava. — La région de Morondava et la zone 
Nord du Mangoky n’a fourni que peu de renseigenments. La suc- 
session des niveaux est difficile à observer, le repère des coulées 
asaltiques manque et les faunes ne sont pas caractéristiques. Les 
iffleurements sont généralement constitués par des buttes-témoins 
e dressant au-dessus de la carapace sableuse. Au signal Takit- 
ika, au Sud de la rivière Maharivo on trouve des moules internes 
‘apportés avec doute à Venericardia beaumonti. A Akangaretaka, 
=. Basse (1935) signale Sphenodiscus, Inoceramus regularis. 
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SECTEUR MANGOKY-ONILAHY. — Cette région renferme de nom- 
breux gisements fossilifères, encore incomplètement étudiés, sé- 
parés les uns des autres et offrant rarement des superpositions 
directes. On peut reconstituer comme suit la stratigraphie (E. Bas- 
sE, 1933; M. CoLLIGNON, 1954) : | 

7. Calcaires éocènes à Lithothamnium. 

6. Calcaires et grès calcaires à Sphenodiscus, Hercoglossa 
(Maëstrichtien supérieur). ; 

5. Calcaires marneux avec la faune de Ianjona (M. CoLti- 
GNON, 1938) avec : Pseudophyllites indra Forbes, Brahmaites 
brahma Forbes, Pachydiscus neubergicus Hauer, P. gollevillensis 
d'Orb., P. compressus Spath, P. ootacodensis Stol., Baculites vagi- 
na Forbes, Cyclaster pfenderae Lb., Hemiaster madagascariensis 
Cottreau (Maëstrichtien inférieur). 

4. Couches du Campanien supérieur et moyen à Pycnodonta, 
Alectryonia, Cidaris mahafalensis Besr., Lepidorbitoides socialis 
Leym. 

3. Niveau local à Manambolites de la base d’Ianjona (base du 
Campanien moyen). 

2. Coulées basaltiques, niveau principal. 

1. Grès à Pseudoschloenbachia umbulazi Baily, Pachydiscus 
wittekindi Schlüter, P. antecursor v. Hoepen, Karapadites karapa- 
densis Kossmat, Hauericeras gardeni Baily, Texanites quinque- 
nodosus Redt (Santonien). Ces couches passent latéralement à des 
grès continentaux à stratification entrecroisée. 

SECTEUR Sup ONILAHY. — Au Sud de l’Onilahy, le Coniacien 
fossilifère est surmonté par des grès continentaux santoniens sur 
lesquels se sont épanchés les basaltes. Ce Santonien disparaît rapi- 
dement au Sud du fleuve et le Crétacé supérieur mest plus repré- 
senté que par les séries supra-basaltiques avec: 

3. Calcaires et marnes d’Edjeda à Bellardia vicina Douv., 
Volutocorbis indica Douv., Turritella vredenburgi Douv., Haus- 
tator cf. congregatus Douv. Ces espèces sont connues dans le Sind 
du niveau à Venericardia beaumonti. 

2. Grès calcaires d’Ambatry (M. Cotiienon, 1949) à Pachy- 
discus compressus Spath, Spondylus calcaratus Forbes, Nordens- 
kjöldia besairiei Coll., Roudaireia hourcqi Coll. Ce niveau, rap- 
porté au Maëstrichtien, est très largement transgressif et s'étend 
sur les grès Karroo. 

1. Calcaires et grès calcaires à Cidaris mahafalensis Besr., 
Arrhoges boulei Cottreau, Volutilithes fanivelonensis Boule et 
Thév., Alectryonia ungulata Schl. 


CÔTE ORIENTALE. — Sur la côte orientale, une transgression a 
pour la première fois déposé des sédiments marins sur le vieux 
socle. La faune a été décrite par BouLe et THEVENIN (1906, 1907), 
CoTTREAU (1922), LENOBLE (1938a); elle doit être rapportée au 
Maëstrichtien. Les éléments essentiels sont : Pseudophyllites indra 
Stol., Pachydiscus gollevillensis d’Orb., Crania ignabergensis Redt, 
var., Hercoglossa aff. schweinfurthi Zittel, Epiaster nutrix Lb., 
Voluthilites fanivelonensis Boule et Thévenin, Lepidorbitoides 
socialis Leym., race minor Schlumb. 


ES 


: 


DARAINA (Groupe de ...) .................... Précambrien 


Besari (H.) (1952). (C. R. Ac. Sc. Paris, t. CCKXXV, p. 457). 
Le groupe de Daraina, localisé dans l’extrême Nord-Est (district 
de Vohémar) se rattache au Systéme du Vohibory. Il est essen- 
tiellement caractérisé par la prédominance d’amphibolites et d’épi- 
dotites au milieu de micaschistes et d’amphiboloschistes qui s’al- 
longent sur 70 kilomètres le long de laxe Milanoa-Daraina. La 
plus grande partie des amphibolites à épidote dérive de roches 
éruptives (A. Lacrorx, 1922). Ce groupe renferme de nombreux 
indices de cuivre . 


_ Voir: Dormots (R.), 1950, T.B.G., n° 12; Bresson (P.), thèse, 
Nancy, 1952. 


DIEGO-SUAREZ (Marnes de...) ............... Cénomanien 


Cotuienon (M.) (1928). (Les Céphalopodes du Cénomanien 
pyriteux de Diégo-Suarez. Ann. de Paléont., Pal. Mad., t. XVII 
et XVIII) et 1931 (Pal. Mad., t. XX) a décrit une très remarqua- 
ble et abondante faune de pyriteux qui n’est connue jusqu’ici 
qu’en trois points de Madagascar (Diégo, Beraketa au Nord de 
lOnilahy, Aontzy-Antsandoky au Sud de l’Onilahy). Les prin- 
cipaux éléments de cette faune sont: Phylloceras decipiens 
Kossmat, Hyporbulites tanit Perv., Gaudryceras sacya Forbes, 
Forbesiceras obtectum Sharpe, Flickia simplex Perv., Mantellice- 
ras martimpreyi Coq., M. aumalense Coq., M. suzannae Perv., 
M. falloti Coll, Mammites prenodosoides B.L.T., Acompsoceras 
waterloti Coll., Scaphites aequalis-obliquus Sow., nombreux Tur- 
rilites, Belemnites ultimus Lister, Coralliaires, Crustacés, Poissons. 


BEOHO (Couches die) Riu MI ae shih wien sa ets Coniacien 

Le cirque d’Eboro, au Sud de l’Onilahy, et les gisements de 
Manasoa, au Nord du fleuve, ont fourni une riche faune où pullu- 
lent les Barroisiceras (Basse, 1947). Ces couches se retrouvent, 
moins riches en Ammonites, mais trés riches en Lamellibranches 
et Gastéropodes, dans la vallée de la Sakondry, a Anjoho, Satria, 
Bodoroka. 

Cette faune comporte principalement : Barroisiceras onila- 
hyense Basse, Forresteria alluaudi B.L.Th., Piveteauoceras ebo- 
roense Basse, Solgerites laevis Basse; Harleites manasoaensis 
Basse, Eboreceras magnumbilicatum Basse; Kossmaticeras theo- 
baldi Stol., Kossmaticeras theobaldi Stol, var. crassicostata Coll, 
K. sparsicostatum Kossm., K. pachystoma Kossm., K. sakondryense 
Coll., Lewesiceras beantalyense Coll., L. tongoboryense Coll., Mo- 
diola typica Forbes; Trigonoarca trichinipolitensis Forbes, Nemo- 
don sakondryensis Basse, Cardium denticulatum Baily, Cardium 
besairiei Basse, Pugnellus auriculatus Woods. 
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EOCENE 


L’Eocéne de Madagascar est encore incomplétement étudié. 
Dans l'extrême Nord il ne comprend que le Lutétien inférieur et 
moyen à Nummulites. Dans la région d’Ambilobe une série marine 
continue fait suite au Maéstrichtien supérieur a Hercoglossa 
danica et se poursuit jusqu’au Bartonien. A Majunga, il y a éga- 
lement continuité du Crétacé supérieur marin au Tertiaire mais 
la série s'arrête au Lutétien inférieur. Au Sud du cap Saint- 
André et jusque vers le Mangoky, le Paléocène calcaire est visi- 
ble en quelques points, mais le Nummulitique qui doit exister, au 
moins dans sa base, n’a pas été reconnu. La région de Tuléar 
montre un passage continu du Crétacé supérieur au Lutétien 
avec une discontinuité de sédimentation post-lutétienne. 


SECTEUR DE DIÉGo. — La formation de grès continentaux du 
Maéstrichtien supérieur se poursuit dans l’Eocène où la trans- 
gression marine débute au Lutétien inférieur et dépose des 
calcaires épais d’une centaine de mètres jusque dans le Lutétien 
moyen. On rencontre à la base les grandes Orthophragmines 
rayonnées : Orthophragmina colcanapi R. Douv., O. pratti Mich., 
Nummulites biarritzensis d’Arch., N. carteri d’Arch., Assilina cf. 
spira Roissy, Alveolina elliptica Sow. 


PRESQU iLE D'ANTONIBE-NARINDA. — Une excellente coupe a 
pu étre relevée sur les petites falaises bordant la baie de Na- 
rinda (H. BESAIRIE, 1936; L. Doncreux, 1948) : 

6. Marnes à radioles de Cidaris daguini Castex et Lambert, 
Cidaris semiaspera d’Archiac, Dorocidaris acicularis d’Archiac, 
Porocidaris schmideli Desor, toutes espèces connues du Bartonien 
de Biarritz. 

9. Marnes et calcaires à Nummulites acutus Sow., Alveolina 
elliptica Sow., Orthophragmina archiaci Schl., O. sella d’Archiac. 

4. Calcaires et marnes à Nummulites du Lutétien inférieur 
et moyen à : Nummulites atacicus Leym., subatacicus H. Douv., 
globulus Leym., guettardi d’Arch., beawmonti de la Harpe, sub- 
beaumonti de la Harpe, incrassatus de la Harpe, irregularis Des- 
hayes, subirregularis de la Harpe, gallensis A. Haime, uroniensis 
A. Haime, millecaput Boubée, helveticus Kaufman, acutus Sow., 
djokdjokartae Martin, montefriensis R. Douv., Assilina exponens 
Sow., mamillata d’Arch., spira de Roissy, subspira de la Harpe, 
praespira H. Douv.; Orthophragmina archiaci Schl., decipiens 
Fritsch., pratti Mich., sella d’Archiac, Actinocyclina colcanapi 
R. Douv., Alveolina elliptica Sow., frumentiformis Schw., Prenas- 
ter alpinus Desor et divers autres Echinides. 

3. Calcaires de Komanjara à Alveolina subpyrenaica Leym. 
(Yprésien). 

2. Calcaires avec un niveau a Brissopneustes et Schizaster du 
Paléocène. 

1. Craie à Hercoglossa danica. 

La série est continue et si aucune Nummulite du Lutétien 
supérieur ma été caractérisée, il semble bien que cette fraction 
d'étage existe vu la faune bartonienne du niveau supérieur. La 
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petite île d’Antanimoro montre, sur 40 m d'épaisseur, les mêmes 
couches du Lutétien inférieur et moyen. 


MAJUNGA. — L’Eocéne de la région de Majunga présente la 
coupe suivante (H. BEsAIRIE, 1936; L. Doncreux, 1948) : 
_ 5. Calcaires et grès. 

4. Calcaires et marnes à Nummulites atacicus Leym., suba- 
tacicus H. Douv., guettardi d’Archiac, globulus Leymerie, Alveo- 
lina oblonga d’Orb., subpyrenaica Leymerie, frumentiformis 
Schw., et nombreux Echinides de trés petite taille : Echinocyamus 
lorioli Gauthier, Eplanus Lb., Rhyncholampas anceps Lb., Eurho- 
dia theilardi Fourteau, Echinolampas valettei Lb. (Yprésien). 

_ 3. Calcaires de Mahabibo à Eurhodia theilardi Fourteau et 
Linthia gibba Lb. 
2. Calcaires paléocénes sans fossiles. 

1. Calcaires et marnes maëstrichtiennes du km 24. 

L’Eocéne calcaire se poursuit de Majunga à Soalala mais les 
faunes n’ont pas été étudiées. On a signalé des Nummulites et 
Alveolina oblonga d’Orb. 


BASSIN DE MaIntrrano-Moronpava. — Le Paléocène calcaire, 
et gréseux, sans fossiles autres que des microforaminifères, 
affleure au Nord de Maintirano. Quelques pointements calcaires 
affleurant sous la carapace calcaire au Nord de Belo-sur-Tsiri- 
bihina sont rapportées à l’Eocéne. Au Sud de ce fleuve, sur le 
parallèle de Morondava, les calcaires de Dabara, paléocéne pro- 
bable, renferment Echinanthus et des Foraminiféres: Idalina, 
Archiacina. Vers le Mangoky, et surtout au Sud, l’Eocène calcaire 
se développe plus largement mais n’a pas encore été étudié en 
détail. 

SECTEUR DE TULEAR. — La coupe type, essentiellement cal- 
caire, épaisse de 500 à 700 m, fournit aux abords de l’Onilahy 
(H. BEsaIRIE, 1930; J. PFENDER, 1934; J. PFENDER et E. Basse, 1947; 
J. de SarNT-Ours, 1955) : 

5. Calcaires tendres marneux ou gréseux de la cote 207, 
épais d’une cinquantaine de mètres renfermant vers leur partie 
supérieure une faunule à Cyphus arenarius Linné et divers petits 
Echinides mal conservés (Miocène). 

4. Calcaires et marnes à Ostrea pelecydion Fischer, épais 
d’une soixantaine de mètres, avec lumachelles à Gastéropodes et 
Lamellibranches, quelques Coralliaires, des niveaux sableux avec 
variations de facies rapides, débutant par des marnes et sables 
à gypse. Ce faciès lagunaire de base et des ravinements dans les 
couches sous-jacentes témoignent d’une interruption de la sédi- 
mentation. 

3. Calcaires compacts à Alvéolines abondantes et niveaux à 
Nummulites difficilement dégageables. La faune certainement 
lutétienne a été trouvée en bon état dans le sondage de Tuléar 
et déterminée par P. Abrard : Nummulites gallensis A. Heim, 
N. uroniensis A. Heim var. paucigranulata Doncieux (formes les 
plus abondantes), N. atacicus Leym., N. globulus Leym., N. beau- 
monti de la Harpe, N. subirregularis de la Harpe, Alveolina 
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Eocéne (suite) 
oblonga d’Orb., A. elliptica Schwager, Assilina spira de Roissy, 
Discocyclina cf. decipiens Fritsch. C’est a ce niveau qu'il faut 
rapporter les Echinides de la carrière de Miary recueillis par 
A. Pacxoup et déterminés par M. CoLLIGNON : Sismondia aff. sae- 
mani Loriol, Porpitella aff. deshayesi Desm., Echinocyamus aff. 
maropiensis Lb. i 

2. Calcaires compacts à Lithothamnium et Milioles de Maro- 
pia-Maleotse avec : Nummulites atacicus Leym., Alveolina ellip- 
tica Schw., Orbitolites complanatus Lmk., Velates schmideli Ch., 
et très nombreux petits Echinides (LAMBERT, 1933, 1936; BE- 
SAIRIE et LAMBERT, 1930) : Echinocyamus luciani de Loriol, E. ros- 
tratus Lb., E. maropiensis Lb., E. basseae Lb., Procassidulus apia- 
nus Besr. et Lb., Rhyncholampas pygmea Duncan et Sladen, 
Rh. parvula Lb., Eolampas excentricus Duncan et Sladen, Para- 
lampas besairiei Lb. A la base de cette formation on rencontre : 
Nummulites atacicus Leym., N. subatacicus H. Douv., Alveolina 
subpyrenaica Leym. Il s’agit là de l’Yprésien. 

1. Calcaires paléocènes à Pseudolithothamnium album Pfen- 
der, Archeolithothamnium, Elianella elegans Pfender et Basse, 
Miscellanea miscella Pfender, Discocyclina douvillei Schlumb., 
Pentellina chalmasi, Cymopolia, Gypsina, Milioles. i 


ESIRIEN:(Granite Je en aa a rene Précambrien 


Besarrig (H.) (1948). (Not. expl. Carte géol. Esira). Le type 
de ce granite est pris dans la cuvette d’Esira, au milieu des 
chaînes anosyennes qui s’allongent de Fort-Dauphin à Midongy 
du Sud. Ce sont des granites monzonitiques, souvent grena- 
tifères, grenus ou porphyroïdes, associés à des charnockites. 
Ils sont souvent migmatiques et englobent du matériel parag- 
neissique plus ou moins assimilé. Parmi les minéraux accessoires, 
la monazite est fréquente. 


H. de la RocHE (1956) a reconnu le mode de gisement stratoide 
de ces granites qui renferment des traces de cassitérite. 


FOLAKARA (Groupe de ...) ....................... Karroo 


| Le groupe de Folakara, dénomination due aux géologues 

pétroliers, s'étend dans l'Ouest de Vile entre le Ranobe et le 
Manambolo. Il comprend : 

7. Grès massifs de la base du Bemaraha épais de 400 à 500 m 
et comprenant vers la base des restes de Phytosauridés (Rhétien). 

6. Série de Folakara, épaisse de 300 m, alternance de grès 
et d’argilites avec débris de Reptiles, dents de Ceratodus, Bois 
silicifiés abondants et de grande taille, Dadoxylon, Cedroxylon, 
grès bitumineux. 

5. Couches de l’Ambohitralika, épaisses de 300 m, alternance 
de grès et d’argilites, Bois silicifiés, Lignite, bitume local. 
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fA Grés massifs d’Ambalarano, d’une épaisseur supérieure à 

09 m, grès grossiers, conglomératiques, stratification entre- 

roisée fréquente. 

pe Feet de base de la série ci-dessus rapportée à 

o I. 

2. Couches d’Ankavandra (L. BarraBé, 1929) comprenant 

30 m de grès à la partie supérieure, 130 m de schistes noirs à 

Plantes et Estheria. 

1. Conglomérat de base 35 m. 


FORT-DAUPHIN (Groupe de...) .............. Précambrien 


+ BESAIRIE (H.). (1948). Not. expl. carte Behara, Fort-Dauphin, 
>. 2; Besarrie (H.) (1954). C. R. XIX* Congrès géol. intern., XX, 
9. 339; BESAIRIE (H.). (1954). Bull. Ac. Malg., numéro spécial 
>inquantenaire. 

Le groupe de Fort-Dauphin, premier terme du système 

Androyen est essentiellement caractérisé par des leptynites ortho- 
siques, grenatiféres, souvent très riches en cordiérite, renfer- 
mant parfois un peu de sillimanite mais absolument dépourvues 
le biotite. Le faciès malgachitique se rencontre parfois, mais sans 
zrande abondance. 
* On remarque que, tandis que l’extrême Sud de l’île est riche 
en cordiérite, ce minéral se fait plus rare en montant vers le 
Nord où le type grenatifère domine entre Midongy du Sud et 
[hosy. Toutes ces roches sont d’origine sédimentaire comme en 
émoigne l’excès d’alumine. Le groupe renferme aussi des cor- 
liéritites, des plagioclasites à spinelle, quelques gneiss et kinzi- 
sites. Les minéraux caractéristiques sont la cordiérite, le grenat, 
le spinelle, l’orthose. La minéralisation reconnue est très faible, 
Iménite, magnétite, hématite, quelques très rares phlogopites. 
La monazite est souvent fréquente. 


G 


GÉOCHRONOLOGIE 


La géochronologie isotopique permet d'établir à Madagascar 
les repères suivants (A. Hotmes et H. BESAIRIE, 1954; A. HOLMES 
t L. CAHEN, 1955; H. BESAIRIE et F.G. HOoUTERMANS, 1956) : 


CYCLE EocaMBRIEN 485 MA: Champs pegmatitiques de Mala- 
sialina-Ampandramaika associés aux ultimes phénomènes de 
nigmatisation : Uraninite de Bemasoandro 480 + 15 MA. Miné- 
-alisation en thorianite et phlogopite des pyroxénites du Sud: 
lhorianite de Sofia 480 +20 MA, Thorianite de Betroka 
190 + 20 MA. Méthode du plomb complète. 

CHAMPS PEGMATITIQUES ITasy-SaHaTaNy 700 MA: Euxénite de 
Voandelaka 650 + 50 MA, analyse isotopique seule. Lépidolite de 
a Sahatany 690 + 70 MA, âge apparent, méthode du strontium. 

LIMITE SUPÉRIEURE DE LA SÉRIE DES CipoziNs 1125 MA: Ga- 
éne d’Ampandrana 1110 + 60 MA, galéne d’Ambatofangehana 
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1140 + 70 MA. Ages conventionnels, méthode du plomb commun 
(F. HoUTERMANS). 

LIMITE SUPÉRIEURE DU SYSTÈME DU VOHIBORY 1750 MA : Galène 
de Besakay 1750 + 70 MA, âge conventionnel, méthode du plomb 
commun (F. HouTERMANS). Il est à noter que la composition de 
cette galène est un peu anormale, par enrichissement en plomb 
208. 

LIMITE SUPÉRIEURE DU SYSTÈME DU GRAPHITE 2420 MA : Mona- 
zite alluviale d’Antsirabe 2420 + 100 MA, méthode du plomb 
complète. 
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GRANITES STRATOÏDES. on. «reste haere oter Précambrien 

Le vieux Précambrien (Androyen, Graphite et Vohibory) 
renferme fréquemment des granites de type migmatitique qui se 
présentent en lames ou feuillets d'épaisseur variable (du kilo- 
mètre au mètre) rigoureusement interstratifiés dans les schistes 
cristallins. Voir: migmatites granitoïdes et granites, granite 
d’Andriba. 


GRAPHITE (Système du ...) .................. Précambrien 


Besarrte (H.) (1952). C.R.Ac. Sc., Paris, t. 235, p. 457; BESAI- 
RIE (H.) (1954). C.R. XIX! Congrès géol. intern., XX, p. 340. 

Dans ces deux notes est donnée la définition du systeme du 
Graphite, complexe migmatito-gneissique superposé au système 
Androyen, qui occupe la plus grande partie du socle cristallin. 
Le système du Graphite, dérivé de sédiments silico-alumineux 
et carbonés, a généralement subi une migmatitisation intense et 
est affecté d’importants phénomènes de granitisation. Son carac- 
tère tectonique est une direction générale assez régulière a 
dominante subméridienne, mais parfois sinueuse devenant Est- 
Ouest dans le centre et l’extréme Nord, avec des plissements 
modérés. La caractéristique essentielle du Système est la pré- 
sence constante de couches de graphite, sauf toutefois au sommet. 
Dans ce vaste ensemble on a pu reconnaître au milieu d’une 
prédominance de migmatites puissantes, des zones particulière- 
ment graphiteuses qui ont été classées en groupes, parfois tra- 
versés par le front des migmatites et présentant des faciès de 
métamorphisme différents: groupe d’Ampanihy (leptynites et 
gneiss), groupe de Manampotsy (migmatites et gneiss), groupe 
d’Ambatolampy (gneiss et micaschistes); un dernier groupe, le 
groupe d’Andriba (gneiss et micaschiste sans graphite) occupe 
stratigraphiquement le sommet du systéme. 

Les formations migmatiques qui constituent la majeure partic 
du système sont composées surtout des migmatites lit-par-lit pré- 
dominantes avec d’importantes zones de granitisation, trés. déve- 
loppées dans le centre de l’île, montrant un mélange confus dé 
migmatites dites granitoides, où l’alternance lit-par-lit a disparu 
mais qui conservent une foliation extrêmement accusée, de gra: 
nites hétérogènes également foliés et de malgachites charnockiti. 
ques grenues ou gneissiques. La succession zonéographique com: 
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rend : granite migmatitique et migmatites granitoïdes, migma- 
ites rubanées gneissiques, migmatites schisteuses. Les facies 
l'anatexie sont rares et locaux. La migmatisation et la graniti- 
sation se sont effectuées dans le sens latéral de la schistosité des 
souches. Les granites forment des laccolites, des feuillets ou 
nême des lames de faible épaisseur mais remarquablement conti- 
tues; les zones granitiques les plus puissantes ont toujours un 
it et un mur migmatitique. Ces granites sont monzonitiques 
microcliniques; ils montrent du microline envahissant corrodant 
es plagioclases; ils sont riches en myrmékite et en petits grains 
Vorthite qui, par altération, parsèment la roche de taches rou- 
eâtres. Associés à ces zones granitiques et paraissant bien en 
lériver, il est d’autres granites, à caractère rhéomorphique qui 
forment des intrusions irrégulières recoupant la stratification. 
Une zone migmatitique très particulière, s’allonge le long de 
la côte Est sur une longueur de plus de 400 kilomètres avec des 
largeurs de 15 à 30 kilomètres, d'Ampasinambo à Andilamena : 
ce sont les migmatites granitoides à amphibole et grenat de 
Brickaville, roches ayant une composition chimique de granite 
monzonitique, extrêmement riches en grenat, comportant d’im- 
portantes zones à faciès malgachitique. 
» Homes (A.) et BEsaIRIE (H.), 1954. (C. R. Ac. Sc., t. 238, 
o. 758) et 1954 (Mém. Inst. Sc. Mad., D, VI, p. 191) ont donné 
l’âge absolu de 2420 millions d’années pour une monazite allu- 
viale recueillie dans les alluvions du groupe d’Ambatolampy, au 
Sud-Est d’Antsirabe. Cet âge place le système du Graphite dans 
le second cycle du Précambrien malgache. 


IFANADIANA (Groupe d’...) ................. Précambrien 


Rocue (H. de la) (1952). Carte géologique Ifanadiana-Manan- 
jary; Rocue (H. de la) (1954). Thèse Nancy, p. 25. 

Groupe zonéographique s'étendant dans la région comprise 
entre Mananjary et Fianarantsoa, caractérisé par la prédominance 
les migmatites avec quelques niveaux a graphite. H. BESAIRIE 
(1951). (Carte géologique Fianarantsoa 1/500 000) rattache ce 
groupe au système du Graphite. 


SALO (Groupe dela.) iae sir caso seesi ous eiee Karroo 


Besarrte (H.) (1930). (Recherches géologiques à Madagascar, 
p. 21). Le groupe de I’Isalo constitue la partie supérieure du 
Karroo. Il repose en discordance légère sur la Sakamena, débute 
souvent par un conglomérat de base et a une trés grande répar- 
tition le long de la côte occidentale jusque dans l’extrême Nord- 
Est. Sa limite supérieure monte plus ou moins haut suivant les 
régions, s’arrétant généralement à la transgression marine des 
couches à Macrocephalites, quoique des récurrences se retrou- 
vent jusque dans l’Argovien. Essentiellement continental avec des 
srès à stratification entrecroisée, il comporte à: divers niveaux 
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des intercalations marines plus ou moins développées. Ce groupe 
se divise en trois séries qui, pour éviter toutes confusions avec 
les dénominations antérieures, sont dénommées Isalo I, Isalo II 
et Isalo III et qui s’ordonnent ainsi dans la série stratigraphique : 


Bathonien moyen et inférieur .............. Isalo IIP 
Bajocien #5. soaa SA o sae. ENS ee See Isalo IIa 
TiassRhétiente. seats Hains a PR Cr Isalo II 
Néotrias à Eotrias supérieur ................ Isalo I 

IsaLo I. — L’Isalo I est surtout composé de grès clairs gros- 


siers, souvent conglomératiques, mal cimentés, à feldspaths kao- 
linisés, épais de plusieurs centaines de mètres a 2 et 3000 m 
(voir sondage de Bezaha). La stratification entrecroisée est de 
règle constante, atteignant une très grande et spectaculaire 
ampleur. On ne connaît pas de fossiles sauf de rares restes de 
bois silicifiés. Ces caractères sont constants du Nord au Sud, 
tout le long de la côte occidentale. La base de l’Isalo I est bien 
datée de l’Eotrias supérieur car elle repose à Barabanja sur les 
couches à Flemingites du sommet de l’Eotrias inférieur (Flemin- 
gitien). Le sommet de l’Isalo I comporte, dans la région de Kan- 
dreho un horizon à Myophoria vulgaris et Mytilus psilonoti. 

Isato II. — L’Isalo II est caractérisé par l'association de 
puissantes couches ou lentilles d’argilites rouges, plus rarement 
vertes ou bigarrées et de grès clairs tendres, moins grossiers 
que ceux de l’Isalo I, à stratification entrecroisée à concrétions 
calcédonieuses. Les restes fossiles sont plus abondants : dents et 
plaques dermiques de Phytosauridés, dents de Ceratodus, bois 
silicifiés abondants et de grande taille: Araucarioxylon, Cedroxy- 
lon, Dadoxylon. La présence de Phytosauridés dans la partie 
moyenne de la série autorise A parler de Rhétien, mais elle se 
poursuit dans le Lias où l’on voit les formations continentales 
passer a des formations marines. 

Dans la moitié Sud de l’île, l’Isalo II présente un faciès conti- 
nental d'épaisseur considérable (1000 m). Il est par endroits 
recouvert par des calcaires marins rapportés au Bajocien. Dans la 
moitié Nord, et à partir de l’éperon cristallin du cap Saint-André, 
les épaisseurs diminuent considérablement et le faciès devient 
marin ou mixte, c’est-à-dire alternativement marin ou continental. 
Dans la région de Kandreho, le faciès continental de l’Isalo II 
est extrêmement réduit et la quasi-totalité de la série est formée 
de calcaires et marnes avec une faune à Spiriferina et Boulei- 
ceras du Lias supérieur. Le faciès mixte se poursuit au Nord. 
Dans la région de la presqu’ile d’Ampasindava on voit, au-dessus 
de grès dont la limite avec l’Isalo I est indécise, un horizon cal- 
caire a Spiriferina rostrata, puis des schistes A Plantes avec 
Equisetum jolyi, Pecopteris et, au sommet des couches à Catullo- 
ceras et Harpoceras, toutes faunes du Lias supérieur. 

Isato III. — La limite inférieure de l’Isalo III est synchroni- 
que de la grande invasion marine, non absolument générale 
d’ailleurs, qui débute avec la base du Bajocien (couches a 
Witchellia). L’Isalo III, sous son faciès continental, a une com- 
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position analogue à celle de l’Isalo II: grès tendres à stratifica- 
tion entrecroisée et argilites; les bois silicifiés existent mais sont 
de petite dimension. Vers le sommet, un horizon à grands Dino- 
sauriens (Bothriospondylus) s’allonge avec une grande continuité 
depuis la Betsiboka jusqu’a la presqu’ile d’Ampasindava. 
Dans l’extréme Sud-Ouest, au Sud de l’Onilahy, l’Isalo III 
est entièrement marin à faciès calcaire. Au Nord du fleuve, sa 
partie inférieure ou Isalo Illa est continentale, tandis que sa 
partie supérieure correspondant à l’Isalo III» est marine et cons- 
tituée de calcaires bathoniens à Anabacia orbulites. Plus au Nord, 
dans la région d’Ankazoabo, le facies redevient continental et, 
fait exceptionnel, monte jusque dans le Callovien. Au Nord du 
Mangoky, l’Isalo III est continental avec quelques rares inter- 
calations marines lumachelliques peu épaisses qui n’ont pas livré 
de fossiles déterminables et est recouvert par les couches à 
Macrocephalites du Bathonien supérieur. 

Au Nord de Malaimbandy jusqu’au cap Saint-André et de 
là jusqu’à la Betsiboka, le faciès Isalo III est remplacé par des 
calcaires marins du Bajocien-Bathonien. Au delà, et jusque dans 
la presqu’ile d’Ampasindava, le faciès devient mixte mais avec 
une grande prédominance continentale. D’une manière générale 
le sommet de l’Isalo III continental contient des formations sau- 
mâtres à Corbula immédiatement recouvertes par le Bathonien 
supérieur marin à Macrocephalites. Dans l’extrême Nord, le Lias, 
le Bajocien et le Bathonien sont représentés par des calcaires 
marins. 


ITASY (Série volcanique de I’ ...) ............ Pliopléistocène 


Le massif volcanique de l’Itasy, à 60 km à l’Ouest de Tana- 
narive, a été décrit en détail par A. LENOBLE (1940, Mém. Ac. 
Malg., XXXII). Il est constitué par de multiples cônes et dômes 
avec cratères lacs, lacs de barrage. Les nombreux appareils 
volcaniques offrent tous le même caractère de n’avoir émis que 
de faibles quantités de matériaux. Les éruptions ont eu lieu en 
plusieurs périodes, chacune ayant fourni des volcans distincts à 
brève activité, de styles hawaïen, strombolien et ultra-vulcanien. 
On ne possède aucun élément pour définir l’âge absolu de ces 
éruptions. On sait seulement que les dernières sont antérieures 
ou contemporaines des dépôts à subfossiles d’Ampazimbazimba 
(Hippopotames, Lémuriens, Æpyornis). 

L'ordre des éruptions serait le suivant: dômes trachytiques, 
les plus anciens, puis: basanites inférieurs et limburgites, cou- 
lées trachytiques, ordanchites, basanites supérieurs, éruptions 
ultra-vulcaniennes finales. Les dernières traces d'activité se ma- 
nifestent actuellement par des sources thermales et d’assez nom- 
breuses secousses sismiques. 
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JANGOA, (Série.de....)...-rurmtista-trbtniles Lias supérieur 


Les environs du-village de Jangoa et la rive Sud de la baie 
d’Ampasindava, au Sud de Nossi Be montrent plusieurs niveaux 
fossilifères au-dessus de l’Isalo I continental (Douvizré, 1900; 
ZEILLER, 1900; LEMoINE, 1906; THÉVENIN, 1908). 

5. Schistes d’Ambariotelo et Nosy Mamoka a Catulloceras 
dumortieri Thiollière, Harpoceras cf. metallarium Dum., H. cf. 
serpentinum Rein. Ds 

4. Grès et schistes à Plantes avec: Pecopteris exilis Phillips, 
Equisetum jolyi Bureau, Brachyphyllum cf. papareti Saporta, 
Pagiophyllum, Scleropteris, lentilles de lignite. 

3. Calcaires de Jangoa a Spiriferina rostrata Schloth. var. 
madagascariensis Thévenin, Harpoceras cf. serpentinum Rein. 

2. Eopecten cf. tuberculosus Goldf., Terebratula cf. sartha- 
censis d’Orb. 

1. Grès de l’Isalo I. 

Le niveau calcaire de Jangoa n’affleure que localement au 
Sud de la baie d’Ampasindava, sans doute escamoté par faille. 
Il réapparaît à Positra mais ce n’est que dans la région est de 
Maromandia qu’il prend une grande continuité pour se poursuivre, 
avec une épaisseur de 20 m jusqu’au delà d’Antsohihy marquant 
la limite Isalo I- Isalo II. 


JURASSIQUE MOYEN MARIN 


La stratigraphie du Jurassique moyen s’établit ainsi qu’il 
suit : 

6. Zone a Macrocephalites triangularis, Pleurocephalites ha- 
byensis (couches de passage au Callovien). 

5. Zone a Clydoniceras et Micromphalites, Sphaerotiaris vi- 
valdii, Acrosalenia colcanapi, passant à des faciès saumâtres à 
Corbula, Pseudotrapezium, Protocardia. 

4. Zone à Cadomites rectelobatus, Gracilisphinctes, Corbula. 

3. Zone à Anabacia orbulites. 

2. Zone à Witchellia, Stomechinus bigranularis. 

1. Zone à Trigonia tenuicostata. 

La zone à Trigonia tenuicostata repose sur les calcaires à 
Bouleiceras nitescens du Lias supérieur de Kandreho. Les zones 2 
et 3 représentent le Bajocien, 4 et 5 le Bathonien, tandis que 6 
est suivant les auteurs classé dans le Bathonien supérieur ou 
dans le Callovien inférieur. 

D’une manière générale, le Jurassique moyen se montre dans 
l'extrême Nord avec un facies marin calcaire. Il réapparaît de la 
presqu'île d’Ampasindava jusqu’à la Betsiboka avec un faciès 
continental de type Karroo qui se termine par un horizon à 
Dinosauriens (Bothriospondylus) avec intercalations saumâtres 
à Corbula. A l'Ouest de ce fleuve il passe à de puissants calcaires 
marins (causses de l’Ankara, du Kelifely et du Namoroka) qui 
contournent l’éperon cristallin et Karroo du cap Saint-André 
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pour se poursuivre dans les causses du Bemaraha et de l’Ant- 
singy jusqu’au Sud de la Tsiribihina où s’établit un faciès d’abord 
mixte puis continental de type Karroo avec toutefois quelques 
importantes intercalations marines (Ouest de Beroroha, plateau 
calcaire de Sakaraha). Au Sud du Fiherenana, les faciés marins 
reprennent de l'importance pour s'établir entièrement au Sud de 
lOnilahy. 

Dans la région nord (H. BesarriE, 1952), le Jurassique moyen, 

épais de 300 à 400 m, constitue les plateaux calcaires Ankara- 
Andrafiamena-Analamera, bordant au Sud le massif d’Ambre. 
[l est fossilifère dans la région d’Ambodimagodro (voir ce para- 
graphe) où a la base du plateau calcaire, au-dessus du Lias 
supérieur à Spiriferina rostrata viennent des calcaires bajociens 
avec Witchellia, Stomechinus bigranularis, Diplocidaris, Besairie- 
cidaris, etc... puis une épaisse série de calcaires et marnes à 
Rhynchonella obsoleta, R. concinna, R. indica et Terebratula et 
vers le sommet des radioles de Cidaris meandrina et des interca- 
lations saumâtres à Corbula. Au-dessus du plateau calcaire de 
PAnalamera, vient la série argilo-marneuse d’Andranomantsy à 
Micromphalites, Clydoniceras, Strenoceras (J. de SAINT-OURS, 
L952; M. CozziGNoN, 1953). Voir paragraphe Andranomantsy. 
- Plus au Sud, le Jurassique moyen disparaît et ne se retrouve 
localement qu’au Nord-Ouest de Maromandia, en faciès mixte 
avec des bancs calcaires à Polypiers et radioles, Sphaerotiaris 
vivaldii. Plus au Sud encore et jusqu’à la Betsiboka, le faciès 
mixte se poursuit avec des intercalations marines à Trigonia cos- 
ata et Rhynchonella, et des faciès saumâtres, parfois gypsifères à 
Corbula, Protocardium, Pseudotrapezium, au milieu des grès de 
PIsalo montrant à leur sommet un niveau a Bothriospondylus. 
Au voisinage de la Betsiboka, les calcaires bathoniens prennent 
le l'importance avec les couches de Maroakata à Acrosalenia col- 
canapi. 

Au Sud de la Betsiboka, le vaste plateau de l Ankara montre 
e Jurassique moyen calcaire épais de 400 m avec les niveaux 
suivants (voir paragraphe série de l’Ankara). 

6. Calcaires calloviens à Macrocephalites. 

5. Calcaires marneux à Trigonia, calcaires à Acrosalenia col- 
anapi. 

4. Calcaires épais en dalles à Terebratula plano-convexa. 

3. Calcaires à Witchellia. 

2. Calcaires et schistes bitumineux. 

1. Calcaires et schistes à Trigonia tenuicostata. 

0. Lias supérieur à Bouleiceras. 

La prolongation occidentale du plateau de l’Ankara, le causse 
le Namoroka, montre à son sommet une série marneuse à Mi- 
romphalites micromphalus, Clydoniceras. 

Le Jurassique moyen marin se retrouve ensuite dans la zone 
ôtière, de Besalampy au parallèle de Morondava, où il constitue 
es plateaux calcaires du Bemahara et de l’Antsingy. Une coupe 
rers le milieu du plateau, de Tsiandro à Antsalova montre à la 
jase, 40 m de calcaires dolomitiques (attribués au Lias supérieur 
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par V. Hourca, 1950), puis un complexe de calcaires et de marnes, 
épais de 450 m avec au sommet une série marno-calcaire a Sphae- 
rotiaris vivaldii, Cidaris meandrina (voir paragraphe série du 
Bemaraha). = 

Au Sud de la Tsiribihina on assiste à un important chan- 
' gement de faciès, les calcaires passant à un faciès mixte où les 
grès continentaux isaliens prennent de plus en plus d'importance 
(Isalo III). La première incursion marine, toute locale et éphé- 
mère (banc d’Andafia Ia), se ferait d’après V. Hource au Lias 
supérieur, serait suivie au début du Bajocien d’une nouvelle 
transgression marine également éphémère (Andafia Ic), après quoi 
s'établit un régime continental de grès et argilites qui persiste 
jusqu’au Bathonien inférieur et est suivi d’un faciès mixte avec 
intercalations saumâtres à Corbula et marines à Echinides et Am- 
monites : niveau de Vongoho à Acrosalenia colcanapi, de Boka- 
rano à Corbula, du Tongobory à Macrocephalites, Micromphalites 
et Clydoniceras (Bathonien supérieur), de Soaravikely à Macro- 
cephalites, ces derniers faisant le passage au Callovien (voir para- 
graphe série Andafia-Vongoho). 

Dans la région du Mangoky s'établit un régime continental 
(Isalo III) avec toutefois de minces niveaux calcaires à Corbula 
et à la base des intercalations marines assez notables : calcaire 
d’Iambinda à Flabellothyris dichotoma et Girvanelles (Bajocien). 
Dans la région de Sakaraha, les intercalations marines sont plus 
importantes avec des calcaires à Polypiers et à Trigonia tenui- 
costata (Bajocien) et au-dessus des calcaires pisolitiques à Gir- 
vanelles (voir paragraphe série de Sakaraha). 

Ces formations se poursuivent vers le Sud et, au delà de 
lOnilahy, elles s’étalent assez largement avec des faunes plus 
riches (voir paragraphe série de Betioky), donnant la coupe sui- 
vante : 


6. Calcaires à  Macrocephalites. Bathonien supérieur - 
Callovien. 

5. Grès à Cadomites rectelobatus, Heligmus rollandi. 

4. Série gréseuse à Anabacia orbulites. 

3. Intercalations de sables continentaux à bois fossiles. 

2. Banc à Trigonia costata et tenuicostata. 

1. Série calcaire à Polypiers et Girvanelles. 
JURASSIQUE SUPÉRIEUR. 


Le Jurassique supérieur malgache (H. BESAIRIE, 1936; M. CoL- 
LIGNON, 1954) présente les coupures et zones suivantes : 
6. Tithonique 
Aulacosphinctien . Zone à Blanfordiceras cf. walli- 
chi, Aulacosphinctes hollandi, 
Micracanthoceras. j 
E O aA, Zone à Hibolites joleaudi, Hibo- 
lites claviger. 
Virgatosphinctien. Zone à Virgatosphinctes dense- 
plicatus, Hildoglochiceras ‘ko- 
belli, Haploceras elimatum. 


5. Portlandien 
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4. Kimméridgien Zone à Streblites indopictus. 

“a Hybonoticeratien . Zone à Hybonoticeras hybono- 
tum, Physodoceras avellanoi- 
des, Haploceras stazcii, Katro- 
liceras, Taramelliceras. 

Nébroditien ..... Zone a Aspidoceras haynaldi, 
Aspidoceras longispinum, Dis- 
cosphinctes, Torquatisphinctes, 

| Nebrodites. 

3. Argovien 

Epimayaïtien .... Zone à Epimayaites transiens, 

Proscaphites anar, Liogryphea 

, dilatata. 

2. Oxfordien 

Mayaitien ....... Zone a Euaspidoceras perarma- 

tum. 

Zone a Mayaites obesus, Mayai- 
tes rotundus, Peltomorphites 
eugenii, Euaspidoceras babeaui. 

Zone a Horioriceras baugieri, 
Bonarellia bicostata, Metapelto- 
ceras, Trimarginites. 

Peltocératien .... Zone a Peltoceras athleta. 

L. Callovien 

be Reineckéien ..... Zone a Reineckeia anceps, Kin- 

keliniceras, Obtusicostites. 

Zone a Phlycticeras franconicum. 

Zone à Oecoptychius refractus, 
Sindeites. 

Zone a Obtusicostites obtusicosta. 

Zone a Indosphinctes patina. 

Macrocéphalitien . Zone a Macrocephalites charien- 

sis, Notocephalites semilaevis. 

Zone a Macrocephalites triangu- 
laris, Pleurocephalites habyen- 
sis. 


D’une maniére générale, le Jurassique supérieur débute par 
es couches a Macrocéphalites transgressives sur les grés conti- 
lentaux, ou les faciès saumâtres à Corbula du Karroo supérieur, 
u recouvrant les calcaires bathoniens a Clydoniceras et Microm- 
yhalites. Dans la région nord, ou bassin de Majunga, jusqu’à l’anti- 
linal cristallin du cap Saint-André, le Jurassique supérieur est 
omplet avec un faciés marin, calcaire et souvent oolithique pour 
es couches a Macrocephalites, marneux et fréquemment gypsi- 
ère pour l’'Oxfordien et les étages supérieurs. Au Sud du cap 
jaint-André et jusqu'à la Tsiribihina, le Jurassique supérieur, 
ronqué par des failles, n’apparaît que sporadiquement mais tou- 
ours avec un faciès marin. 

Pour le Sud, dans les secteurs nord et sud du Mangoky, la base 
u Jurassique supérieur est souvent envahie par des faciès kar- 
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roo et le régime marin ne s’établit qu’au Callovien supérieur avec 
les couches à Reineckeia anceps et Obtusicostites. De plus, lAr- 
govien présente un faciés continental a bois silicifié comportant 
parfois une intercalation marine. Au Sud du Fiherenana, le Juras- 
sique supérieur débute avec les couches a Macrocephalites et la 
série se poursuit avec un faciés marin jusqu’au Kimmeridgien 
avec une intercalation continentale sporadique dans l’Argovien. 
Les niveaux supérieurs, Portlandien et Tithonique, correspon- 
dent à une lacune. Enfin, au Sud de l’Onilahy, n’apparaissent que 
les couches A Macrocephalites directement recouvertes par le 
Néocomien transgressif. 


Recion Norb. — Dans l'extrême Nord-Est, le Jurassique 
supérieur est connu au Sud de la vallée du Rodo (J. de SAINT- 
Ours, 1952; M. CozriGNon, 1953) avec les calcaires et marnes 
d’Andranomantsy à Sivajiceras, Reineckeia, Kheraiceras, Belem- 
nopsis tanganensis du Callovien (voir paragraphe Andranoman- 
tsy). Les termes supérieurs ne sont pas visibles ici, mais on les 
rencontre sur la côte ouest, aux environs d’Ampombiantombo 
avec des marnes et argiles ayant fourni des Bélemnites portlan- 
diennes et Hoplites andraei du Tithonique. 


Le Jurassique supérieur qui disparait au Sud d’Ampombian- 
tombo se retrouve avec un beau développement entre Maroman- 
dia et la Betsiboka (Andranosamonta, série d’Antsohihy), mais la 
régularité des affleurements est souvent interrompue par des 
failles. 

Sur la rive nord du Maevarano, les couches de Misorobe, 
reposent sur le Bathonien 4 Corbula et présentent une quinzaine 
de mètres de grès, argiles et calcaires avec une faune à Macro- 
cephalites, Pleurocephalites, Indocephalites, Choffatia, Alcidia, du 
Bathonien supérieur - Callovien. Le niveau se suit vers le Sud 
disparaissant parfois par faille et prend un faciès calcaire au Sud 
d’Antsohihy. (Misorobe) avec Pygurus depressus, Pygaster jo- 
leaudi. On retrouve les couches à Macrocephalites dans la région 
de Port-Bergé et au sommet du plateau de Maroakato près de la 
Betsiboka. 

Au-dessus de ces couches viennent localement des marnes à 
Belemnopsis calloviensis et des calcaires à Metapeltoceras de 
l’'Oxfordien. L’Argovien est représenté par des argiles à Hibolites 
weberi et des bancs calcaires à Nebrodites et Taramelliceras. Le 
Kimméridgien inférieur montre des calcaires à Torquatisphinctes 
madagascariensis et Aspidoceras longispinum; le terme moyen de 
l'étage renferme Hybonoticeras hybonotum, Physodoceras avella- 
noides dans les calcaires marneux, tandis que le terme supé- 
rieur argileux est habité par Hibolites flemingi. 

Le Portlandien également argileux renferme encore Hibolites 
flemingi, mais il s’y ajoute une riche faune à Virgatosphinctes, 
Hildoglochiceras (Andranosamonta, Manasamody, Port-Bergé). 
Très localement, et à Andranosamonta en particulier, les marnes 
et argiles terminales du Jurassique supérieur renferment des lits 
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calcaires à Hoplites cf. andraei et Himalayites du Tithonique (voir 
paragraphe Antsohihy). 


Bassin DE SITAMPIKY. — La série du Jurassique supérieur 
est très complète et abondamment fossilifère dans le bassin 
de Sitampiky, qui s'étend entre la Betsiboka à l’Est et l’anticlinal 
cristallin du cap Saint-André à l'Ouest. Au-dessus du plateau 
calcaire, bathonien (Ankara, Kelifely, Namoroka) viennent 
les calcaires souvent oolithiques et marnes à Macrocephalites 
avec des faunes extrêmement riches de la zone à M. triangularis. 
Les principaux gisements sont Ankirihitra, Ankidabe, Amboromi- 
hanto, Kapiloza. On trouve ensuite une série argilo-marneuse 
riche en fossiles pyriteux renfermant à la base les Macrocephali- 
tidés de la zone à M. chariensis puis des niveaux successifs à 
Reineckeia anceps (Saonja, Ankirihitra), à Peltoceras athleta 
(Saonja, Malakialina). Au-dessus, le faciès argilo-marneux per- 
siste mais avec des intercalations calcaires et montre l’Argovien 
à Torquatisphinctes et le Kimméridgien à Hybonoticeras hybonota. 
Le Portlandien montre des faciès variés, grès, calcaires, marnes 
avec Virgatosphinctes, tandis que le Tithonique est représenté par 
des grès, parfois glauconieux à Belemnites, Aulascosphinctes, 
Blanfordiceras, Himalayites (voir paragraphes Ankirihitra et Am- 
boromihanto). L’épaisseur du Jurassique supérieur le long de la 
Mahavavy est d’environ 230 métres. 


SECTEUR D’ANTSALOVA. — Au Sud du cap Saint-André, le 
Jurassique supérieur n’apparait que dans la région d’Antsalova. 
Entre cette localité et le cap, une importante fracture met le Cré- 
tacé en contact avec les calcaires du Jurassique moyen. Au-dessus 
de ces calcaires viennent, dans la région d’Antsalova, le complexe 
marno-calcaire de la lisière de l’Antsingy caractérisé surtout par 
des Echinides, Sphaerotiaris, Acrosalenia qui indiquent encore le 
Bathonien. Ce complexe, épais de 45 m, est recouvert par les 
marnes jaunes d’Antsiareza à Macrocephalites chariensis et d’Am- 
bohidroa, très riches en pyriteux (V. Hource, 1950) à Reineckeia 
anceps, épaisses d’une quinzaine de mètres (voir paragraphe série 
du Bemaraha). Après une lacune stratigraphique englobant l’Ox- 
fordien supérieur et le Kimméridgien inférieur, on arrive aux 
marnes et calcaires glauconieux d’Antsalova, richement fossili- 
fères avec plusieurs niveaux : Kimméridgien moyen à Hybonotice- 
ras hybonotum, Aspidoceras iphiceroides, Physodoceras avellanoi- 
des; Kimméridgien supérieur à Streblites indopictus, Hibolites; 
Portlandien à Virgatosphinctes variés; Tithonique à Aulaco- 
sphinctes et Blanfordiceras (voir paragraphe Antsalova). 


SECTEUR DE Moronpava. — La base du Jurassique supé- 
rieur est assez mal définie. A Bevaho, on connaît la faune a 
Macrocephalites. Le riche gisement du Tongobory renferme de 
nombreux Macrocéphalitidés associés à Micromphalites et Clydo- 
niceras et, de ce fait, appartient au Bathonien (voir paragraphe 
Tongobory). Le Jurassique supérieur est représenté surtout par 
les Marnes jaunes d’Ankilizato (V. Hourca, 1950), dont l’épais- 
seur ne dépasse pas 80 m. Ces marnes sont généralement 
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Jurassique supérieur (suite) 


jaunes, parfois glauconieuses, avec quelques intercalations cal- 
caires et gréseuses. Elles englobent une série vraisemblablement 
continue, du sommet du Callovien au sommet de l’Argovien avec : 
le niveau d’Andranomiolaka à Peltoceras cf. athleta et Puteali- 
ceras trilineatum; le niveau d’Ambatomanendry très riche en 
Hibolites weberi, Epimayaites cf. transiens, Peltoceratoides; le 
niveau d’Andrangory à Epimayaites et Dichotomosphinctes (voir 
paragraphe Ankilizato). 

Secteur Nord pu Mancoxy. — En descendant de la région 
de Morondava au Mangoky, on voit une importante varia- 
tion des faciès. La faune à Macrocephalites est inconnue, le faciès 
Isalo montant dans le Callovien. Une forte épaisseur de grès géné- 
ralement ferrugineux avec quelques intercalations argileuses lui 
fait suite et représente la série gréseuse qui comprend quelques 
niveaux fossilifères : Peltoceras, Putealiceras, Sublunuloceras de 
l'Oxfordien inférieur. Au-dessus vient la série calcaire, formée de 
calcaires et calcaires gréseux, peu fossilifère et sans formes carac- 
téristiques qui se termine par des marnes à Bélemnites du Titho- 
nique. L’épaisseur du Jurassique supérieur est de 750 mètres dans 
la zone du Mangoky. 

SECTEUR Sup Mancoxy. — Le faciès Isalo monte toujours dans 
le Callovien et se termine par des argiles à gypse. La région est 
affectée par un réseau de failles subméridiennes et le Jurassique 
supérieur s'étale largement sur une cinquantaine de kilomètres 
entre le massif de la Manamana et le haut Sikily. Un premier 
niveau marin de marnes à pyriteux avec Obtusicostites, Kinkeli- 
niceras, représente le Callovien supérieur; après une récurrence 
d'argile à gypse viennent des calcaires marneux de |’Oxfordien 
inférieur à Peltoceras athleta, Putealiceras, Sindeites. On trouve 
ensuite des calcaires gréseux et des grès calcaires, parfois sa- 
bleux avec deux niveaux fossilifères ayant le grand intérêt de 
renfermer des fossiles classiques de l’Oxfordien d'Europe (M. CoL- 
LIGNON, 1949). Le niveau inférieur donne à Kilambia (6 km Sud- 
Ouest Manamana): Rursiceras praespissum, Peltoceras arduen- 
nense, Parapeltoceras. Le niveau supérieur renferme la faune dite 
d’Ankazoabo: Mayaites maya, Peltomorphites eugenii, Euaspido- 
ceras babeaui, Dichotomosphinctes (voir paragraphe Ankazoabo). 
Au-dessus, vient la série gréseuse A bois silicifiés dont l'épaisseur 
peut atteindre 400 et 500 m, formée d’une alternance de 
grès lités, parfois psammitiques à ripplemarks, à stratification 
souvent oblique, avec des niveaux argileux moins épais, parfois 
gypsifères, quelquefois à lignite. Dans cette épaisse formation, on 
voit, à 50 mètres de la base le niveau repère de Bedoa à Liogry- 
phaea et Epimayaites transiens de lArgovien (voir paragraphe 
Bedoa). Le systéme de failles étale largement le Jurassique supé- 
rieur dont on trouve les niveaux les plus élevés dans le massif 
de l’Analavelona et le haut Sikily. 

L’Argovien a Liogryphaea et Aspidoceras cf. haynaldi dans des 
calcaires gréseux forme la base visible de l’Analavelona au-dessus 
de la série gréseuse. Viennent ensuite des grés a Torquatis- 
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phinctes et Taramelliceras, puis des argiles et schistes à Belem- 
nopsis casterasi, le tout représentant le Kimmeridgien inférieur 
(60 m). Le Kimméridgien moyen (10 m), calcaréo-argileux ren- 
ferme Hybonoticeras, Physodoceras; la partie supérieure de l'étage 
(10m) montre Katroliceras. Le Portlandien (20m), constitué de 
grès jaunes avec des lentilles de calcaire parfois oolithique est 
habité par la faune à Virgatosphinctes. Un niveau tithonique de 
grès souvent glauconieux (5 m) termine la série avec Aulaco- 
sphinctes, Blanfordiceras, Himalayites (voir paragraphe Sikily). 


“SECTEUR FIHERENANA-ONILAHY. — Les couches à Macroce- 
phalites, formées de calcaires oolithiques et de marnes, parfois 
interrompues par faille, se poursuivent régulièrement depuis le 
riche gisement de l’Ankazomiheva, à 15 km au Sud-Ouest de Sa- 
karaha (voir paragraphe Ankazomiheva), jusqu’à la région de 
Lagniro-Ranonda au Sud de l’Onilahy. Aux Ammonites s’asso- 
cient des Echinides: Pygurus, Pygaster. Au Sud de l’Onilahy, 
les couches à Macrocephalites sont recouvertes par le Néocomien 
transgressif. Au Nord du fleuve, la série comprend des marnes 
jaunes calloviennes à Reineckeia anceps; puis l’Oxfordien débute 
avec des marnes a Peltoceras et Subkossmatia et se poursuit avec 
des marnes à nodules calcaires renfermant la faune à Mayaites, 
puis arrive l’Argovien à Epimayaites (E. Basse et M. PERRODON, 
1951) et Liogryphaea. Au milieu de l’Argovien s’intercalent parfois 
des grès à bois silicifiés et à ossements de Dinosauriens. La série 
se termine par des marnes du Kimméridgien à Torquatisphinctes 
et Hibolites. Le Portlandien et le Tithonique ne sont pas repré- 
sentés et correspondent à une lacune, l’Aptien à Tropoeum venant 
directement sur le Kimméridgien. 


« 
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KALAMBATRÉEN (Granite...) ................ Précambrien 


BesarrIE (H.) (1948). (Not. expl. Carte géol. Ranotsara, p. 6). 
Le type de ce granite est pris sur la feuille Ranotsara, dans le 
massif de Kalambatrita. C’est un granite monzonitique de texture 
variée, grenue ou porphyroide, d’allure générale laccolitique. 
Certains gros massifs présentent parfois une forme batholitique 
assez peu visible mais ils offrent des digitations souvent impor- 
tantes de grandes lames interstratifiées. Ce type de granite n’est 
jamais associé à des charnockites, ce qui le distingue du type 
ésirien. Il est accompagné sur ses bordures d’une migmatitisation 
intense conduisant à une large auréole de migmatites largement 
œillées. Le granite kalambatréen est localisé dans le système 
Androyen. 
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LIAS MARIN 


Le Lias malgache affecte surtout un faciés continental. Le 
faciés marin n’est connu que dans le Lias supérieur qui comporte 
les divisions suivantes : 


2. Zone à Catulloceras dumortieri avec Harpoceras. 

1. Zone à Bouleiceras nitescens avec Harpoceras et Spiri- 
ferina rostrata. 

Dans l’extréme Nord, le Lias marin calcaire à Spiriferina 
affleure à la base du plateau de l’Ankara, au Nord d’Ambilobe. 
Il se développe dans la presqu’ile d’Ampasindava avec un faciès 
mixte qui débute au-dessus des grès de l’Isalo I par un banc 
calcaire très continu (calcaire de Jangoa) à Spiriferina rostrata 
Scholth., Harpoceras serpentinum Rein, épais de 20 à 30 m 
et recouvert par une alternance schisto-gréseuse où les schistes 
renferment Catulloceras dumortieri Thiollière et Harpoceras et 
aussi des lits à Plantes: Pecopteris exilis Phillips, Equisetum 
jolyi Bureau, tandis que les grès montrent parfois une stratifi- 
cation entrecroisée (voir paragraphe série de Jangoa). 

A l'Ouest de la Betsiboka, dans la région de Kandreho, le 
Lias supérieur marin s’intercale entre les grès de l’Isalo I et les 
calcaires bajociens à Trigonia tenuicostata Lycett, Witchellia, 
Sonninia, du Bajocien (THÉVENIN, 1908; BARRABÉ, 1929). Il com- 
prend une série de bancs calcaires marins intercalés dans des 
marnes et schistes à lignite et gypse. La coupe schématique 
s'établit ainsi : 

4. Calcaires bajociens. 

3. Alternance de calcaires, calcaires gréseux et marnes avec 
lumachelle à Liogryphaea sublobata Desh. 

2. Marnes grises ou noires à gypse et lignite passant à des 
calcaires marneux à Bouleiceras nitescens Thevenin et Harpoceras 
divers. 

1. Calcaires marneux à Bouleiceras nitescens Thévenin, Spi- 
riferina rostrata Schloth, Pecten ambogoensis Thévenin. A la 
base, une lumachelle repose sur les grès isaliens à stratification 
entrecroisée. L’épaisseur de cette série à faciès mixte atteint 
150 métres. 

Dans le bassin de Morondava, V. Hource (1950), attribue au 
Lias supérieur marin les couches de base du Bemaraha et, plus 
au Sud, la première incursion marine dans l’Isalo (niveau Ia des 
calcaires d’Andafia) à l'Ouest de Malaimbandy, mais ces calcaires 
n’ont fourni aucune faune caractéristique. 
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MAEVATANANA (Système de ...) ............ Précambrien 


Besar (H.) (1952). C. R. Ac. Sc., Paris, t. CCKXXV, p. 458. 
BesaïRIE (H.) (1954). C. R. XIX! Congrès Géol. Intern., XX, p. 344. 
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. Le Système a été défini dans la région de Maevatanana où 
il correspond à un ensemble caractérisé par un style tectonique 
particulier à plissements courts et confus et comprenant surtout 
des schistes verts, chloritoschistes, trémolitites, anthophyllitites, 
amphibolites à hornblende, talcschistes, quartzites à magnétite, 
micaschistes, quelques gneiss. Certains talcschistes et amphibo- 
lites sont d’origine ortho. Les migmatites sont absentes. Ce sys- 
tème est riche en or, provenant surtout de veinules quartziques 
interstratifiées. Il est maintenant admis que cet ensemble doit 
être rattaché au système du Vohibory sous le nom de groupe de 
Maevatanana. En effet, une mesure sur une galène de Besakay 
par F.G. HouTERMANS a donné un âge conventionnel de 1750 
+ 70 millions d’années. 


Voir : Guyonnaup (G.) (1951). 


MA TA "(Groupe de la ….)).....,....:..c4.:.41 Précambrien 


Roce (H. de la) (1952). Carte géol. Ifanadiana-Mananjary. 
Roce (H. de la) (1954). Thèse, Nancy, p. 20. 

Le groupe zonéographique de la Maha, du nom d’un affluent 
du Mananjary, localisé dans la région de Mananjary sur la côte 
“orientale, se rattache au complexe terminal des schistes verts 
du Précambrien (système du Vohibory) et présente beaucoup 
danalogies avec le groupe de Maevatanana. Le groupe de la 
Maha est défini par l’association de séricitoschistes et de chlorito- 
schistes, avec talcshistes et quartzites. Il posséde un style tecto- 
nique et un modelé d’érosion particuliers. Du point de vue éco- 
nomique, ce groupe est riche en or provenant des veines quart- 
zeuses interstratifiées. 
< BESsAIRIE (H.) (1956) (Carte géologique Fianarantsoa 1/500 000) 
considérant que ce groupe est cartographiquement séparé du 
système du Graphite par les affleurements du groupe de Vohidava, 
place le groupe de la Maha à la partie supérieure du système du 
Vohibory. 


MALAKIALINA (Champ pegmatitique de ...) Eocambrien 


Guicurs (J.) (1954a). (Et. des gisements de pegmatite de 
Madagascar, TBG. 58). 

Le champ pegmatitique de Malakialina, à 140 km a l’'W.N.W 
de Fianarantsoa est riche en pegmatites potassiques à béryl 
pierreux et columbite. L’uraninite de Bemasoandro le date de 
485 MA. 


MANAMPOTSY (Groupe du...) .............. Précambrien 


Gutcues (J.) (1950). Carte géol. Anosibe- Vatomandry et 
TBG. 13. Guicues (J.) (1952). Thèse, Nancy, p. 72. BESAIRIE (H.) 
(1952b). C. R. Ac. Sc., Paris, 235, p. 457. Besatrie (H.) (1954). C. R. 
XIX¢ Congrès Géol. Intern., XX, p. 342. 


J. Gutcurs a décrit sous le nom de série du Manampotsy 
(localité au Sud de Vatomandry), une série gneissico-migmati- 
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tique à graphite très développée dans la région côtière de Vato- 
mandry à Tamatave. H. BESAIRIE a pris cet ensemble comme 
type d’un groupe du système du Graphite qui se rencontre en de 
nombreux points, tant dans les régions orientales que dans le 
reste de l’île. Le groupe du Manampotsy correspond à des faciès 
de migmatites rubanées ou schisteuses, à biotite, amphibole, silli- 
manite, avec parfois épidote, passant localement à des gneiss et 
renfermant de nombreux bancs graphiteux. Au sommet, le groupe 
renferme parfois des formations micaschisteuses. On distingue 
dans l’ensemble, pour la région type de Vatomandry et du 
Manampotsy : à la base, la série du Mangoro (migmatites et gneiss 
à amphibole), puis la série du Manampotsy sensu stricto (gneiss 
et migmatites à grenat, graphite, amphibole, biotite) puis la série 
de Menakarongana (micaschistes à biotite, sillimanite gneiss à 
pyroxéne, pyroxénites) et enfin, au sommet une série très subor- 
donnée dite du bas Mangoro (micaschistes à muscovite, à deux 
micas, sillimanite, chloritoschistes, quartzites). Dans les autres 
régions de l’île la composition essentielle est une association de 
migmatites et de gneiss avec nombreuses couches graphiteuses. 
La minéralisation économique comprend d'énormes réserves de 
graphite avec localement magnétite et corindon. 

LaAPLAINE (L.) (1951, p. 703) a décrit la prolongation de cette 
série du Manampotsy dans les régions de Moramanga et Bricka- 
ville, où elle couvre 50 % de la superficie. La série est formée en 
majeure partie de migmatites schisteuses A biotite et amphibole 
qui renferment des bancs graphiteux. La fréquence des minéraux 
alumineux ou calciques, sillimanite, corindon, grenat, épidote est 
caractéristique du groupe et montre une origine paragneissique. 
Les faciès y varient de la catazone à la mésozone avec gneiss lit- 
par-lit prédominants, amphibolites, quartzites et quelques pyro- 
xénites à scapolite; le sommet de la formation, non migmatique, 


montre des micaschistes, amphiboloschistes et amphibolites à tré- 
molite et actinote. 


MENABE (Série du... ) ............ Turonien-Maéstrichtien 


La région du Menabe, dans l'Ouest de l’île, montre du Ma- 
nambolo au Sud de la Tsiribihina, une longue succession fossi- 
lifére, dite série du Menabe, qui a pu être suivie sans interrup- 
tion du Turonien supérieur jusqu’au Maéstrichtien (H. BESAIRIE, 
1920-1936; V. Hourca, 1950; M. CorLtIcnon, 1950-1955). 

MAESTRICHTIEN. — Grés et calcaires de Trangahy a Micraster 
trangahyensis Lb., Anagaudryceras politissimum Kossmat, Bostry- 
choceras schloenbachi Nowak, Baculites vagina Forbes, Inoce- 
ramus regularis d’Orb. 

CAMPANIEN SUPÉRIEUR. — Niveau supérieur des calcaires à 
Hoplitoplacenticeras vari Schl., H. plasticum Paulcke, Pachydiscus 
colligatus Bink., Canadoceras cottreaui Coll. Niveau moyen de 
gres a Echinides avec Seunaster gauthieri Lb., Echinocorys tenui- 
tuberculatus Leym., Mokotibaster hourcqi Lb., Epiaster nobilis 
Stol., Hemiaster cristatus Stol., Marsupites lamberti Besr., Cana- 


E 


d 61 


doceras roedereri Coll. Tous les niveaux ci-dessus, y compris le 


Maestrichtien, ne sont connus que sur les flancs nord du Manam- 
bolo (Trangahy, Mitraiky). 


CAMPANIEN MOYEN. — Zone supérieure à Delawarella subde- 
lawarensis Coll., avec: Delawarella australis Besr., Delawarella 
roedereri Coll, Manambolites piveteaui Houreq., Canadoceras 
hoepeni Coll., Eupachydiscus levyi Gross., Pachydiscus manambo- 
lensis Basse, Baculites. La partie supérieure du Campanien est 
masquée par la carapace sableuse. Zone inférieure à Eupachy- 
discus grossouvrei Kossmat avec: Pachydiscus bassae Coll., P: 
lamberti Coll., P. buhreri Coll., P. precolligatus Coll., Baculites, 
Inoceramus, Globotruncana elevata Brotzen. 


CaMPANIEN INFERIEUR des coupes Iampolipoly-Antsirasira, 
Bevaho I et II, Berere I, II et III. Grès très durs, épais de 100 
a 150 m avec 4 zones qui renferment toutes en extréme abondance 
Pesudoschloenbachia et Bostrychoceras : 


Zone a Anapachydiscus deccanensis avec: Anapachydiscus 
arrialoorensis Stol., Menabites boulei Coll., Menabites breistrof- 
feri Coll, Menabites cottreaui Coll, Bererella bererensis Coll, 
Scaphites, Hercoglossa. 


Zone à Maorites aemilii avec: Hyporbulites bererensis Coll., 
Maorites menabensis Coll, Pseudoschloenbachia boulei Basse, 
Menabites menabensis Coll., M. savornini Coll., Submortoniceras 
spathi Coll., Hauericeras gardeni Baily, Scaphites, Hoenlenia be- 
sairiei Heinz. 

Zone a Karapadites karapadensis Kossmat avec : Karapadites 
madrasinus Stol., K. besairiei Coll., Eulophoceras miloni Hourca, 
Diaziceras spathi Hourcq, Bevahites costatus Coll. 


Zone a Anapachydiscus wittekindi Schlüt. avec: Hyporbu- 
lites teissonnierei Coll., Gaudryceras lauteli Coll., Pseudophyllites 
indra Forbes, Epigoniceras garuda Forbes, Eulophoceras bererense 
Hourcq, Eupachydiscus launayi Gross., Eupachydiscus isculensis 
Redt., Anapachydiscus hourcqi Coll., Anapachydiscus fransciscae 
Coll., Bevahites quadratus Coll., Bevahites subquadratus Coll., 
Submortoniceras punctatum Coll. 


SANTONIEN SUPÉRIEUR des coupes lampolypoly-Antsirasira, 
Bevaho I, II et III (base). Grès durs avec Pseudoschloenbachia 
umbulazi Baily et var., Saghalinites nuperus van Hoepen, Epigo- 
niceras superstes van Hoepen, Texanites dichotomus Coll., Beva- 
hites bevahensis Coll., Karapadites planissimus Coll., Eupachy- 
discus isculensis Redt., Globotruncana elevata Brotzen (cette 
dernière espèce qui apparaît au sommet de l'étage se retrouve au- 
dessus jusque dans le Campanien moyen). 


SANTONIEN MOYEN, alternance de marnes et de calcaires de 
la coupe Iampolipoly-Antsirasira avec: Texanites hourcqi Coll., 
Texanites gallicus Coll., Texanites oliveti Blanck, Pachydiscoides 
wrighti Coll., Hoepenites antecursor van Hoepen, Ventilabrella 
deflaensis Sigal. 
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SANTONIEN INFERIEUR, marnes grises de la coupe Iampolypoly- 
Antsirasira, d’épaisseur indéterminée avec: Globotruncana con- 
cavata Brotzen, Colomia nov. sp. 

CoNIACIEN MOYEN ET SUPÉRIEUR de Beantaly-Analabe, marnes 
et calcaires marneux avec: Hyporbulites bizonatus Fritsch, Gau- 
dryceras beantalyense Coll., G. analabense Coll., Neogaudryceras 
denseplicatum Jimbo, N. glaneggense Redt., Tetragonites beanta- 
lyensis Coll., Kossmaticeras sparsicostatum Kossmat, K. pachys- 
toma Kossmat, K. pavlovskyi Coll, Barroisiceras onilahyense 
Basse, Lewesiceras beantalyense Coll, Oxybeloceras quadrinodo- 
sum Jimbo, Cymatoceramus koeneni Muller. 

CONIACIEN INFÉRIEUR, couches supérieures de Masiaposa for- 
mées de marnes noires surmontées de gros bancs calcaires avec : 
Peroniceras aff. dravidicum Kossmat, Kossmaticeras sakondryense 
Coll., Oxybeloceras quadrinodosum Jimbo. A ce niveau se trouve 
un Rudiste: Tetracionites mozambicus Astre (Ankotrofotsy). 

TURONIEN SUPERIEUR, couches de Masiaposa, grés calcaires 
foncés, très durs, épais de 4 à 5 mètres, avec: Hyporbulites ma- 
siaposensis Coll., Romaniceras deveriai d’Orb., Coilopoceras re- 
quieni d’Orb., Placenticeras cf. whitfieldi Hyatt, Kossmaticeras 
recurrens Kossmat, Puzosia denisoni Stol., Lewesiceras masiapo- 
sense Coll., Protoceramus ernsti Heinz. 


MIGMATITES GRANITOIDES ET GRANITES .. Précambrien 


BesarriE (H.) (1952). (Carte géol. Madagascar 1/1 000 000). 
Les migmatites granitoides plus ou moins associées a des granites 
migmatitiques ont une très importante répartition dans le système 
du Graphite, en particulier dans la région centrale. Le type de 
ces roches a été pris dans les carriéres de la région de Tanana- 
rive. Elles sont caractérisées par un faciés hétérogéne trés felds- 
pathisé, de grain variable allant de formes porphyroides à des 
formes a grain fin, avec une foliation nette. L’association avec 
des faciés charnockitiques (malgachites) est constante. Une autre 
caractéristique non absolument générale mais fréquente est la 
présence d’orthite en cristaux millimétriques qui, aux affleu- 
rements s’entourent d’une auréole rougeâtre. 

Ces migmatites granitoides et granites se présentent surtout 
en gisements stratoides, feuillets et lames d’épaisseur variable. Ces 
roches ne sont pas en rapport avec des minéralisations. 

J. Guicues (1952, Thèse Nancy et 1954, C. R. XIX” Congrès 
Géol. Intern., p. 346), a montré que dans la région centrale, au Sud 
de Tananarive, les formations du systéme du Graphite passent 
a la base à des migmatites granitoides et à du granite. Ce vieux 
granite inframigmatique folié, forme des batholites concordants, 
affleurant en position anticlinale et semblant correspondre au 
terme ultime de la granitisation. La composition la plus courante 
est: quartz, microcline, albite, oligoclase, biotite (hornblende). 
La structure est migmatitique avec corrosion et remplacement 
d’un plagioclase ancien par le microcline avec formation de vei- 
nules de quartz tardif. Perthites et myrmékites abondent. Il y 
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a de nombreuses intercalations de roches A pyroxéne et de char- 
nockites acides. 

L. LaPLAINE (1952) (Thèse Nancy) a décrit le vaste ensemble 
des migmatites granitoides et granites de la région de Tananarive 
qui s'étendent du Bongolava à l'Ouest jusqu’à la falaise orientale. 
Tous ces granites sont harmoniques; leur foliation est concordante 
avec celle des schistes cristallins. Leur gisement est en batholite 
affectant la forme de coupoles, en lentilles, en feuillets ou en 
minces lames. L’association avec des charnockites est constante. 

R. LauTEL (1953) (Thèse Clermont) a poursuivi l'étude de 
cette formation dans la région au Nord de Tananarive. Les carac- 
teres structuraux sont les mêmes. Il s’agit le plus souvent d’un 
granite calco-alcalin à prédominance monzonitique pouvant 
passer très rapidement à des granites akéritiques, ou même à des 
diorites quartzites. Le granite prend souvent le faciès malgachi- 
tique et rejoint les charnockites. Le mode de gisement est en 
coupole et passe au Nord à des formes stratoïdes, en particulier 
dans la région d’Andriba, au Sud de Maevatanana. Voir para- 
graphe « Granites d’Andriba ». 


MIOCENE 


EXTRÊME Norp. — LEMOINE (P.) (1906) et Douvizré (R.) (1908- 
1909) ont décrit les calcaires à Lépidocyclines de la presqu’ile 
du Bobaomby à la pointe Nord de Madagascar qui renferment 
deux niveaux. Le niveau inférieur calcaire, transgressif jusque 
sur le Cénomanien et fortement discordant, trés en contrebas par 
rapport aux calcaires éocénes renferme : Lepidocyclina aff. dila- 
tata Mich. (Stampien) ; le niveau moyen formé de calcaires tendres: 
Lepidocyclina formosa Schl.; le niveau supérieur de calcaires 
blancs : Lepidocyclina martini Schl. et Conoclypeus. Le niveau 
moyen est considéré comme Aquitanien et le niveau supérieur 
comme Burdigalien. Il faut remarquer que toutes ces couches 
renferment Lepidocyclina gallienii Lemoine et R. Douv. qui, a 
Nosy Kalakajoro, est associée 4 des Nummulites stampiennes. 


SECTEUR OUEST DE MAJUNGA. — La petite île de Mahakamby 
st certains points de la côte, cap Tanjona, Pointe Sada montrent 
Jes calcaires et des marnes renfermant une faune attribuée au 
Burdigalien (M. CoLLIGNON et J. CoTTREAU, 1927) : Miogypsina 
rregularis Mich., Cyphus arenarius Lin., Aturia aturi Bast., Ceri- 
thium margaritaceum Br., Cerithium disjonctum Sow., Schizaster 
hova Torng. Des couches analogues affleurent a Marofotra près 
Je Besalampy, au Sud du cap Saint-André. 


SECTEUR DE TULEAR. — Le Miocène n’est pas signalé dans le 
bassin depuis Besalampy jusque dans la région de lOnilahy. Sur 
e plateau calcaire, au Sud-Ouest de Tuléar, des calcaires et 
marnes à Cyphus arenarius et petits Echinides surmontent l’Eo- 
-ène à la cote 207. Cyphus arenarius est signalé dans l'extrême 
Sud de Madagascar, au cap Sainte-Marie et à Faux Cap. 
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NEOGENE CONTINENTAL. 


Au Nord immédiat de Majunga, des grés a stratification entre- 
croisée et des marnes avec grands bois silicifiés affleurent au 
bord de mer avec une épaisseur de quelques dizaines de mètres. 
Des formations analogues sont connues avec des épaisseurs plus 
réduites dans le Menabe. 

C’est dans le Sud-Ouest qu’une formation continentale de 
grès et d’argiles se développe largement depuis le sud de Betioky 
jusque dans l’Androy, constituant la série d’Andranoabo (H. BE- 
SAIRIE, 1946, p. 22). Cette série, dont l’épaisseur peut atteindre 
200 mètres, repose à la fois sur le socle cristallin, sur les grès de 
l’Isalo et sur le Crétacé supérieur. En plusieurs points, elle se 
termine par une surface structurale très nette bien mise en évi- 
dence par les buttes-témoins de la région d’Ampanihy et de 
l'Eliva, au Sud de Betioky et plus au Nord par les buttes-témoins 
du col des Tapias, entre Ranohira et Sakaraha. Cette surface 
structurale régulièrement inclinée vers le Sud passe de la cote 
1100 au Col des Tapias, à 300 mètres dans la région d’Ampanihy. 

Dans l’extrême Sud, le Néogène continental forme un puis- 
sant remblayage dans la région Antanimora-Ambovombe avec 
des épaisseurs supérieures à 80 mètres de grès grossiers à strati- 
fication entrecroisée, d’argiles, de cherts siliceux. Ces couches 
n'ont jusqu’ici fourni aucun fossile. 


oO 
OLIGOCENE. 


L’Oligocéne marin (Stampien) est connu dans la petite île 
de Nosy Kalakajoro à l'Ouest de la presqu’ile d’Ampasindava où 
les calcaires et marnes de la base Est renferment : (H. BESAIRIE, 
1936; L. Doncreux, 1948) Nummulites intermedius d’Archiac var. 
crassa Doncieux, N. fichteli Mich. var. crassa Doncieux, N. incras- 
satus de la Harpe, Lepidocyclina dilatata Mich., L. gallienii Le- 
moine et R. Douvillé. Le substratum de ces couches est inconnu, 
mais vu la proximité en direction du Crétacé moyen de l’île de 


Berafia, on peut déduire que ces couches sont en dépôt trans- 
gressif et discordant. 


PERMIEN MARIN. 


Le Permien marin est représenté dans le Sud-Ouest par les 
couches calcaires de Vohitolia à Productus et Spirifer intercalées 
dans le Karroo continental au sommet du groupe de la Sakoa 
(voir ce groupe), et, dans l'extrême Nord par la base des couches 


mm 


= 


d’Ankitokazo qui, outre Productus et Spirifer, renferment une 
belle faune d’Ammonites où dominent les genres Cyclolobus et 
Xenaspis (voir Couches d’Ankitokazo). Ces dépôts correspondent 
à la première ouverture du canal de Mozambique. Ils s’ordonnent 
de la maniére suivante: 

2. Zone a Cyclolobus walkeri et Xenaspis carbonarius. 

1. Zone a Productus et Spirifer (Vohitolia, Ankitokazo) (voir 
paragraphes Ankitokazo et Vohitolia). 


65 


PLIOCENE 


_ Outre les dépôts décrits au paragraphe du Néogéne conti- 
nental, le Pliocéne est représenté à l’intérieur de l’île par des 
dépôts lacustres importants: bassin d’Antsirabe avec lignites et 
schistes bitumineux et hautes terrasses recouvertes d’une cui- 
rasse bauxitique, bassins de l’Alaotra et du Mangoro (se reporter 
à ces paragraphes). 


PRÉCAMBRIEN 


Le Précambrien se divise en quatre parties (H. BESAIRIE, 

1954. C. R. XIX” Congrès géol. int., XX) : 
1. Le Système Androyen à la base, formé d’un complexe 
migmatito-leptynique. Il est localisé dans l’extrême Sud de l’île 
et comprend trois groupes: Fort-Dauphin, Tranomaro et Am- 
pandrandava. 

2. Le système du Graphite, extrêmement développé dans tou- 
tes les parties de l’île, parfois profondément migmatisé et grani- 
tisé, renfermant de nombreuses couches à graphite et compre- 
nant quatre groupes principaux : Ampanihy (leptynites et gneiss), 
Manampotsy (migmatites et gneiss), Ambatolampy (gneiss et mi- 
caschistes), Andriba (gneiss et micaschistes sans graphite). La 
limite supérieure de ce Systéme est datée de 2420 MA par la 
monazite alluviale d’Antsirabe issue du groupe d’Ambatolampy. 

3. Le système du Vohibory, partiellement migmatisé, à pré- 
dominance amphibolique, se rencontrant en plusieurs régions de 
Vile, et comprenant plusieurs groupes: Vohibory (leptynites, am- 
phibolites, cipolins), Vohimena (gneiss amphiboliques, cipolins, 
micaschistes), Beforona (amphiboloschistes, amphibolites, mig- 
matites), Maevatanana (schistes verts, chloritoschistes, amphibo- 
lites, quartzites à magnétite), Daraina (amphibolite à épidote). La 
limite supérieure du système est datée de 1750 MA par la galène 
de Besakay. 

4. La Série des Cipolins, localisée dans le centre de Vile, 
essentiellement formée de calcaires métamorphiques avec quel- 
ques schistes. Sa limite supérieure est donnée par deux mesures 
concordantes de galène (Ambatofangehana et Ampandrana) avec 
une moyenne de 1025 MA. Le Précambrien supérieur ne parait 
pas représenté. 


5 Mad 
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QUATERNAIRE 


Une transgression marine quaternaire a envahi les grands 
estuaires de la Betsiboka et de la Mahavavy, déposant des cal- 
caires A Huitres dans les plaines de Marovoay et du lac Kinkony 
jusqu’a une altitude d’une quinzaine de métres. Des lambeaux de 
terrasses marines a une altitude un peu plus élevée se rencon- 
trent sur la Maevarano près d’Ambaliha (grès à Huîtres vers 
35 m), au Nord de Komajara dans la baie de Narinda (30 m) et, 
plus au Sud, un cordon de galets à 20 m dans le fond de la 
même baie, près d’Antonibe, à Amboania, dans l'estuaire de la 
Betsiboka entre 20 et 30 m. 

Des terrasses fluviatiles, généralement trés démantelées et 
dont il ne subsiste que des lambeaux sont connues dans les 
grandes vallées du Nord-Ouest, en particulier sur la Betsiboka 
et le Kamoro. La localité d’Ambato-Boéni est construite sur une 
terrasse d’une trentaine de métres. Le sommet de la colline Besi- 
kina 4 Majunga montre un lambeau de conglomérat fluviatile 4 
gros galets de quartz. 

Le Quaternaire continental prend un trés grand développe- 
ment dans l’extrême Sud avec, d’une part, des sables à Clavator, 
Helicophanta, Tropidophora que l’on voit apparaître dans la ré- 
gion de Tuléar (gouffre d’Iaviro) et qui se prolongent en formant 
le substratum de la bande côtière occidentale jusqu’au cap Sainte- 
Marie, où leur épaisseur atteint 150 m et, d’autre part, un 
remblayage dunaire, notable du Mangoky à l'extrême Sud, et très 
important dans la région comprise entre Ambovombe et le Man- 
drare où les dunes anciennes montent jusqu’à la cote 380. 

Les alluvions récentes s'étendent largement dans la région 
côtière occidentale formant de grands deltas (Mangoky, Fihere- 
nana). 

Dans l’intérieur de l’île, le Quaternaire forme le remplissage 
des cuvettes lacustres de l’Alaotra et d’Antsirabe (voir ces para- 
graphes). Les grandes cuvettes de l’Ankaizina (barrage volca- 
nique) et de Tananarive (barrage tectonique) sont remplies de 
sédiments récents lacustres et fluviatiles de faible épaisseur. 

Les alluvions récentes s’étendent largement dans la région 
côtière occidentale, vers l'embouchure des grands fleuves. Il faut 
citer aussi le delta intérieur de la Mahajamba du Nord où se pro- 


non périodiquement des phénomènes de capture vers la Betsi- 
oka. 


R 


RAYNAUD (Série du Mont...) ......... Albien-Cénomanien 


La série du mont Raynaud au Sud de Diégo-Suarez présente 
un beau développement de l’Albien supérieur (Oxytropidocera- 


nm” 
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ien) jusqu’au sommet du Cénomanien inférieur. M. COLLIGNON 
1932) (Les Ammonites pyriteuses de l’Albien supérieur du mont 
Raynaud. Ann. Géol. Serv. Min. Mad., II). On voit, sur une cen- 
aine de mètres d’épaisseur. 

_ 7. Marnes cénomaniennes à Scaphites aequalis-obliquus Sow. 
t Belemnites ultimus Lister. 

_ 6. Niveau à Neophlycticeras madagascariense Besr. et N. spa- 
hi Besr. Sommet de l’Albien. 

5. Bancs calcaires à très grosses Ammonites : Pervinquieria 
rostrata Sow., P. pachys Seeley, Hyporbulites seresitensis Perv., 
Deiradoceras cunningtoni Spath, Anisoceras saussurei Pict. et 
Samp. 

4. Argiles sans fossiles. 

3. Niveau a gros Gastéropodes, Nucules, Trigonies, Belem- 
rites. 

2. Marnes renfermant la faune classique pyriteuse dite du 
nont Raynaud avec: Phylloceras cypris Fallot et Term., Hystero- 
eras laferrerei B.L.T., H. orbignyi Spath, H. binum Sow., H. 
shoffati Spath, Protissotia madagascariensis Coll., Pseudohelico- 
seras roberti d’Orb., Carthaginites (Raynaudia) raynaudiensis 
Zoll., Hamites virgulatus Brgt., Myloceras joffrei B.L.T. 
= 1. Niveau à rares Oxytropidoceras pyriteux. 


MHANTAHA:(Sériernde..i) sur ut 2 1 Mietecs Précambrien 


= H. de la Rocue (1951, T.B.G., n° 26, p. 11) a donné le nom de 
série de Sahantaha à un ensemble de leptynites, gneiss, mica- 
schistes caractérisé surtout par des intercalations de cipolins et 
lamphibolites, affleurant largement au Nord de Maroantsetra. 
Sette série rattachée au système du Vohibory (H. BESAIRIE, 1952) 
ubit un métamorphisme de contact de la part du granite d’An- 
ongil. 


SAHATANY (Champ pegmatitique de la...) .... Précambrien 


Lacroix (A.) (1922). (Min. Mad.). 

Guicues (J.) (1954a). (Etude des gisements de pegmatites de 
Viadagascar, T.B.G., 58). 

Le champ pegmatitique, principalement sodalithique de la 
Sahatany aux environs Sud-Ouest d’Antsirabe, est riche en gem- 
nes, béryls, tourmalines et minéraux rares. Les pegmatites tra- 
rersent la série des Cipolins et sont datées de 690 MA (lépidolite 
le L. O. NICOLAYSEN). 


EKCAMENA (Groupe de las.) 25). 3.26 eea ee e ee Karroo 


BesarrIE (H.) (1930). (Recherche géol. à Madagascar, p. 16). 
existence de deux discordances dans le Karroo malgache per- 
net de diviser ce système en deux parties. Le groupe de la Saka- 
nena correspond à la partie médiane. Transgressif et discordant 
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Sakamena (Groupe de la ...) (suite) 


sur le groupe de la Sakoa, le groupe de la Sakamena, essentielle- 
ment schisteux, s’allonge du Sud-Ouest jusqu’a Véperon cristallin 
du cap Saint-André avec un faciés continental et quelques inter- 
calations marines. On le retrouve dans Yextréme Nord avec un 
facies marin. 

Dans son faciés continental du Sud-Ouest on a reconnu les 
divisions suivantes : 

1. Conglomérat de base transgressif et discordant sur le 
groupe de la Sakoa. 

2. Bancs de calcaires marins à Anthracoporella, Cladochonus, 
Gervillia elianae, Modiolopsis stockleyi. Ces deux derniers fos- 
siles sont connus des couches de Ruhembe au Tanganyika. 

3. Schistes à Plantes, fissiles, de caractère pélitique avec Phyl- 
lotheca, Pecopteris, Cladophlebis remota, Glossopteris, Thinnfel- 
dia callipteroides, Lepidopteris, Voltzia heterophylla, Noeggera- 
thiopsis, Danaeopsis, Schizoneura, flore étudiée par ZEILLER (1911) 
et CARPENTIER (1935, 1936) et rangée dans le Trias inférieur. Les 
schistes renferment aussi: Estheria. 

4. Complexe schisto-gréseux à Reptiles: Hovasaurus boulei, 
Tangasaurus menelli, Coelurosauravus elivensis Barasaurus be- 
sairiei, avec un poisson Atherstonia et quelques plantes, Glossop- 
teris indica, Phyllotheca et des Estheria. Un Amphibien stégocé- 
phale, Rhinesuchus cf. senekalensis est connu prés de Ranohira; 
il est rattaché par J. Pivereau (1926) à la zone a Cisticephalus 
qui termine le Beaufort inférieur, tandis que les couches a Tanga- 
saurus correspondraient a la zone a Endothiodon du Beaufort 
inférieur. Dans la riviére Sakeny, au Nord de Beroroha, des cou- 
ches équivalentes renferment des Poissons: Parasemionotus la- 
bordei, Colobodus, Ecrinesomus dixoni. Au sommet des Schistes 
a Reptiles, on rencontre souvent un niveau riche en curieux sep- 
tarias a forte ornementation étoilée en relief. 

5. Grés, schistes et argilites, formant la partie supérieure du 
groupe, sans fossiles, faciés continental marqué par une strati- 
fication entrecroisée. Il existe des ripplemarks. 

Le groupe de la Sakamena n’est pas connu au Nord du cap 
Saint-André, mais son équivalent marin se retrouve dans lex- 
tréme Nord avec les couches à Poissons et Ammonites (voir cou- 
ches d’Ankitokazo et couches de Barabanja). 

Le groupe de la Sakamena repose sur les calcaires de Vohi- 
tolia à Productus qui indiquent un âge permien. Ces calcaires se 
rattachent à la première transgression marine datée dans le Nord 
de la base du Permien supérieur (Xénaspidien). Parasemionotus 
labordei et Ecrinesomus dixoni de la Sakeny indiquent d’aprés 
les associations du Nord un âge triasique inférieur, tandis que 
Tangasaurus et Rhinesuchus marquent la limite du Permien et du 
Trias. On peut donc conclure que le groupe de la Sakamena dé- 
bute dans le Permien supérieur et se termine avec l’Eotrias infé- 
rieur. 

Voir aussi: H. PERRIER de la Barme, 1910; J. Prverzau, 1926; 
L. BarRaBfé, 1929; H. Besartriz, 1936; J.P. Lenman, 1948-1952: 
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H. Besarriz, 1952; J. Prvereau, 1955, et, dans ce volume, le para- 
graphe du sondage de Saloanivo. 


SAKARAHA (Couches de ...) ............ Jurassique moyen 


Les couches de Sakaraha correspondent au faciés mixte du 
Jurassique moyen. La série est la suivante: 
9. Couches à Macrocephalites de l’Ankazomiheva. 
8. Alternance grès continentaux et calcaires. 
7. Grès de l’Anteninde, entrecroisés à faciès Isalo franc. 
6. Marnes et grès calcaires à lits de calcaires pisolithiques à 
Girvanelles. 
. Calcaires à Polypiers, Trigonia tenuicostata Lycett, Exo- 
“gyra nana Sow. 
. Sables et grès tendres à bois silicifiés. 
. Marnes et argiles a gypse. 
. Grès sableux, à bois silicifiés. 
. Calcaire gréseux. 
. Isalo II, grès grossiers. 
Les couches 1 à 6 ont 60 mètres d'épaisseur. Trigonia tenui- 
eostata indique le Bajocien. Les couches 7 et 8, épaisses de 350 
mètres représentent le Bathonien. 


OHNA n 


TOPE dE Ta den e à ee Karroo 
(Carbonifère-Permien) 


Besarr (H.) (1930). (Recherches géol. à Madagascar, p. 7). 
L’existence de deux discordances dans le Karroo malgache per- 
met de diviser ce système en trois groupes. Le groupe de la Sakoa 
correspond à la partie inférieure et comprend : 

1. Les schistes noirs et tillites qui forment la base du groupe 
avec une épaisseur très variable, parfois minime mais pouvant 
atteindre 400 m. La tillite est tout à fait semblable à celle 
de Dwyka. Les schistes sont très fissiles, de caractère pélitique, 
présentant parfois des varves. Ils ont fourni des empreintes de 
Schizoneura. Le contact avec le cristallin se fait souvent par 
failles. 

2. Les couches à charbon dont l’épaisseur varie de 100 à 200 
nètres sont essentiellement constituées de grès feldspathiques durs 
st grossiers avec des couches de charbon et quelques schistes 
*harbonneux. Les schistes ont fourni: Gangamopteris major, G. 
-yclopteroides, Glossopteris indica, Schizoneura cf. gondwanensis. 

8. La série rouge inférieure, épaisse de 600 a 800 m, est 
ormée de grès arkosiques verdatres, à feldspaths roses, alternant 
vec des couches d’argilites rouges renfermant quelques bois sili- 
ifiés. Au sommet, la série devient conglomératique. 

4. Le groupe de la Sakoa se termine par les Calcaires de 
Johitolia, dépôts de la première transgression ayant ouvert le 
anal de Mozambique. Ces calcaires dont l’épaisseur ne dépasse 
as quelques dizaines de mètres renferment : Productus cf. cur- 
rostris, Spirifer cf. rectangulus, Avicula, Scaldia, Soleniscus, des 
tromatolites et des Algues (Anthracoporella). 


Sakoa (Groupe de la...) (suite) 


Le groupe de la Sakoa n’est connu que dans le Sud-Ouest de 
Madagascar. L’horizon marin terminal des calcaires de Vohitolia 
trouve son équivalent dans les couches a Productus et Spirifer 
d’Ankitokazo, dans le Nord de l’île. 

Voir aussi: H. Perrier de la Batme, 1921; G. Astre, 1928; 
H. Besarriz, 1936; H. BESAIRIE, 1952. 


SALOANIVO (Sondage de...) ...... Groupe de la Sakamena 


Un sondage de la Société des Pétroles de Madagascar, placé 
à Saloanivo, dans la vallée de l’Onilahy, profond de 2650 m, 
a traversé une grande partie de la Sakamena inférieure sans 
toutefois en toucher la base. Après 40 mètres de formations super- 
ficielles, il est entré jusqu’à 130 mètres dans les argilites à nodules 
de la Sakamena moyenne. De 130 à 680, il a rencontré une série 
gréseuse assez mal cimentée avec des passages fréquents mais 
très subordonnés de pélites et schistes pélitiques. De 680 à 1 600, 
ce sont des grès calcaires durs et compacts avec quelques petites 
intercalations de schistes pélitiques. A partir de 1600 et jusqu’à 
2150 apparaissent d’épaisses couches de schistes noirs et de péli- 
tes avec minces intercalations de grès fins compacts, parfois cal- 
caires. De 2 150 à 2 440, les grès deviennent prédominants avec des 
pélites subordonnées. La même formation se poursuit jusqu’au 
fond du puits mais renferme plusieurs niveaux conglomératiques 
à galets de pélite. 


SCHISTES ET QUARTZITES (Série des ...) .... Paléozoique 


LENOBLE (A.) (1940). (Mém. Acad. Malgache, XXXII, p. 39). 

Cette série, discordante sur la série des Cipolins, renferme 
une empreinte végétale, signalée autrefois sous le nom d’écaille 
de Lepidodendrée. Une révision récente inédite de P. Pruvost 
désigne maintenant cette empreinte sous le nom de « fragment 
d’un axe ligneux de Cryptogame vasculaire avec cicatrice fo- 
liaire ». De tels objets ne peuvent être antérieurs au Dévonien. 


Voir le paragraphe SCHISTO-QUARTZO-CALCAIRE (Série ...). 


SCHISTO-QUARTZO-CALCAIRE (Série ...) 
Précambrien supérieur - Paléozoique 

A. Lacrorx (1922) (Minéralogie de Madagascar, p. 39) a dis- 
tingué dans le centre de l’île (pays betsileo) une série schisto= 
quartzo-calcaire inégalement métamorphisée, aisément distingua- 
ble de la série gneissique. 

À. LENOBLE (1940) (Mém. Acad. Malgache, XXXII, p. 28) a 
fait la première étude détaillée de cette série. Il a séparé une 
série inférieure dite des Cipolins et une série supérieure dite des 
Schistes et Quartzites, discordante sur la précédente. 

La série des Cipolins est essentiellement constituée de cal- 
caires cristallins présentant de nombreuses variations locales dues 
a la présence de minéraux accessoires et des transformations dues 


au métamorphisme de contact qui ont entraîné la formation 
d’amphibolites et de wernéritites. 


= La série des Schistes et Quartzites montre un niveau infé- 
rieur schisteux, épais au maximum de 200 m et un niveau 
supérieur quartzitique beaucoup plus étendu d’une puissance 
maximum de 600 m. Schistes et quartzites sont concordants. 
Le niveau schisteux a fourni dans des schistes charbonneux 
 psammitiques prélevés près du village d’Ambatofinandrahana, 
aux environs des anciennes carrières de schistes ardoisiers d’Am- 
batojirika quelques restes fossilisés : une empreinte de Crypto- 
game vasculaire dont l’âge ne peut être antérieur au Dévonien 
(P. Pruvost), des débris d’un Gastéropode et d’un Lamellibranche. 

Outre le pays betsileo, la série des Schistes et Quartzites se 
rencontre dans le Nord-Est de l’île, entre Andilamena, Maroant- 
-setra, Antalaha, Antsakabary et vers le Nord, au pied Est du 
massif du Tsaratanana. Dans la région d’Andapa on retrouve les 
deux niveaux schisteux et quartzitiques mais la série des Cipo- 
lins manque. Le niveau schisteux de cristallinité variable renfer- 
me : phyllades, schistes carburés, schistes maclifères, schistes à 
séricite, schistes et micaschistes à andalousite et staurotide, lepty- 
nolites. Les quartzites forment des affleurements beaucoup plus 
importants que les schistes; la roche la plus fréquente est un 
“quartzite vitreux, à gros éléments anguleux, fortement micacés 
(muscovite et parfois biotite) avec une grosse proportion de sil- 
limanite en rognons aplatis qui atteignent parfois 10 à 15 centi- 
mètres. 

A. EMBERGER (1955) (Thèse Clermont, p. 90) a repris l’étude 
du pays betsileo mais n’est pas d’accord avec A. LENOBLE quant 
à la position de la discordance. Il décrit en effet trois niveaux : 

3. Quartzites compacts, stratifiés irrégulièrement, peu à pas 
«micacés, parfois a sillimanite, de type itacolumite vitreux, avec 
intercalations de micaschistes. Les quartzites ont plus de 500 mé- 
tres d’épaisseur. Discordance à la base. 

2. Schistes ou micaschistes 4 petits bancs de quartzites mica- 
cés. Epaisseur 200 a 300 m. 

1. Cipolins, cipolins dolomitiques ou siliceux, avec interca- 
lations de quartzites saccharoïdes et micaschistes, amphibolo- 
schistes à lentilles de cipolins. Epaisseur variable, généralement 
de 300 mètres mais pouvant atteindre 800 mètres. 

J. Gurcues (1951) (C. R. Ac. Sc., t. CCXXXIII, p. 184) a décrit 
cette série dans la région Mandoto-Ramartina, au Nord-Ouest du 
pays betsileo, où elle a un grand développement. La partie supé- 
rieure, épaisse de 300 mètres, comprend des quartzites à traces 
de stratification entrecroisée avec lentilles de micaschistes, super- 
_ posés à des micaschistes à muscovite ou à deux micas, avec petits 
bancs de quartzites micacés. La partie inférieure, épaisse de 400 
mètres, débute par des cipolins dolomitiques et siliceux avec inter- 
calations de quartzites et d’amphibolites trémolitiques; elle mon- 
tre à la base des amphibolites à trémolite-actinote et des mica- 


schistes. 
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SIKILY (Série du Haut...) .......... Argovien a Tithonique 
La région du Haut-Sikily, dans le Sud-Ouest de Vile, au Sud 


Sikily (Série du Haut ...) (suite) 


du Mangoky présente un magnifique développement du Jurassi- 
que supérieur à partir et au-dessus de l’Argovien. En combinant 
les diverses coupes (Haut-Sikily, Cluse du Sikily, Sikily, Ampa- 
nihy sur Bevoay, Belambo, ravin Ranomafaitsy, Matavilefo) on 
obtient la succession suivante (H. Brsatriz, 1936; M. CoOLLIGNON, 
1954) : 


BERRIASIEN à Spiticeras. 


TITHONIQUE : Grès verts glauconieux et sableux de la cluse du 
Sikily, avec Pseudaganides strambergensis Opp., Tysanolytoceras 
aff. sutile Opp., T. cf. montanum Opp., Himalayites cf. ventricosus 
Uhlig, Aulacosphinctes cf. la touchei Uhlig. 


TITHONIQUE-PORTLANDIEN SUPÉRIEUR: Calcaires grossiers 
brun-jaune avec Ptychophylloceras ptychoicum Qu., Phylloceras 
serum Opp., Hildoglochiceras kobelli Opp., Blanfordiceras hourcqi 
Besr., Aulacosphinctes gr. morickei Opp., A. hollandi Uhlig var. 
analavelonensis Besr., Himalayites, Virgatosphinctes. 


PORTLANDIEN INFÉRIEUR : Grès rouges et jaunes, durs, avec 
Ptychophylloceras ptychoicum Qu. (P. zignoi Cat.) Calliphyllo- 
ceras benacense Cat., Holcophylloceras polyolcum Ben., Phyllo- 
ceras serum Opp., Hildoglochiceras kobelli Opp., H. kobelliforme 
Bon., Haploceras elimatum Opp., Hybonoticeras, Aspidoceras cy- 
clotum Opp., Virgatosphinctes denseplicatus Waag., Paracenoceras 
hexagonoides Spath., Tithonia aff. berriasensis de Loriol. 


KIMMERIDGIEN SUPÉRIEUR: Couches rouges à nodules avec 
Hybonoticeras nov. sp., Streblites cf. frotho Opp., Katroliceras 
sowerbyi Spath., K. pottingeri Sow., K. depressum Spath, K. pin- 
gue Spath., Pachysphinctes cf. granit Spath. 

KIMMERIDGIEN INFÉRIEUR-MOYEN, le plus souvent argileux, avec 
Hybonoticeras kachhense Spath., Streblites cf. tenuilobatus Opp., 
Taramelliceras transitorium Spath., T. gibbosum Spath., T. pseu- 
doflexuosum Favre, T. cf. akher Spath., T. jumarense Spath., 
T. franciscanum Font., Torquatisphinctes torquatus Sow., T. te- 
ie Wak Spath., T. habyensis Spath., Aspidoceras acanthicum 

pp. 

ARGOVIEN : Grès rouges très durs avec Ptychophylloceras ja- 


raense Waag., Dichotomosphinctes cf. rotoides Ronch., Neaspido- 
ceras varians Spath. 


T 
TERTIAIRE. 


La stratigraphie du Tertiaire s'établit ainsi qu'il suit : 


PLIOCÈNE : Faciès conitnental: grès et argiles, sables roux, 
carapace sableuse. Sédiments lacustres Antsirabe-Alaotra. 


MI0cENE : Faciés marin a Cyphus arenarius, Miogypsina irre- 
gularis, Echinides, Cerithium, Aturia aturi et faciés continental 
de la série d’Andranoabo, grés et argiles. 
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OticocENnE: Couches à Lépidocyclines et Nummulites inter- 
medius-fichteli. 
EOCÈNE SUPÉRIEUR : Couches à Cidaris daguini. 


LUTÉTIEN MOYEN ET INFÉRIEUR : Calcaires et marnes à Num- 
mulites atacicus, globulus, irregularis, distans, gallensis; Assilina 
spira; Discocyclina archiaci. 

LUTÉTIEN INFÉRIEUR ET YPRÉSIEN : Calcaires et marnes à Num- 
.mulites atacicus, subatacicus, globulus, guettardi; Alveolina oblon- 
ga, subpyrenaica, globosa, Velates schmiedeli, Actinocyclina col- 
canapi, Orthophragmina archiaci. Nombreux petits Echinides. 


EOcENE INFÉRIEUR : Calcaires à Lithothamnium, Elianella ele- 
gans, Miscellania miscella, Discocyclina douvillei, Brissopneustes 
desioi, Schizaster eopneustes. 


TONGOBORY (Couches du ...) ........ Bathonien supérieur 


La colline du Tongobory, à 100 km dans l'Est de Mo- 
rondava, renferme une faune typique du Bathonien supérieur 
(V. Hourca, 1950, Ann. Géol. Serv. Mines Mad., XX, p. 42) dans 
“une succession de calcaires et de marnes. Les éléments essentiels 
de la faune sont: Phylloceras kudernatschi Hauer, Ptychophyl- 
loceras feddeni Waag., Calliphylloceras disputabile Zittel, Oppelia 
subcostaria Oppel, Clydoniceras cf. planum Gross., Micrompha- 
lites micromphalus Phillips, Macrocephalites sp, Kheraensis 
Spath, Pleurocephalites sp., Cadomites aff. rectelobatus, Montli- 
vaultia, Isastraea. V. Hourca place ce niveau à la partie infé- 
rieure du Bathonien supérieur. 


TRANOMARO (Grouper Ger 50) Bios RL ee Précambrien 


BESAIRIE (H.) (1948). Not. expl. Carte Esira, p. 2; Besame (H.) 
(1954). C. R. XIX” Congrès géol. int., XX, p. 339; Brsarrm (H.) 
(1954). Bull. Ac. Malg., numéro spécial Cinquantenaire. 

Le groupe de Tranomaro qui tire son nom d’un chef-lieu de 
canton de l’Androy forme le terme moyen du système Androyen. 
Il est caractérisé par une extréme abondance de paragneiss calci- 
ques, magnésiens et sodiques. Il est pétrographiquement trés 
varié avec gneiss a diopside, a cordiérite, plagioclasites, pyroxé- 
nites a phlogopite, wernéritites, wollastonitites, lamboanites à 
spinelle, cipolins, leptynites variées, généralement grenatiféres, 
parfois à cordiérite, quartzites, migmatites. Les roches les plus 
caractéristiques sont les wernéritites qui, par leur abondance, 
mettent un cachet particulier à ce groupe. Il faut mentionner 
aussi des roches spéciales, sakénites à corindon, à spinelle, à 
hibonite, formant des lentilles de faible volume. 

G. Norzer (1954). (TBG. 57, p. 10) et 1955 (TBG. 65, p. 36) 
a séparé les divisions suivantes : i 

1. Couches d’Antsakoamiary à la base, formées d’une série 
très homogène de leptynites et gneiss à cordiérite et grenat. Des 
quartzites apparaissent en petits bancs dans la masse et forment 
des niveaux puissants au sommet. 


; 


Tranomaro (Groupe de ...) (suite) 


2. Couches de Tranomaro. Elles débutent par des pyroxénites 


avec nombreuses intercalations de quartzites et se poursuivent 
par des roches pyroxéniques (gneiss, pyroxénites, wernéritites) | 
avec de minces niveaux de gneiss et leptynites à cordiérite et des 


bancs de cipolins à minéraux (diopside, humite, spinelle, sphène). 


C’est dans ce niveau que se trouvent les principaux gisements, | 


de phlogopite et de thorianite. 

3. Couches de Tsilamaha et de Sakaraty, au sommet, essen- 
tiellement formées de leptynites à cordiérite à la base et d’une 
puissante série de pyroxénites et surtout de cipolins au sommet. 


TRIAS MARIN 


Le Trias marin est représenté par plusieurs intercalations 
généralement au milieu des grès du Karroo. Ce sont d'une part 
des calcaires à Polypiers indéterminables ainsi que des couches 
à Poissons (Sakeny) dans la Sakamena continentale du Sud-Ouest. 
Ces couches de Sakeny, entre Beroroha et Malaimbandy, ren- 
ferment des Poissons bien connus dans l’Eotrias du Nord: 
Parasemionotus labordei Piv., Ecrinesomus dixoni Woodw., Boba- 
satrania mahavavica White, Watsonulus, avec Posidonomya cf. 
becheri (TortocHaux, 1950). Dans l'Ouest, province de Maintirano, 
le Trias marin est représenté par des intercalations calcaires a 
Spongiaires Lithidistides (feuille Beravina H. BESAIRIE, 1937) et 
par un niveau calcaire à Mytilus psilonoti et Myophoria vulgaris 
dans la région de Kandreho, au sommet de l’Isalo I (L. BERTRAND 
et L. JotEaup, 1923). 

Mais c’est dans l'extrême Nord que le Trias marin, réduit 
d’ailleurs à l’Eotrias, montre son plus beau développement depuis 
le Nord d’Ambanja (côte nord-ouest) jusque dans la région de 
Vohémar (côte nord-est), en passant par la zone Ankitokazo- 
Andavakoera. 

Le bassin d’Ankitokazo (voir couches d’Ankitokazo) montre, 
au-dessus du Permien à Cyclolobus, la succession: Couches à 
Claraia (Otoceratien) puis Couches à Poissons et Ammonites 
(Gyronitien). Ces derniéres renferment, dans des nodules aplatis 
au milieu de schistes une magnifique et riche faune de Poissons. 
On rencontre souvent dans un méme nodule un Poisson et des 
Ammonites, ce qui indique irréfutablement l’origine marine du 
dépôt. La faune à Poissons a été révisée récemment par J.P. 
Lenman (1952); dix-huit genres et vingt-quatre espèces sont 
connus: Whitea, Coelacanthus, Pteronisculus, Birgeria, Sau- 
richtys, Perleidus, etc... Il y a en outre des Stégocéphales et 
le curieux Batracien anoure, Protobatrachus massinoti J. Pive- 
teau. Les Ammonites renferment: Glyptophyceras, Meekoceras, 
Prionolobus, Clypeoceras, Koninckites (H. BESATRIE, 1936). 

Dans le bassin de Barabanja plus à l'Est (voir paragraphe 
Barabanja), un niveau supérieur (Flémingitien) renferme une 
trés belle faune avec: Flemingites trés abondant, Meekoceras, 


Hedenstroemia, Pseudosageceras, Clypeoceras, Proptychites, etc... 
(M. CoLLIGNON, 1933-1934). 
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VAKINANKARATRA (Série du ...) ........... Précambrien 
GuicuEs (J.) (1951). C. R. Ac. Sc., 233, p. 185. 


Cette série, constituée de gneiss à deux micas à sa partie 
supérieure, de gneiss à biotite, amphibole, parfois à grenat et 
graphite, repose sous la série du Valabetokana et constitue la 
base du groupe d’Ambatolampy (système du Graphite) dans la 
région ouest d’Antsirabe (feuille Mandoto). 


AVALABETOKANA (Série du...) .............. Précambrien 


Guicurs (J.) (1951). C.R. Ac. Sc., 233, p. 184; Guicues (J.) 
(1952). Thèse Nancy, p. 98. 


Cette série, constituée de micaschistes à deux micas, mica- 
schistes à biotite, quartzites à muscovite, quartzites à magnétite, 
quartzites, trémolitites, affleure à l'Est d’Antsirabe et forme la 
partie supérieure du groupe d’Ambatolampy du système du Gra- 
phite. Une des caractéristiques du faciés est l’absence de silli- 
manite, grenat et graphite. 


VAVAVATO (Granite des...) ........ Précambrien supérieur 


Guiçues (J.) (1954). (C. R. XIX” Congrès géol. intern., p. 348). 
Ce granite forme un très important batholite au Nord-Ouest 
d’Antsirabe. Il traverse au moins la base de la série schisto- 


- quartzo-calcaire. Sa composition est la suivante: quartz, micro- 
! cline, albite, oligoclase, biotite, hornblende ou augite avec acces- 


soirement: zircon, épidote, sphène, magnétite. La structure est 
porphyroclastique, quelquefois granoblastique. Une foliation est 
généralement visible, surtout à la périphérie du batholite. 


BEsaIRIE (H.) (1951). (Carte tectonique Mad.). Le granite des 
Vavavato, traversant la série des Cipolins est en liaison avec les 
champs pegmatitiques de l’Itasy au Nord et de la Sahatany au 
Sud, d’un âge moyen de 700 MA. 


VOHIBORY (Groupe dur.) nn. à Précambrien 
BESAIRIE (H.) (1948). (Not. expl. feuille Ampanihy). 


La dénomination de groupe du Vohibory s’applique à un 
ensemble à facies amphibolo-leptynique prédominant, localisé dans 
le Sud-Ouest de Madagascar qui recouvre le système du Graphite. 
Constitué surtout de gneiss amphibolique, de leptynites, d’amphi- 
bolites et de migmatites, il montre, dés la base, de puissantes 
couches de cipolins. Le métamorphisme diminue vers le Nord- 
Ouest où l’on rencontre des micaschistes à staurotide et des séri- 
citoschistes. Les épidotites sont fréquentes. Les amphibolites dont 
des analyses indiquent une dualité d’origne, ortho et para, sont 
riches en pegmatites et veines quartzeuses cuprifères. Il existe 
des serpentines à chrysotile. 
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VOHIBORY (Système du ...) ................. Précambrien 
Besarrie (H.) (1954). (C. R. XIX° Congrès géol. intern., XX, 
p. 342). 


Le système du Vohibory correspond au complexe supérieur 
à prédominance amphibolique du Précambrien malgache. Il a été © 
défini dans le Sud-Ouest (Mont Vohibory au Nord-Est de la 
Sakoa) où l’on voit nettement sa superposition au système du 
Graphite. Le système du Vohibory dérive de sédiments divers 
mais il comprend aussi quelques anciennes coulées basiques trans- 
formées en orthoamphibolites. Il est partiellement migmatisé et 
montre plusieurs facies : Groupe du Vohibory (leptynites, amphi- 
bolites ortho et para, cipolins), Groupe du Vohimena inférieur 
(gneiss amphiboliques, cipolins, micaschistes), Groupe de Befo- 
rona (amphiboloschistes, amphibolites, migmatites), Groupe de 
Maevatanana {schistes verts, quartzites à magnétite, amphibo- 
lites). 

Le système du Vohibory a un important développement. 
On le rencontre tout d’abord dans l’extrême Nord sous le faciès 
particulier à amphibolite-épidote constituant le groupe de Daraina. 
Dans le Sambirano et au Nord de Maroantsetra (série de Sahan- 
taha), il comporte : gneiss à pyroxène, quartzites, cipolins. Dans 
les zones Nord et Est de la région centrale, il montre le faciès 
amphibolique du groupe de Beforona et avec un développement 
moindre le faciès schistes verts du groupe de Maevatanana (Vohi- 
mena supérieur). Dans les zones du pays betsileo, au Nord-Ouest 
de Fianarantsoa, il constitue le groupe du Vohimena inférieur 
avec des migmatites, gneiss à amphibole, amphibolites, micaschis- 
tes et cipolins. Dans la région centre-orientale de Mananjary, le 
système du Vohibory a été séparé zonéographiquement en deux 
groupes (Maha, Vohilava). Dans le Sud, aprés une apparition 
locale dans la région d’Ivohibe, il forme, au Sud et à l’Est de la 
Sakoa, le groupe du Vohibory proprement dit avec leptynites, 
amphibolites, cipolins. 

Le système du Vohibory est particulièrement intéressant du 
point de vue économique par la présence de nombreuses zones 
minéralisées : cuivre, or, manganése, nickel, chrome, titane, gre- 
nat, disthéne, asbestes amphiboliques, chrysotile. C’est le do- 
maine d’élection des champs pegmatitiques à béryl pierreux, sur- 
tout dans le Groupe du Vohimena inférieur et dans le Groupe 
de Berofona. La limite supérieure du système est fixée par l’âge de 
1460 +75 MA pour le zircon d’Ampanobe (M. Roques) et 
1750 + 70 MA de la galène de Besakay (F. G. HOUTERMANS). 


VOHILAVA (Groupe de...) .................. Précambrien 


Rocue (H. de la) (1952). Carte géologique Ifanadiana-Manan- 
jary; Rocue (H. de la) (1954). Thèse Nancy, p. 22. 

Le groupe zonéographique de Vohilava est localisé dans la 
région de Mananjary, sur la côte orientale. Il est essentiellement 
constitué de gneiss prédominants et de micashistes auxquels sont 
associés un certain nombre de facies secondaires silico-alumineux, 
calciques ou magnésiens. Le disthéne et la sillimanite abondent 
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dans certains niveaux, le grenat est commun, l’actinote (ou la 


Se 


trémolite) et l’anthophyllite caractérisant des niveaux magnésiens. 
Les zones occidentales du groupe renferment des bancs migmati- 
tiques. Le groupe est riche en or provenant de veines quartzeuses 
interstratifiées. 

H. BEsaIRIE (1956). (Carte géologique Fianarantsoa 1/500 000°) 
rattache ce groupe au systéme du Vohibory dont il formerait la 
partie inférieure. 


DOHIMENA’'(Série de ccs) ow ce 2 de me ose ce ee Précambrien 


LENOBLE (A.) (1935). Ann. géol. Serv. Mines Mad., V, p. 56; 
LENOBLE (A.) (1940). Mém. Ac. Malg., XXXII, p. 8. 

Le type de la série a été pris au petit massif du Vohimena, 
situé au Sud-Sud-Ouest de Midongy de l’Ouest, entre les rivières 
Manambaroa et Mitody, toutes deux affluents de droite de la 
Matsiatra. La série est constituée de formations d’origine sédi- 
mentaire : gneiss amphiboliques et pyroxéniques, micaschistes à 
muscovite et disthéne, chloritoschistes, cipolins; toutes ces roches 
présentent des minéraux de métamorphisme caractéristiques d’une 
zone plus élevée que celle du socle ancien : abondance de la mus- 
covite, du disthéne, de la staurotide, des amphiboles et des 
wernérites; présence de chloritoschistes et de talcschistes. Ainsi 
comprise, cette série se place dans le système du Vohibory où elle 
représente les faciès gneissico-micaschisteux. A. LENOBLE (1940) 
a élargi la définition première pour l’appliquer à un vaste ensem- 
ble de formations peu métamorphisées, dont certaines sont ratta- 
chées maintenant au groupe d’Ambatolampy (micaschiste du sys- 
tème du Graphite) et d’autres au groupe de Maevatanana (schistes 


* verts). Dans la carte d'ensemble au 1/1 000 000, H. Brsarrre (1952) 


a utilisé le terme de Vohimena inférieur pour désigner la série 
initiale de A. LENOBLE et le terme de Vohimena supérieur comme 
équivalent du groupe de Maevatanana. 
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Voir: Crétacé moyen. 


Ampanihy (groupe d’...) (Précambrien). 
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Ampasimbe (calcaires durs d’...). Re ae 

Voir : Antsalova (couches d’...) et Crétacé inférieur. 
Ampasindava (province lithologique d’...) (Crétacé). 
Analasitfaka (grès et marnes d’...). 

Voir : Crétacé moyen. r 
Andafia-Vongoho (série d’...) (Lias supérieur-Jurassique moyen). 
Andavaravy (couches d’...). 

Voir : Antsalova (couches d’...). 

Andimaka (couches d’...) (Campanien moyen). veri 
Andrafiavelo (couches d’...) (Campanien - Maestrichtien). 
Andrangory (couches d’...). ; LE 

Voir: Ankilizato (marnes jaunes d’...) et Jurassique supérieur. 
Andranofotsy (couches d’...) (Crétacé moyen). 
Andranomantsy (série d’...) (Bathonien - Callovien). 
Andranomena (grès verts grossiers de I’...). 

Voir : Berambo (série de ...) et Crétacé moyen. 
Andranomiolaka (calcaires marneux d’...). 

Voir: Ankilizato (marnes jaunes d’...) et Jurassique supérieur. 
Andranoabo (série d’...). 

Voir: Tertiaire. 

Andrarona (schistes d’...) (Palézoique). 

Andriba (granite d’...) (Précambrien). 

Andriba (groupe d’...) (Précambrien). 
Andringitreen (granite ...) (Paléozoique). 
Androiavy (couches d’...) (Albien - Cénomanien). 
Androyen (systéme ...) (Précambrien). 
Animokotra (grès et calcaires d’...). 

Voir : Crétacé moyen. 

Ankara (série de l’..) (Lias supérieur - Jurassique moyen). 
Ankarafantsika (grès de P...). 
Voir : Crétacé moyen. 
Ankaramena (quartzites d’...). 
Voir: Andringitréen. 
Ankaranana (niveau calcaire oolithique d’...). 
Voir: Crétacé inférieur. 
Ankaratra (série volcanique de P...) (Néogéne - Pléistocène). 
Ankavandra (couches d’...). 
Voir: Folakara (groupe de ...). 
Ankazomiaboka (grés et argiles d’...). 
Voir: Crétacé supérieur. 
Ankazoabo (faune d’...) (Oxfordien). 
Ankazomiheva (couches d’...) (Bathonien supérieur - Callovien 
inférieur). | 
Ankilizato (marnes jaunes d’...) (Callovien à Argovien). 
Ankirihitra (couches d’...) (Bathonien à Tithonique). 
Ankitokazo (couches d’...) (Permien - Trias). 
Anosyen (systéme ...) (Précambrien). 
Antamanga (calcaires d’...). 
Voir: Crétacé inférieur. 
Antanatanamirafy (marnes blanches d’...). 
Voir: Antsalova (couches d’...); Crétacé inférieur; Crétacé moyen. 
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: : 
Antantiloky (couches d’...) (Turonien). 
Anteninde (grès de I’...). 
Voir: Sakaraha (couches de ...). 
Antongil (granite d’...) (Précambrien). 
Antonibe (grés d’...). 
Voir: Crétacé supérieur. 
Antsakoamiary (couches d’...). 
f Voir : Tranomaro (groupe de ...). 
' Antsalova (couches d’...) (Kimmeridgien - Aptien). 
Antsatramahavelona (grès et calcaires ferrugineux d’...). 
Voir : Berambo (série de ...) et Crétacé moyen. 
Antsiareza (marnes jaunes d’...). 
Voir : Jurassique supérieur. 
Antsiareza (marnes et calcaires d’...). 
Voir: Bemaraha (série du ...). 
Antsira (grès d’...). 
Voir: Crétacé moyen. 
Antsirabé (bassin lacustre d’...) (Néogéne - Pléistocène). 
Antsohihy (séries d’...) (Jurassique supérieur - Néocomien). 
ne 
“ Barabanja (couches de ...) (Eotrias). 
Basaltiques (coulées ...) (Crétacé). 
Bas Mangoro (série du ...). 
Voir : Manampotsy (groupe du ...). 
Bedoa (niveau-repére de ...) (Argovien). 
Befamonto (couches de...). 
Voir: Crétacé moyen. 
‘Beforona (groupe de ...) (Précambrien). 
Bokarano (couches de ...). 
Voir : Andafia-Vongoho (série d’...). 
Belohasifaka (grès et sables glauconieux de ...). 
Voir : Crétacé inférieur et Crétacé moyen. 
Bemaraha (série du...) (Jurassique moyen - Callovien). 
Berambo (série de ...) (Albien - Cénomanien). 
Béréré (couches de ...) (Santonien - Campanien). 
Besalampy (couches supérieures de ...). 
Voir: Ankazoabo (faune d’...). 
Besavotra (couches de ...). 
Voir : Crétacé moyen. 
Betioky (série de ...) (Jurassique moyen). 
Bevaho (couches de ...). 
Voir : Andafia-Vongoho (série d’...). 
Bezaha (sondage de ... ) (Sakamena - Isalo). 
Brickaville (migmatite granitoide de ...) (Précambrien). 


Cipolins (série des ...) (Précambrien supérieur). 
Claraia (schistes a ...). 
Voir : Ankitokazo (couches d’...). 


Comores (séries volcaniques des ...) (Miocéne à Quaternaire). 
Corbula (couches à ...) (Bathonien). 
Crétacé inférieur. 
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Crétacé moyen. 
r La . 
Crétacé supérieur. 


Dabara (calcaires de «..). 

Voir : Eocène. 
Daraina (groupe de ...) (Précambrien). 
Diégo-Suarez (marnes de ...) (Cénomanien). 


Eboro (couches d’...). 

Edjeda (calcaires et marnes d’...). 
Voir : Crétacé supérieur. 

Eocène. 

Esirien (granite ...) (Précambrien). 


Fanika (couches de ...). 

Voir : Andafia-Vongoho (série d’...). 
Folakara (groupe de ...) (Karroo). 
Fort-Dauphin (groupe de ...) (Précambrien). 


Gneiss ultra-inférieurs. 
Voir : Androyen. 
Géochronologie. 
Granites stratoides (Précambrien). 
Graphite (système du ...) (Précambrien). 


Iambinda (calcaire d’...). 

Voir : Jurassique moyen marin. 
Ianjona (faune d’...). 

Voir: Crétacé supérieur: 

Iantsisitra (couches d’...). 

Voir: Ampandrandava (groupe d’...). 
Ifanadiana (groupe d’...) (Précambrien). 
Ikalamavony (série d’...). 

Voir : Amboromptsy (groupe d’...). 
Iraro (schistes et argiles d’...). 

Voir: Ankitokazo (couches d°...). 

Isalo (groupe de I’...) (Karroo). 
Itasy (série volcanique de I’...) (Plio-pléistocéne). 


Jangoa (série de ...) (Lias supérieur). 
Jurassique moyen marin. 
Jurassique supérieur. 


Kalambatreen (granite ...) (Précambrien) . 
Kilambia (couches de ...). 
Voir : Ankazoabo (faune d’...). 
Kipatso (grès du ...). 
Voir : Crétacé moyen. 
Komanjara (calcaires et calcaires gréseux de ...). 
Voir : Crétacé supérieur. 
Komanjara (calcaires de ...). 
Voir : Eocène. 


2 — 
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Komihevitra (couches de...). 

Voir: Crétacé moyen. 
Komiranja (grés glauconieux de ...). 

Voir: Crétacé inférieur et Crétacé moyen. 
Komiranja (grès de ...). 

Voir : Antsohihy (séries d’...). 


Lagniro (calcaires détritiques et oolithiques de ...). 
Voir: Betioky (série de ...). 

Lavaloalika (faciés ...). 
Voir: Antsohihy (séries d’...). 


=- Lias marin. 


Maevarano (grès de ...). 

Voir : Crétacé supérieur. 

Maevatanana (système de ...) (Précambrien). 
Malilefy (couches de ...). 

Voir : Ampandrandava (groupe d’...). 
Maha (groupe de la ...) (Précambrien). 
Mahabibo (calcaires de ...). 

Voir : Eocène. 
Mahabo (couches de ...). 

Voir: Amboromihanto (couches d’...) et Andranomantsy (série d’...). 
Malakialina (champ pegmatitique de ...) (Eocambrien). 
Malandiandro (couches de ...). 

Voir: Crétacé moyen. 

Manampotsy (groupe du ...) (Précambrien). 

Maniamba-amba (grés calcaires du ...). 
Voir: Crétacé moyen. 

Mangora (série de ...). 

Voir : Manampotsy (groupe du ...). 
Manosibohitra (couches du Mont ...). 

Voir : Crétacé moyen. 

Maroakata (couches de ...). 

Voir : Jurassique moyen marin. 
Maropia-Maleotse (calcaires compacts a Lithothamnium et Mi- 

lioles de ...). 

Voir : Eocéne. 

Marovoay (grés grossiers de ...). 

Voir : Crétacé supérieur. 

Masiaposa (couches supérieures de ...). 

Voir : Menabe (série du ...). 

Masiaposa (marnes et calcaires gréseux de ...). 

Voir : Crétacé moyen. 

Menabe (série du ...) (Turonien - Maestrichtien). 
Menakarongana (série de ...). 

Voir : Manampotsy (groupe du ...). 

Migmatites granitoides et Granites (Précambrien). 
Miocene. 


Misorobe (couches de =) < 
Voir : Jurassique supérieur. 
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Mokaraha (couches de ...). + 
Voir : Crétacé moyen. 


Néogène continental. 


Nosy Mamoka (schistes de...). 
Voir : Jangoa (série de ...). 


Oligocéne. 


Permien marin. 
Pliocéne. 
Précambrien. 


Quaternaire. 
Quartzites (série des ...). 
Voir : Andringitréen. 


Ranonda-Aontzy (grès albiens de ...). 
Voir : Crétacé moyen. 
Raynaud (série du Mont ...) (Albien - Cénomanien). 
Rodo (marnes inférieures de la vallée du ...). 
Voir: Crétacé inférieur. 
Rodo (marnes supérieures de la vallée du ...). 
Voir: Crétacé inférieur. 


Sahantaha (série de ...) (Précambrien). 
Sahareny (grès continentaux de ...). 
Voir: Crétacé inférieur. 
Sahatany (champ pegmatitique de la ...) (Précambrien). 
Sakamena (groupe de la ...) (Karroo). 
Sakaraha (couches de ...) (Jurassique moyen). 
Sakaraty (couches de ...). 
Voir: Tranomaro (groupe de ...) 
Sakeny (couches de ...). 
Voir: Trias marin. 
Sakoa (groupe de la ...) (Karroo). 
Saloanivo (sondage de ...) (Sakamena). 
Schistes et Quartzites (série des ...) (Paléozoique). 
Schisto-Quartzo-Calcaire (série ...) (Précambrien supérieur - 
Paléozoique). 
Sikily (série du haut ...) (Argovien à Tithonique). 
Sitampiky (grès de ...). 
Voir: Crétacé inférieur. 
Soaravikely (calcaires de ...). 
Voir : Andafia-Vongoho (série d’...). 
Soaravikely (niveau de ...). 
Voir : Jurassique moyen marin. 


Tertiaire. 
Tongobory (couches du ...) (Bathonien supérieur). 


eu 
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= Tongobory d’Antamango (calcaires du ...). 


Voir: Antsalova (couches d’...). 


Z _ Trangahy (grès et calcaires de ...). 


Voir : Menabe (série du ...). 


£, Tranomaro (groupe de ...) (Précambrien). 


Trias marin. 


_ Tsilamaha (couches de ...). 


Voir: Tranomaro (groupe de ...). 


_ Vakinankaratra (série du ...) (Précambrien). 


. Valabetokana (série du ...) (Précambrien). 
Vavavato (granite des ...) (Précambrien supérieur). 
Vohibory (groupe du ...) (Précambrien). 
Vohibory (systéme du ...) (Précambrien). 
Vohidroa (grés argileux du ...). 

Voir : Crétacé moyen. 
Vohilava (groupe de ...) (Précambrien). 
Vohimena (série de ...) (Précambrien). 
Vohitolia (calcaires de ...). 

Voir : Permien marin. 
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